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AT 
U ·u imatum italien a eté remis cette nuit à Athènes. L'Italie réclame 
l'occupation des baseS grecques jusqu'à la fin de la guerre 

---------------------------·----------------------------

E GÉ ÉRAL MÉT AXAS RÉPOND QU'IL CONSIDÈR·E CETTE 
DEMANDE COMME UNE DÉCLAR,ATION DE GUERRE 

FAISONS 
CONFIANCE 
A AGRECE 

Mussolini n'a pas changé 1 

L'homme du coup do poignard dans 
le dos, selon la quali!ication du pré­
sident Roosevelt, continue ses abomi­
nablC's méfaits. 

II attaque les grands Eta ts quand 
ils sont déjà vaincus, et les petits à 
la ferveur de la nuit ou sous le cou­
VC'rl de la surprise. 

Un ul!Lrnatum de trois heures, don­
né à minuit au Premier ministre de 
Grèce. a été le seul et court avertis­
l('mcnt italien de l'agression qui devail 
auRsitÔI commencer. Et c'est ainsi que 
finit dans le sang. par la faute de 
Mussolini. une longue période de paix 

rl>carr" au cours df' laquelle IP gou­
vernem<'nl hellénique, harcelé par la 

Le général MET AXAS 

mcruva:se loi de J'Italie fasciste. lit 
pr<>uvc de patience, de conciliation et 
de bonne volonté. 

Mainl<'nant que la décision appar­
tiPtll nux armes, faisons confiance à 
la Grèce amiP. Certes. elle se bat 
conlrn un ennemi puissant. bien ar· 
mé, disposant de bases de dép<irt so· 
!ides en Albanie. Mais elle a l'ap­
pui nnval et aérien de la Grande· 
Bretagne - qui pourrait occupe)' Cor· 
fou, la Crète. Salonique et les îles 
Rlratrgiques de l'Egée. D'autre part. la 
Turquie la garantit contre une attaque 
de flanc. Il s<'mble en effet qu'en vet­
tu dea accords gréco-turcs. le rôle de 
l'armée turque sera d'empêcher une 
irruption de }'..axe» à travers la 
Thrace ou la Macédoine orientale. 

Le !ront des nouveiles opérations 
ceux qui ont lait la g~erre d'Orient le 
sa\·ent assez - n'est pas propice à 
ce qu'on appelle la .. guerre-éclairn, 
en cette saison <;Urlout. froide el plu­
vi~use. Du côté de l'Albanie particu­
li/>rem<Jnt. la région est très monta­
gneuse, chaotique, labourée de gorges 
profondes et hérissée de hauts som­
meta. 

J.L. 

(LIRE LA SUITE EN PAGE 8 J 

---------------------------·----------------------------

s LI ES ONT COMM c 
'lthrnPs. !?8 (.<\g-ence rf'Athrnes ). --Le gPnPral )IP!axa~. rhPf rlu 

gnu,·pr·npmrnt hriiPnique. a fait panenir à tous les diplomate:; 
g-rPc À l'rtrang~>r la. notr . uil·ante : 

«A trois heures du matin, le m!ni•tre d'Italie m'a remis personnellement 
une no e par laquelle le gouvernement Italien accuse le gouvernenien hetléni­
'JUe d'avoir toléré que ses eaux territoriales, ses côtes et ••~ ports fu.-.ent utl­
lls~• par ta flotte anglaise •u cours de ses opérations de gu.erre, d'avoir favo­
r 'é le ra,·i aillement de• forces aériennes britanniques, d'aYoir permi• l'organi­
sation d'un service de renseignement..• mlllta;res dans 1 archipel grec contre 
l'Italie 

Le gouvernement italien est-Il dit dans cette n ote. doit rappeler au gou­
vernement grec l'action pro,·ocll.lrice menée vis-à-,·is de la nation alba na ioe 
par ta pol tique terror!.•le qu'il a ~dopté vi~-A-vl~ cle la populn 10n de T~a­

mouria et par les tentatives persistantes de créet· des désordres au delà de ses 
frontières. 

Le gouvemement italien ajnute que tout cec t ne pout plus être toléré plus 
longtemps par l'Italie. La neutralité d~ Il# ut èce ~sl ùevenue de plus en plus 
une pure et ~impie apparence. 

Le gouvernement italien a d~cld~ de demander au gouvernement grea 
comme garantie de la neutralité de ln Gr~ce et comme garantie de la a~curlté 

de l'Italie la faculté d'occuper par ses forces armées pour la durée tlu conflit 
actuel avec l'Angleterre certains points atrat~g!q ue s du territoire grec. 

Le gouvernement italien demande au gou,·Prnement gte<' de n~ pas ••opposer 
à. c·ette occupation et de ne pas entraver le ilbt·e passage des troupes destinées 
à l'effectuer. 

Le gouvernement ttaiien demande au gouvernement grec de donner immé· 
dlatemont aux autorité,. militaires tes ordre~ nécessaires pour que cette occu· 
pation puisse s'effectuer d'une manière pacifique 
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On\e'l"' 
S1 les troupes italienne~ devaient rencontrer dr~ rési~tancfl~. ce~ résista_n .. 

ces ~eraient brisées pat· le~ arme~ et le g-ouvernement grec a~sUJ'lera!t la re~­
ponsabltit~ des conséquence" qui en d~couleratent. 

J'al rêpontl.u au ministre d'Italie qUe je èonsldéra1s I.e contenu tle cette. 
communication et son caractère d•uttlmatum comme une deeJaratlon de guerre 

- "s>.MALT(; -=::::.-.:.- ·----- ____ _ 

de l'Italie à la Grèce. ·-... - ... - ... - .. - ... •-... - -
Le 111 nisti·e d'Itali~ m'A rPpondu quP le mouvement d~~ troupe!'~ Haliennes 

commenr~rait à s.x heure~ du mAlin. J'AJOUTE POUR VOTRE INFORMA­
TION QUE LA GRECE RESISTERA AVEC TOUTES SES FORCES A L'IN­
VASION ITALIENNE. 

Slgn~ : METAXAS, 

Ln mobilisation 
Athi>nc•. 28 (Agence d'Athl>nesl - Devant l'agression imminent,. annoncé<~ 

par le ministre d'Italie. le décret de mobilisation générale fut signé. 

na 2 

PrenrièrP nlertP t&érienne 
SOUS-PRESSE Athènes, 28 (Agence d'Athènes). - A sept heure" du matin, les sirènes don­

nèrent J'alerte à. Athènes. Les Athénien• se prâclpttèrent au."< balcons et aux 
reni-tres en attendant ~~~ événemenlR. Hommes, femme~. enfants, criaient : 

Dieu nous aidera. Vive la nation. Vive te Rol. Vive MétaxM.-. Rome, 28. - (Reuter). 
Les incidents imaginaires 

de la frontière albano-turque 

\titf'III'S, !:'Ï. - \~l'lii'P 0 \the­
JIP~ . - J.rs nnn\'Pilr• prmrtwltl 
dr> TirAna Pi trHHSilti~rs par 1'.\-
~r>Jit'P Strfaui riP H0111e ~~ srlnn 
lr·squr ' IP~ !lill' band l' arn1PP f;l'C'•:­
'Jtll' sf'I'Utt ;;ol-t~tsant ent!·re rn 
t<'ITilnirP alhHilUI" Pt aunul atta­
qntl rlt>s postPS aiiH.!IHlis Jli~P" cie 
J<oritsa, an Slld rl11 pnssng-~> l\apPs­
triza, ,<;nllt compli>fr>IIJPIIt }auscl's. 

\Jif'llllr ha•ulr grf'r<ptP n'n Jl:l"· 
"" ln fnonti•'rr· alltan:ti"" à n'ilu­
port• ' <Jill•! poil!!, ]J r~t CPI'I :tÏII 
''u'alJC"UilP lwtult · n ' a t'tP f(lr'IJH1P, 

111 11r Jlf'tll t'tri' fnr11téf' do111s ]P tf'r­
ritoir .. hPilrntqttp r' IHilt doniiP qlle 
]P Rntoritf·~ militnirP~ Pl <'h· iiP!'\ 
a~~tii'Pilt 1111 urrlre i111pertnrbnhle. 

E.;J tlg-RIPniPnt 'raus•r la noun•llf' 
trHn~n•i~r par Stdnni Pt diM1nt 
IJtiP <!'Inn dC's dilprches dr 'firana 
dPs ho1nhrs iltlrnirnt P!'lattl rl;ms le 
blii'Pau d'titi liPttiPnant italiPn à 
Porto-Erida Santi -Qtlaranfa) Pt 
qnr rfrs IIIPltPP.'i de lrlle nature ne 
pP t1 vent f't ri' a tl ri IJII PPS qu'à Il rs 
1 ;.-ecs, soi-llisant envo~·ps par IPs 
nutnrilrs helléniqLJes. On ignore 
ir'i t'C qui a rn arri\·r>r à . Rnti­
!)tl:tralda; lnnis en !out ra!\ aucu-
111' itntnhi ion grPCf]nr n'r~t posl'i­
ltlr d~ltts tine aff:lirrs rie re grnre. 

Précisions 
\thPIIPS, ;!j, ( \g. rl' \thrnes). 

CottrPJnanl nntrP tèlP:;:rillllllle pré­
CPrlPnt, nnus ~nnnnes informé rte 
H)llrre ''"ll!JlPienh· qtte IPS ::~utn­
ntPs i<lilitaiiPS ile!Jeui•Jucs de la 
frnntii>re, intrrrogé"s p1r lhènes 
sur Jp-, faits tél~graplliés de Tira­
lt:t, af ~irmrnt ce qui Hiit : .-\h!<r,. 
hunf'nt aucun incidPnt Ill! se pro 
utti~it it Ja fi'Oilfi/>rP. (\'I'PCO-aJb:t­
n~hP mni!'< ~implrn1Pnt dans la 
llltil du HJHh·ndi au snrnr·di ::?G or.­
t,hrP \Pl'!'< rlru:o.: heiii'I'S elu mntito, 
]P~ poste· gn·c·s •'lt'rnrlirenl dan~ 
1,1 dirP<·Iinn de \ i!.:li•fi-; Pit tc·rri­
Jnin :t!Jo:tll;tÏ'i fi IIIIP r]:,_f:JII('f> dl' 
CJII<'I'JIII'~ J;ii<'lllt\fi'PS :111 •!Ph dP h 
l1gn" lmtliiPn' gre-:o-alhauaise 
dt'" ('Oli}J!'< <IP fPII. 

On I'PitrrP qtrr c:nr la li~ne fron­
ti•'I'P ;;l·••r•n-nJIHJtiiJisr, il ne se prro· 
rlui~it :JhsnlnmPnt r4Pn La pn~i­
tinn rlr« pn"I"R hrllé'lique~ f'l't 

!l'ill' 'J''P 1::~ Jl"'"ihilit~ .:è pa~'are 
rJ. ln frontii>re P t ~hsnlunwnt P:'\­

clt•P, '"it ,·ers la C'rècc soit n•rs 
1'.\lhnniP. 

11 e\i<:IP riP!" rrn~ei~nempnt sni­
\':ttJI iPSifliPIS rJp" h::~ndes Snnt l'Il 
formation <'11 tenitoirP albanais, 
on ignore dan~ quel but. 

(SUITE DE LA PAGE 5 ) 

D'après un6 dépêche 
de Tirana, un avion non 
identifié a laissé tomber 
des tracts sur le sud de 
l'Albanie, ·appelant la 
population à la révolte. 

Sofia, 28. - (Reuter). 
On confirme ici que 

les combats ont com­
mencé à la frontière al­
bano-grecque. 

L'attitude de l'Espagne 
Landre~. 27 (S.S. cAl Misri•). - Une 

autre preuve de la résolution de l'Es­
pagne de ne pas entrer en guerre se 
dégage de la déclaration faite par une 
personnalité espagnole autorisée qu1 
dit ; Le ministre des Affaires Etran­
gères espagnol a adressé une lettre 
au représEUltant diplomatique de la 
Grande-Bretagne affirmant que l'Espa­
gne déBire sauvegarder les accords 
commerciaux en vigueur entre les deux 
paye et tAcher de les intensifier 

L'historique du différend gréco-italien 
r--------------•.-------------~ 

En avril 1939, après l'affaire Tchécoslovaque, la Grèce M·att accepté une 
garantie des . Alliés la protégeant contre toute attaque non justiftél!. Forte de 
ce~le garantte et de son alliance avec ta Turquie, la Grèce avait tou e~ les 
ratson• de se croire as•ez en ..eourité. ct bien que la situation dans Ie6 Bat­
l<ans fut trouble. Au début de la guerre, elle avatt proclamé sa neutralité et, 
depuis. elle fatt de son n11eux poux rester an oons termes avec ses voisins. 

Il est vrai que l'opinion publique en Grêce était nettement pro-alliée et 
elle l'est resté aprêe les prem iers rever~ subis en Norvège et en Franceè L'AI­
Iema.l(ne. naturellement essaya de venir à bout de ces sentiments d'amttlé pour 
la Grande-Bretagne en envoyant en Grèce force touristes, commerçants et ar­
cht'ologuPs, chargés de mener leux propagand~ de la manière ta plus lnnorcnte 
Le commerce avec l'Allemagne. en outre. aoutrrlt du blocus britannique: ca~ 
il •e fa!Oatt presque entt~remenl par p;e~. rra1s ta Grèce fut a.utoru>ée â. en,·o­
yer du tabac en Allemagne, en échan!!'e de •·barbon. ...-... - ... -

Tant que l'Italie fu.t non-bélhgéranle, elle •'efforça de maintenir de bonne.~ 
r~lauons a\•ec le. gouvernement d 'Athènes et un pacte d'amttté fut même conclu 
e10 octobre dermer entre les deux pays. M .. ,,. 1a Grèce se renda tt bien compte 
qu'elle avait une vo1"tne dangereuse Mussolini jetatt des· regards pleins de 
convoittee sur la cot.e dalmate, les Iles gr~cqucs, Corfou et Salon que. 

Grâce à. la politique, ~a bite du lifénéral Métaxa&, chef du gouvernement grec, 
le pay~ avatt pu, jusqu ICI, sauvegarder sa !Jaix. Le 4 aoùt, la Grèce célébra 
dans 1 enthousiasme général l'anniversaire ùt.: ,oup d'Etat dP 1936 au cours 
duquel le général Métaxas, avec l'approballon du Roi, s'empara du pouvoir 
empêchant ainsi un soulèvement de" Communistes qui se préparaient ft procla: 
mer la grève générale.. ---. - ... - . __ .. ---- .-----.. . .- ... 

Les relation,. a'·ec l'Halle demeurèrent amtcatos. m~me apri'. que Mus oltn! 
Afl frapp~ Is FrAnce dans 1~ do•. En lait. le ministt·e cJ•Ttalie à At11 i'ne~ Ir 
7 aoflt, r u t unP d~n1arch(" !!tpéciR.lf' pour ·nf.orm('r If' gouv,.rnPmenl ~re-~· 'que 
~1 . ..Mwu~ollni approuvait v l \·cnH'n la s inct'rl l d,. ln ncutral •te h llén que. 

LIBERTE, 
ÉGALITE, 
FRATERNITÉ . 

Les journaux nous ont appris ces 
jours-cl que Je gouvernPmcnt de Vi­
chy, imitant l'antisémitisme des puis­
sances de l'Axe, avait commencé à ré­
gler le sort des Juifs r ésidant .on Fran­
ce. C'est une ignominie de plus à son 
actif. Complètement soumis à leurs 
vainqueurs, ces hommes qu'on hésite 
à. appeler Français, renient par lem· 
conduite le pa•aé de tol<"rance et de 
libéraJi~me qui fut l'une des gloires de 
leut· pays. 

On a lu a\·ec stupm1r que le• com­
mer~ants de,·ront apposer sur la vitre 
de leurs boutique• ce mot explosif qui 
""ra synonyme d'infamie et Ill. cause 
d'exactions Jnnombrables: dAraéllte-.. 

JOSEE SEKALY. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 8) 

Le Rot Georges de Greee el 1• dia uoqut Paul, ( SUITE DE LA PAGE 5 ) 

• 

S.A.I. LA Pl{l 
~ZIA 

mere d'une 

S.A.!. la Prlnce••e FAWZIA d'l rlln 

L, Palais a reçu hier une dèpéche oe 
S.M.I. le Chahinchah d'Iran annonçant 
que .. A.I. la Princes~e Fa'\\'Zia, héri­
ti~! e :lu TrOne, avait mis au monde une 
fillette. 

Une 8Utre dépêche annonçAnt l'heu­
rPU•e nouvelle fut adrcPsée à. l'ambas­
sade l'Iran au Caire. 

Immédiatement LL.MM. te Roi. la 
Reme et ta Reme Nazll ainsi· que tes 
Prmce~•es Royales adressêrent à. Té­
héran des dép che.; de félicitations. 

Dematn, mardi, •cra célébré offi­
ciellement Il. Téhéta n cet heureux évé­
nement 

On ..t.nnonce d'~utr part que, sul· 
vant la coutume iranienne. le nom de 
la peWP Princes~e ne ~era pas an non­
cé a ''a nt le sb<Jême jour de •a nals­
_.ance. C'e• à ce moment que S.M 

• petite Jlrtn•·f s._ c ... 

S .A.I . MOHAMED RIZA d'Iran 

J'Empereur déctd~ra du nom Il. lui dou• 
nrr. 

Ce matin, leo membres de la Famltl~ 
Royale. le Président du Consefl. les 
1ninistr ~~. loi\ notabi.iJlés, les membre• 
du Parl~ment .·'>? sont rendus u palai.S 
ci'Abdine o!J Ils de sont Inscrits sur le 
registra des cérémon! de S.M. te Roi 
et sur ceux de LL.MM. la. Reine et t• 
Reme Nazi!. 

Le Président du Conseil, en sa qu~ 
lité de mmlstre <les Af!alres Etran• 
g-ère•, •'est rendu à l'ambas~ade d-: 
l'Iran pour présenlet· lM félicitation• 
du .l(ouvernement égyptien. 

•La Bourse Egyptienne présente, e~ 
cttte heureuse ocel!Aton, ses respec.o:; 
tueuse,. félicitations à la Famille Royae 
le d'Egypte et à. la Famille Impérlat44 
de l'Iran 

LA FRANCE LIBRE 
S'ORGANISE EN 
GOUVERNEMENT 
DE GUERRE 

r-------------···.-------------~ 
1 Le général de GAULLE annonce depuis 
Léopoldville (Congo belge) la constitu .. 
fion d'un Conseil de Défense de l'Empire. 

Hier à Léopoldville, au cours d'une manifes.. 
tation grandiose, le général de Gaulre a lancd 
l'appel suivant : 

Volontaires français : 
Les Français libres constituent désormafg 

l'unique recours de la Patrie, moi leur chef. 
j'organise aujourd'hui, un Conseil de Défense de 
l'Empire. Ce Conseil exercera, au nom de la 
France, sur tous les territoires francais qui corn .. 
battent ou qui combattront, tous les pouvoir! 
d'un gouvernement de guerre. Officiers , sol­
dats , citoyens français, les chefs de France 
sont en train de livrer l'Empire intact de la 
France . Debout, et aux armes ! ... 

LE POUVOt R NOUVEAU DONT CET APPEL PROCLAME LA CONSTI ­
TUTION , EST THEORIQUEMENT SOUMIS A LA TACHE DE DIRIGER LES 
FORCES FRANÇAISES POUR LA QUERRE. IL RENDRA COMPTE DE 
TOUS LES ACTES AUX REPRESENTANTS DU PEUPLE FRANÇAIS LOR~ 
QUE LE PEUPLE FRANÇAIS AURA RECOUVRE LA LIBRE DISPOSITIO~ 
DE LUI - MEME. 

LA PREMIERE ORDONNANCE, EST AINSI CONÇUE : 

AU NOM DU PEUPLE ET DE L'EMPIRE FRANÇAIS. NOUS, 
GENERAL DE GAULLE, CHEF DES FRANÇAIS LIBRES ORDO"'· 
NONS: ' 

Art. t. - Aussi longtemps qu'il n'aura pu etrs constitué un gou­
vernement f"ançais et uni! "eprhentatlon du peuple français régullftr 
et Indépendant de l'en nemi , tes pouvo irs publics seront exerçés daM l~s 
co:>drtlona 'ltllvantes dana toutes leo pat tl es de t' e mpire , lib~ ré du con­
trOle de t'ennemi. 

Al"t. 2. - Les pouvol~s dévolus au chef de t'Etat et au Consetl tles 
ministres, ae,ont exercés par le chef des F"ançala Libres, anist é d'uQ 
Conseil de Défense, formé par noue. Ces pouvoirs s'exerceront, confor-­
m~ment aux dlspceltlone l~glatatlvea appliquées en France avan t Je 
23 juin 1940, 

La puissance don! dtspose d'oree et déjà le Conseil de Délen•~ d~ t'~mplre 
les raisons majeures et vitales qui imposaient la constitution tmméd ate ont 
été déflntes par le général de Gaulle. Jut-m~me au cours de la mar.if~•latton 
Interalliée de Léopoldvllle. 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 8 ) 
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L1AUTRE GUERRE ..• 
On l!sait dans " La Bou.r e EOYP· 

tienne " d1~ 28 octo!Jre 1915 : 
Athènes. - La prochaiille vts1te 

·lu Roi COnstantin à Salonique a été 
vivement désapprouvée par le C&bi· 
r.el. Ce désaccord a.mènera.i.t une 
crise ministérielle. 
+ Athènes. - L'Ita.Jle coopérera 
dans les Balkans. La. Russie a dé­
claré la guerre à la Bulgarie. 

La Cour 
Qa.binet. du Grand Chambellan, 
Le dlmanche, 27 octobre 1940. 

Sa Majesté le Roi a chal'gé Je 
b!mbachl Mohamed Moustapha el 
Chaaraoui efferull, ai<l~ de camp, 
d 'assister au~ funéraHJes de feu El 
'I'ayar El Sanl Ibra..him Moustapha 
El Ala:i\1, de feu le mécanicien A:b· 
del Ralunan Ba.gJl.dadi et de feu le 
mécanlcHn Al1med Ibrahim Kha· 
chab. de l'aviation militaire royale,et 
oe transmettre aux famines des d~­
iunts les condoléances et la. haute 
!~yunpathie de Sa Majeet.é. 

A tl heures 10 du matin : ~lM . 
les officiers supért· 'llrs des forces 
britanniques. :MM. Je chef et les 
membres de la mission militaire bti· 
tannique en Egypte. 

A 11 heurM 15 du matin : MM. 
les me-mbres du corps consulaire, 
MM. les notables étrlllllgers. la ma.!· 
son clvUe et militaiTe de Sa Majesté 
Roi. la Khassa Royale et k s Wak.fs 
Royaux. 

Cette réception aura lieu en tenue 
èP service et décoratlons pour les 
mil itaires (•n uniforme et décOra­
tions pour les Egyptiens et les étran­
gers fonotionnaires du gouverne· 
ment égyptien, en habit de OOUr et 
àécorat!ons pour les Egypti-ens fonC· 
ti-onnatt•es étrangers n'a•yant pas de 
grade.en frac et décorations pour les 
notables étrangers. Quant aux Egyp­
tiens portant un costume national 
il:! seront reçus en ce- coatume. 

La ville 
NOUs avons annoncé hier la pro­

mollon du l1eutenant-généraJ Sir Ar­
chibald Wavell au grade de général. 
Il y a 11-t'u de sJ,gnaler que depuis sa 
nomination le commandant des tor­
ces britanniquea dans le Moyen­
Orient avait rang temporaire de gé­
néral. 

Sir Edward Oook, ancien gouver­
neur de la National Bank o! Egypt. 
est parti pour !es Indes. 

.:~ '{• .;. 
El Sayed Abdel H.a.m.kl el Bannans 

N'.y, questeur de la Chambre, a in­
vité hler à un banl:!uet à l'heure de 
l'iftar, S.E. ~ Dr. Ahimeù Maher pa­
cha, présl.<lent de la Chambre et les 
membres du bu.reau de la Chaan'blre. 

AAl cours de sa dernière réunion la 
Soclété de Médecine russe a. procédé 
à l'éloection des membres du comité. 
Ont été élus : 

. + Paris. -- M. Polnca.::é, aœom­
pagné de M. Millerand, est parti di· 
:r>;anche aux armées. où 11 rencon· 
tra le Roi Geot·ge. Le Souverain 
britannique et le Prince <k Galles 
ont vlsilé les armées françaises. 

A J'occasion du Petit Baït·a.m. Sa 
Majesté la Reine et Sa Mà.jes~ la 
Reine Naz!i recevront Je 1er Chawal 
1359 au palais d' A.bdine aux Mut~ 
et dans l'ot·dre c!.aprês : 

On pourra s'inscrire pour Sa 
Majesté la Reine et pour Sa Majesté 
la Reine Nazli au bureSJu des céré· 
monies du harem . Présl.<lent : Dr. B. BouJg'3Jkoff ; 

secrétaire : Dr. P . Gltkoff; la vice­
S.M. le Roi assistera ce lf<>1r à la. présidence sera assumée, conune au­

cérémonie d~ Leilet el Kadr à la r,e:ravant, par le Dr. v. BelDi.ne. 
mosquée el Fatl1. •:S •:• •:• 

Echos ii~ 
A 10 heures du matin, Les dames 

des ministres. 

Le président d'Il Conseil. les ml- 1 La réunion scientifique aura lieu 
nistres et d' au-tres prsonna!ités y as· ~udi 31 octobre, à la polyclinique 
siateront. russe. 25, rue Bedak, à 9 heures 

A 10 h'eures 15 du matlin, leS\ 
d.a.mes égypti~m1es. 

•:., ~· +::• p .n1. : 
Ce soir. aura lleu au palais d'Al>- Dr. B. Boulgakoff (Faculté de Mé-

A 11 heures 15 du matin, LL.AA. <'ine. le derni e1· banauet du mois de àe.cine) : ;rnn~rvatlon des glandes su-
Ramadan. S.J.{. le Roi honorera la dorifiques (en russe) ; · SultanlenMs et LL.AA. les Princes­

ses de la Famille Royale, LL.SS. Jes 
Nabllas. 

Jéceptlon de Sa présence . Dr. M. M. Helm! (Adm. eentl'. 
-.~ •;• •!• d 'Hygiène PUJbliq11.1e) : Syollha.rziose 

A 11 heures 45 du mati.n, les da­
mes du corps diplomatique. 

S.A. le Prince Abdel Moneim qui en Egypte, son traite-ment. 
se trouve au Liban rentr-era avec Tous çeux que ootte question ln-

A midi, les daJ11es du corps con. 
suJaire. 

S.A. la Princesse sa mère qui C01Tiipte téresse sont cordialement inv!t~. 
passer l'hiver au Caire. 

Les min;,'ltère, Mw·iage 
PAVAGE DE LUXE 

On annon e de :Moscou qu'au m o.­
mcnt du transfert à l'Académie des 
Arts de la fabrique de taille de pier­
res de Kolyvan (Oural méridional), on 
a dP.couvert récemment que 10 milles 
pouds d'orlets Croche cornée). dont la 
valeut· est de 50 roubles le ldlogt·am­
mc. avaient étê vendus en bloc pour 
1 pa\'age des rues au prix global de 
105 roubles. 

A midi 15, les daJn~'S étrangères. 
(Robes de sotr et décora.tlons) . 

A l'occasion de la fête du Petit 
Baïram, Sa Maj-<5té le Roi recevra 
au palais d'Abdlne le 1er Chawal 
1359 aux heu-res et dans l'ordTe ci· 
après : 

A 9 heures 30 du ma.tin : S.A.R. 
et LL.AA. les Princes de la Familae 

S .E. Hassan Sabry pacha, présl­
rl ent du Conseil. a reçu hler aux Ai· 
falres Etrangères : Hamdl be.y Mah­
l:.oub, M. Jacobs, Ahmed Mouklhtar 
bey. secrétaire de S.A.R. le Prince 
Mohamed Aly. S.E. Hussein Hen.kal 
pacha, mln''sbre de l'Instuction pu­
blique; S.E . Mitre Abdel Méguid 
!brahim. ministre de l' Approvision­
nement. S.E. Ahmed bey Abdel 
Gha.ffar, ministre d;,- l' AgroJculture et 
S.E . !e CIHikh M<>usta.pba Abodel Ra· 
~ek bey, ministre des Wak.f.oe. 

L'Académie a cu toutes les peines Royale, LL.SS. le<.s Nabi!s, les u.lé­
du monde à racheter une partie de ces mas. M. Je prés'dent du Sénat, S.E. 
pi•rres et à les réintégrer dan" la fa-~le président d~ la Chambre des dé· 
briq ue. Elle a découvert également putés, MM. les vice . présidents du 
des topazes dans une décharge publi- Sénat et de la Cllllombre des deputés 
que_. péle-m~lc avec les lmmondlces.De oE>t les membr-es des deux OhamJbres. 
pettls orfèvres du pays avaient déjà S.E. Mahmoud Fa.hmJ el Keissy 
trouvé là un moyen peu coOteux de A 9 heures 45 du ma.liJl : LL.EEJ. racha, ministre de la Défense Na-
s'approviS'ionner en pierres demi-pré- le président du COnseil des ministres tiona.Je,a reçu Je Jewa IbraJh:lan Atal­
cleu~es... et les ministres. LL.EJE. les tltuial· lall pacha, ch-ef d'état-major géné-

res d.u COllier Fouad 1er, LL.EE. les ra\ de Jlarmée et a conféré a.vec J,ul 
''""M'"''-""""""'""""""w"'''I\M'\MI\MN\oVJ titulair~'S du grade d'Al ruassat et à la suite de sOn retour % la lon­

les Grands COrdons de l'Ordre de gue tournée d'Inspection des forces 
Mohamed -~1. LL.EE. ks titulaires égyptiennes qu 'il vient d 'effectuer. Trois alertes hier 1 du g rade d Al Imtiaz et l~s Grands n a reçu égal~unent le lewa Aly 
Cordons de 1' Ordre d'Isn:'-a1. ci Chérif pach'!l., dl recteur de J'adiJni. 

A 9 heures 55 d·1 matm : MM. les nistration des Frontières et Abodel 
par :;mob'i.Ssad(rurs c:I 'Egypte et _Je:S en- Rahman Al bey, directeur des Con­

voyés extraordma1res et mmtstres 1 trlbut!ons dlrectes. 
plénipotentiaires d'Egypte à 1 'étran- •'• .,., ••• 
ger. MM. les sous-secrétalr.es d'Etat. S.E. Abdel H~d 'Soilman pacha, 

La journée d'hier lut marquée 
trois alertes au Caire. 

La première eut lie u en pleine nuii 
ve- r~ 2 heures 40. Elle pri lin trois 
quarts d'heure plus lard. On ne vil 
aucun avion dans le C!el du Caire . 

La seconde a lerte eu t lieu vers 4 1 
heures 50 de !'après-midi. Elle dura. 
jusqu'à 5 heures 15. · 

les Grands COrdons de 1 Ordre du ministre des Finances. a reçu hier 
Nil, J'Uni:versité Fouad _1er. S .E . H!lmy Issa pacha, ministre de 

A 10 heures du matm : Jlo!M. le la Justice· Taha e"ISibal bey SOII.IB· 
président et les conseillers de la secrétaire' d'Etat pour les affaires 
Cour de Ca.ssa.hon. MM. le président budgétaires assistait à l'entretien 
et les consEd!lers à la Oour d'Appel ' ·:~ •:• ->• • 
mixte. MM. les présidents et les con- s.E. Hussein Heikal pacha, m!nis-
seillers aux Cours d'AJ?pel du Caire tr~ de J'Instruction Publique, a reçu 
et d'Assiout, le préstde"?t et I·::S hier : LL.EE. Ahmeè AbdEi Gh'af­

;.0 troisième a e:rte eut heu vers 10 membres du Grand Mehkemeh, :MM. far bey. ministre de l'Agricu-lture · le 
he·urE-s JO du soir. Elle dura environ les m~strats des Tribunaux rnlx-~ Cheikh Moustapha Abdel Razek ~­
;o ingt minutes. tes. nationaux et chartehs, les Grands ministre de Wakfs et Mtre Ab<loe~ 

Officiers. de 1' Ordre d 'l'STrUI.ïl. MM., Méguld Ibr~i:m, ministre de l' Ap-

Aux environs du Canal 

Le ministère de la Défense Nationa­
le communique : 

Le 27 octobre 1940. vers 3 heures 
du 'Tlc<'in. dr.o.- avions ennemis ont lan­
cé des bombes à l'est du Canal aux 
environs d'lsmail ieh. 

Tou t" · l e~ hombes tomb ·"'nt dans le 
: ab\r- Il n'y eul pas de pertes. 

1es consetUers royaux, MM. les sOUS· r>rovisionnement. 

l secrétaires d'Etat adjoints . les Bar· ~· ..., .... 
reaux national, mixte et chal'ieh. ' 

A 10 heu-res 15 elu matin : le cl eor- Le COnseil supél'ieur des Chemins 
gé, MM. les directeurs généraAJx et de f_er s'est réuni ce matin sous la 
les fonctionnaires du même rang, préstd~ce de S.E . Hussein Slrry pa­
MM. les fonctionnaires ruyant Je cha. mtn!stre des _Travaux Pttbllcs et 
rang de aous-<iirect<ur et au-dessus, d~s Communlcabon.s, et a exaa_nïné 
les peTsonnages mi•litalres et Civils dtvers<:os questions à 1 ordre du JOur. 
non fonctionnaires de l'Etat ayant Je -t~ -t• ->• 
grade de férik, les titulaires du grade . Kamel Nablh beiY. !!()UB-seoréta.ire 
d e pacha les Grands Officier~ r!., Cl Etat aux Travaux Pttbl!cs, a ins· 
1 ·ordre d~ Nil et les Je,v.:s. pecté hier 1~ troislème cycle d'lrti-

A 10 heures 25 du matin : ID'[. gat!on à Dama,nhour. D est rentré 
les offiders des armées égyptiennes au Caire dans la soirée. 

1 '"""'"""""""''""'111.'"'"""'""""'"'111.'1. de terre ~t de mer ayant Je grade -t~ .... -t• 

Q Il h li ' 
de blmbach! et au-deSS'IJs, :MM les Mohamed Hussein pacha, gou~r-

ue e onne nouve e . dficiera des a.rnv\ea égyptiennes de neur d ' Alexandrie. se trouve tou­
terre Qt de mer e.n dlsponi!:-Uité ou JOUrs au caire pour aifair<'S de ser-
en mralte ayant le grade de mira- \' lee, 
lai ou de kaimakam, MM les off!· L~ -tnmpaf(niP !'\e~tlé est heu­

rPu~ e cl 'a Yiser ~fi ficl è le clientF>IP. 
fJn'ontr e rli,·e r~es ma r .'hanrlises, 
un int important rJe «!':F.SCAFB" 
a pt.\ cléharqur Pt •11i~ en yrnte . 

l·n pl' !! cl P «:\ESC.\FE ,, de J'ean 
l'hnurl e, ... r t mue; ;n ·ez à la mi­
nutf' 1111 exall e11t t·afé. 

En ~- rntr pnrtont. 

ciers de poilee ayant Je grade do~ 
bimbachi et au-dessus, MM. les titu­
laires de grade de )ley non fonct.ion­
na.lres de l'Etat. 

A 10 hle'Ures 30 du matin : MM. 
IPS notables égyptiens. 

A 11 heures 5 du ma.ti;tt : MM. lc,s 
membres du corps dlploma.tique. 

........................................................................................... 

CINÉaJARDIN '' PARADIS '' 
RUE ABD-EL-AZIZ TELEPHONE 57558 

A partir de ce soir, lundi 28 Octobre 

P ABAMOCJNT p•·ésente 

MARLÈNE DIETRICH - GARY COOPER 
dans 

Donations 
La Société de Bienfaisance grec­

çue-cathollque du caire a reçu les 
donation..~ suivantes : 

En mémoire du regretté Alfred 
Ayoub : 

M. Nicolas Naccache, P.T. 100. 
En mém-oire de la. regrettée Jean­

nette Aract!ngul : 
MM. Gabriel bey Salhani, P .T. 

300; Albert Salhani, 200; Al'bert Ze­
rrdf. 100; 1.11chel Lenos, 100; Raoul 
Leoni, 100; Ml~e Fernande Sallha.ni, 
100. 

En mémoire du regretté Max Bou­
lad : 

M.M. Edmond Gahlane, P.T. 100 ; 
Dallai frères, 100; Me. Labib Bar­
Loti. 50. 

Le Comité remer.cie les généreux 
donateurs. 

Messe de requiem 
A l'occaaion du premier annL~­

Ea.lre de la mort du très regretté M. 
Antoine Tréha.ki. une messe de re­
quiem a été célébrée ce matin en 
l'église grecque..()rthbdoxe St . Geor­
ges, au Vieux-Caire, 

Nous apprenons avec plaisir Je 
marla.ge de M . Sa.my Mord.o, fils de 
M. et Mme John Mordo, avec 1<!:11e 
Moni-que Messiqua, fi·lle l'le M. Ben­
jamln Messlqua. administrateur-dé· 
légué de la S.A. des DrOg'U.eaies d'E­
gypte, et de Madame. 

La bênédlctlon nuptiale leur seora 
donnée le jeù.dl 31 octobre, au Grand 
'Temple d'Ismaïlieh, à 4· hwres p.m. 

Nos sincères félici'tations aux fu­
turs époux. 

NOUVELLES 
LOCALES 

UN cargo est par ti récemment 
d'un port ég;pti ~n. transpor· 

tant it bont .1,.~5 acs d 'oignon$ 
à destination de la Gran de-Bretn.­
gne. 

ON annonce au ministère du 
Commerce que d::ls importa­

tions provenant de;; Indes arrive­
ront bientôt en EgyptP.. Des rela · 
tions commerdales suivies sont 
enh·etenues actuellement entre les 
deux 1·a vs. En raison rlet, cir('ons­
tances, ies échanges seront inten­
!'ifiés entre l'Egypte et le-s Indes. 

LE ministère de l'Hygiène Pu· 
blique a. décidé de transfor­

mer 1 'ecole primaire li~ ,Rosette 
en hôpital pour recevoir les bles­
~cs d'éventuels raids aériens. En 
outre, le nombre de lits disponi­
bles à l'hôpital tiOuvernement-~1 
de Rosette .11 été renforcé. 

UNE réumon eut lieu hier au 
département de l'Industrie 

pour étudier les questions concer­
nant l'industrie et l'exportalic>n 
des cuirs. Les rlisc ussicms seront 
reprisrls prochainement. 

IL r~sort du rappùrt hebdoma­
daire du gouvern'!ur d'Al z­

xandrie sur l'approvi:;ionneweut 
que la population se plaint d e la 
hausse elu prix du riz, des huiles 
et du beurre. 

En outre, 210 contraventi•m::; mi· 
Jitaires ont été rédigées durant la 
semaine fini ssant leo 23 llCtobre. 

LES autorités officielles ~fier­
tuent Je recensement dt>s res­

sortissants égyptiens se trouvant 
dans certains pays d'Europe e1, en 
Extrême-Orient. Tl s'agit cie r a­
cueillir cles renseignements de­
v ... nt servir à ass urer le nqmtrie· 
ment d es Egyptiens en questi·?a 
si la situation l'exige. 

LE ministère des Fin!lnces a de· 
mandé à l'administraëil>tl des 

Douanes de ne pas disposer pour 
Je moment des colis postaux pro­
venant cie France ou rles pays oc­
cupés par le Allemands. Ce~; co­
lts seront gardés â. 1a disposition 
des autori tés. 

LE ministère des Wakfs mettra 
en vente aux <;nchùr·~ S rubli­

qu es la plus grande p3 rtie de la 
l'roduction cotonnière de ses tdti­
ches. Tous les clirect\lura des di!Jé­
gations du ministè J' l! des W ukfs 
ont été convoqués pour discuter 
cette question. 

L'administration des Chemins 
de fer a toujours l'im<·ution 

de boiser une •:et·taine étendue 
aux environs du Caire pour pré­
pnrer sur place les travP.t'Ses et les 
poteaux qui lui sont n écessaires. 

Sur la proposition du nJinist ère 
des T ravaux Publics, la forêt Eera 
créée dans la terme <lu départe­
ment des égot1ts à Guizeh. DESI E UN DON ROYAL A L'ECOLE DE POLICE 

Mise en scène d'ERNST LUBITSCH 
----~--------·----------------------~ 

Une superproduction de CECU. B. DE MILLE 

FR.EDERIC ~IARCD 
dans 

THE BUCCA.NEER 
(LES FLmU TIERS) 

avec 
FRANCISCA GAAL • AKIM TAMIROFF 

MARGOT GRA·HAM . 
------------------·-------------·-----

N.B. - Tous les lundis, changement de programme 
~la tf née à 6 h. 30 p.m. • Soirée à 9 h. 30 p.m. S.M. le Ro i a fait don il !·~cole de Poltce de quatre chiens de race destlnh 

à ~tre dressh comme chiens policier• 
Volo l les quatre ma11nlflquea sp~olmens :~e la race canine a leur <trrlvee 

à l'école de police, 

OUAND LES FEMMES 
REMPLACENT 

LES HOMMES ••• 
... ou l'histoire mouvementée 
d'une famille de malfaiteurs 

Cela a commencé par le trafic 
des stupéfiants. La p..~lice finit 
par éventer la combine et orrèta 
tous les membres mâles Je Jo fa· 
mille. Ils sortirent tle pri 'm SDns 
auc une relation convenable a ans 
le monde de:; contrebancliers et 
des trafiquants de stupcf'ant'>. 

Que faire ? 
lis organisèrent un «rackP.tt• 

qui co nsistait à soutirer de l'ar­
gent aux paisibles bout.iquiers de 
leur quartier, cu formulaut coutre 
eux des plaintes graves inventées 
de toutes pièces. Et les maliJeu­
n :ux peLils conunerçants vcrs;.licul 
leur ecot et :;c tiJ,isa!ent. lis pn:· 
Jéraiellt y aller de deux ou trui:l 
piastres par !lemaine, plutôt que 
d'avoir affaire, même mnocent;,, 
!l. la polit.:e et, surtout, <'lutôt que 
de se mettre su1· le dos la redou­
table Camille dont nou::o ~raçons id 
l' hbto ire. 

Quelques-w1s 
mais faute de 
devait, dHJ.Y ue 
malfaiteurs. 

se plaignaieut, 
preuves, la police 
wis, relàcllel· les 

Au camp d'El Tor 
Mais ~.:o uHue pour Qien ll' honnê· 

tes gens, la guene viut truutJler 
la y1e de ces mtlividus. La police, 
qui savait très bien à quoi s'en 
tenir sur leu r con1pte, wais qui 
.a v ait dû les laisser eu liberté fa u­
te uniquement de preuves maté· 
rielles et de tén!oignages suffi­
sants, la police llonc f•l ofita de 
l'occasion magnifique que lui ot­
fnJ.it la loi martiale pour mettre 
le nom des six walfaiteurs en tète 
de la liste des indésirables, vaga· 
bonds et repris de justice qu'elle 
a enfermés à El Tor. 

Cet inddeut mit lin à la carriè­
r •J de,; membres mâles de la. fa­
mille. 

Hestaient les femmes ... 

Quand lea femme& 
s'en mêlent 

Il faut dire que les femme!; de 
la ramille se montrèrent à la hau· 
teur de teur tache pendant l'absen­
ce de leurs maris, pèr , fils et 
frères. 

Alors que les hommes furent en­
voyés se cuivrer au beau soleil 
d'El Tor, les femmes de la famille 
entreprirent divers méliers dont le 
plus honnête était. l'usure. Deux 
d 'entre elles se livrèrent à ce lu­
cratit métier, et ce sont ces deux· 
là que la police vient d 'arrêter. 

Les deux usurières se firent une 
liu·ge clientèle en très peu de 
temps, grâce à la proxintité des 
fêtes, q_m fait que le petit fonction­
nail·e, le petit employé, J'ouvrier 
dnt un besoin pressant d'argent. 

On a pu compter chez l ' une 
d 'elles pa-s moins de 200 reçus. 

Ces clients étaient tous de petits 
fonctionnaires des ministères. L es 
intérêts qu'elle exigaait d'eux 
étaient de 400 pour cent par an. En 
fait, elle exigeait 30 p1astres par 
livre et par mois. Et comwe beau­
coup de clients retardaien t. le paie­
mellt, leur dette doublait et tri­
plait à vue d 'oeil, 

La police s'occupe 
de l'affaire 

L'un de ceux-ci, petit fonc t ion­
naire du ministère de l'AgricultiJ· 
re avait emprunté deux livres â. 
t•Jne des deux usurières. Ces deux 
livres, par · les vertus magiques de 
la capilalisation, devinrent 1·apide­
ment <aJ'lq. Or, s 'il n 'avait pu pa­
yer deu)( livres, il ne pouva it à 
plus fort e raison en payer cinq, et 
\OUt d '~n coup. 

A bout de ressources, Je fonct ion­
naire jugea utile de prévenü· la 
police. La plainte était si intéres­
sante que c·est le sous-chef ruême 
du département des investigations 
criniiueiles qui la prit en mains. 

Voici comment l'on procéda. pour 
arrêter la première usurière. L'of­
fi cier ordonna a u jeune fonc tion­
naire de le présenter à l'usurière 
comme un client désireux d'em­
prun ter de l'argent. Il lui donna 
en même temps un billet de cinq 
livres marqué d'un sigi}e spécial 
pour qu'il le remboursàt à la fem­
me, mais après avoir discuté l'af­
faire avec elle et lui avoir fait dire 
que t.t dette originel le était de 

1 
deux livres, afin que l'officier put 
recueillir 1 'aveu comme preuve. 

C'est ce qui eut. lieu. La femme 
prit les cinq livres après avoir 
fait nettement comprendre que la 
dette était de deu.x livres. Elle exi­
gea en même temps treute piastres 
par livre et par mois de l'officier. 

Il n'en fa llait. pas plus pour ame­
ner son arrestation. 

L'enquête se poursuit. 

VENTE 

et 

ACHAT 

de 
j 

MICROSCOPES. 
de seconde main à de bonnes conditions 

Cl-lEZ 

The National Hospital Supply Co. 
4!1, RU E I<ENISSA · EL· GUE Oo OA 

(fln fare ""ln Natw'"'' Bf,rkJ 
~léphoDe ·•·~6 Il L t: ( ' " 1 Il • :· 

. ., ............................................. ·.·····-
LES GRANDS MAGASINS 

S.&S. SEDNAOUI &Co.Ltd. 
HIVER 1940/41 

Nous vous donnons ci-après un aperçu des prix de 
quelques principaux articles de première qualité corn· 
portant un profit certain pour tout acheteur. 

CASTOR MISA imprimé ... ... . .. 
FLANELLE VOSGES Imprimée 
ZEPHYR « Et Talaba n ... ... . .. 
CREPE SPORT imprimé ... ... . .. 

MADAPOLAM cc El Mabrouk n la plèoe de 40 yards 
MADAPOLAM « Mouftakhar Momtaz •,, la pièce de 30 

yards ... .. . ... .. . ... .. . ··· ... .. . 
DAMOUR 5< zawati n, la pièce de 30 yards ... ..... . 
TOILE PUR FIL, larg, 240 oms, ......... le mètre 

LAINAGE uni pour robes, larg. 70 ems. . . . le mètre 
LAINAGE écossais pour robes, larg. 70 ems· le mètre 
LAINAGE peigné, larg. 140 ems, ........ . 
DRAP pour costumes hommes, rarg. 140/150 ems .... 
LAINAGE fantaisie et rayé pour tailleur dames, larg. 

140 ems. ... .. . ... ... ... ... 

CHAUSSETTES Derby « Chourbagui >> 

CHAUSSETTE fil fantaisie ... ... 
CHAUSSETTE fil, avec baguette 
CHEMISE Oxford ......... .. . 
CHEMISE popeline unie, col attaché 
BAS soie naturelle cc Chourbagui » ... 

ROBES et ensembles en lainage, pour dames 
PEIGNOIR en flanellette côtelée unie ... 
COSTUME pour garçonnets, en gabardine avec dou -

blure, taille 5 ... ... .. . ... ... 
COSTUME en tricot pour enfants, taille 3 .. . ... .. . 
CHEMISE de nuit mousseline de laine .......... .. 
PANTALON pour enfants, en flanelle grise, taille 3 

P.T. 6,5/10 
P.T. 9,-
P .T· 4,8 10 
P.T. 4,-

P .T. 135,-

P.T. 94,-
P.T· 71,5 10 
P.T. 30,-

P.T. 13,-
P.T. 13,-
P.T. 35,-
P.T. 65 et 75 

P.T. 75,-

P.T. 4,-
P.T, 6,-
P.T· 7,-
P.T. 18,-
P.T. 22,5 /10 
P .T, 20,-

P.T· 65,-
P.T. 60,-

P.T. 32,-
P.T, 30,-
P.T. 36,-
P.T· 24,-

Jusqu'au 5 Novembre, date définitive du tirage de 
la Loterie du Croissant Rouge Egyptien, notre Maison 

cède à tout acheteur de P.T. 100 au comptant, un billet 
de la dite loterie. 

, ................................................. '\} 

.......................................................................................... 

......................... ~ .................... .. 

Cinéma KURSAAL 
CE SOIR 

UNE EUVRE FORTE DANS UN CADRE NOUVEAU 

L'HOMME 
DU NIGER 

interprétée par 

quatre grands 

artistes 

français 

VICTOR 
FRANCEN 

ANNIE 
DUCAUX 

HARRY 
BAUR 

1ACOUES 
DUMESNIL 

L'HOMME DU MGER avait été retenu pour participer 
au Festival International Cinématographique qui de­
vait avoir lieu à Cannes. Ceci prouve la haute qualité 
de cet excellent film français que le Cinéma Kursaal 
nous présentera à partir de ce soir, lundi 28 Octobre-

----------------·----------------------
N.B. -La Direction du Cinéma KURSAAL toujours 
so~cieuse de satisfaire sa clientèle, a décidé, eu égard 
aux circonstances actuelles, de réduire les prix des 

places de sa salle d 'hiver. 
Par conséquent tout en continuant à projéter sur son 
écran des films de classe français en 1ère vision, ses 
prix d'entrée à partir de LUNDI 28 OCTOBRE 1940 sont 

les suivants: 

BALCON P.T. a PARTERRE P.T. 4 
it _::::.Y:i · -.,. .... ~~---~~ .. ., ., .... o T• e·'i :- _- «~'-

(Taxe eon•J•r3se) 



EN ~1.'\HGE 

Alerte sur Le Caire 
La rll//u.~e clarté de la /v.ne pose 

lillr les c!Jose8 [a11ulières 1111 trans. 
parent re.r~anl. Les coi11s d'om b1·e et 
ct~; sr{t'!tce qw re01</ent les parois de 
la ohamllre JllSqJL ·cmx li m1te du 
1 f:r·P, n'o111 alWilllt: hosti lité. Le 
C(lJre q1te lu11 t:mbrct-S·•e <t' rm re­
fil! rd, 110i1· et troué de [Jaques lai­
tru.~e.;·, ét''HflU! un ne sail quelle [res­
que ct'Ilugo, lvurde de 111y.st re ... 

Dw.s fe sil""t't: c'est so•«Lain la 
/!. .ri- ne, la Stri3ne qui peu tre d u·a· 
1 r ,.,, les tièdt·s mol/écule,, de l'air 
ct .-e transmet par le11te ondulation. 
-· Etfou el " our ! ! ! ... 

Mol /Jar/Jar-. mot 110lft•eau. " Et­
/n>t el Nou1· ", c'est le r tour à l'à.ge 
des eat·crnes et Dnlwme/ a ra>son ... 
" Et[ou el No1tr ", c'e,,t-d-dire 
" black-out " s~t1· l'esp1'il, " black­
out " sur la mali~r . " black-out " 
-"11' le coew· ... " Etjoa el Nottr ! ... 
De l'Orient vient la lumière ? " Et­
jou el Nour " ... 

L'anniversaire 
de l'indépendance 

tchécoslovaque 
Un message à l'Egypte 

Sou. t'NPI'fi/1. tfp /fi lr!1ntio11 de 
Tl'!drv .<lol'rlf!lli e Ir lnes.<oge sui­
t'till/ : 

Pou.· la •econde fois pendant la 
gue• r actuelle, la colonie tchéco lova.­
qu• en F.gypte alnst que tous les T ho'· 
co.~Jovaque~ à l'él l '1l ng~r commémo­
rPnt aujourd'hui leur fête nationale 
d'indépendance m~<lgré que leur pft.tl'le 
•oit oucupoe P"-" l'Allemagne démonia· 
que. 

Lvr• de la décla.ralion de la. guerre, 
toul5 les ' l• ch~coslo\•tHftteli •·él'Cidant en 
F.Jt ypte se •ont ml• à la di•po•lllon de 
I'E~ypte pttr un~ r·2:solulion faJte :\ 
J'unanin'lt~ au !:!lège de la. L6gatlon 
tcht.1co,lova.que H.ll Caia·e pour déCel'\• 
d1·e ·c !lui hosf.Jitulle•· contre to11t 

La guerre ln·ouille tout. Elle se "'Il'""· elll' \'tWh.ltL "• l'e:<léJ·Ieu•·. 
plait aux ton.~ mau ade.s. tentes, li• ont d'allletll·s prute.<té cont•• 
Nlll-Y Pelat; Noire, sale et 1Jauvre snr I'O<'<'U!Jallon lllh:alt' de leur. pays déj:'l 
"" fond grisaille, la .f/lle1.,.6 c01tle1w en m>trs 1939 pa.,· une déclaration col· 

le cf ive ad•·esgo)~ à. .E. Abd el Fattah 
(/P tt black-out " ... Al'eC elle /'hh>er Yo!hla pacha, lliOI~ mlni•tre de• Atral· 
(Sf trois fois l'hiver et l'été trois fois •·es .E:tranghe•. Ltu•· for·ce morale n'a 
l'r'té. Mai' ce ne serail rien, si le . pas ét~ atteinte. Une armée tchécoslo­
cqenr pouvait :;e 1'éjo1d1· : i l n'en vaque 11. été recon•tlluée en F• anc" 
r-'1 pas qliCSIJOn. La solidari té da't-8 par lto •·fésldent.• et par les émigrés et 
Ù' malheur commun, la gravité. /'Cl/· romb:u actuellement en AngleteJTe. 
tente, la résolntion, les pl!ts nobles D'>wtre• unités teh~coslovaques sont 

"'ous fo• mH..t.lon en Palestine pour dé­
,., rtus morales ne comportent pomt !end•·< la. cll.u•e de libo!t·ation de l'Eu-
de ]Jittoresq11e. Et po111·ta>1t ·ans Célébrant lwjom·d'hul l'annlversairn 
roû€ur, ans l11mi~re, Le Cait·e. si de l'Independance de mon pay•, c'est 
(ll'll\'C, st beau q1Umd même. il a. tn-e ~ratilude que Je m'adresse à I'E· 
1,rrrlu srm ch!ltoiemenl comme sa ~;.rpto, doy~nne d~s n>J.llons, qui a ~u 
,r;ontillesse. J\1cûs ln mût, en cette •otJs '·' condUite éclailée de sa dyn .. s­
/,n,rt.. ,·C, {fl'Ctndes 111(l ~ses, se~ [t. tlù, l'en'lonter llliX .'SOll l 'Cê l'l leS plu~ hall-

A L'UNIVERSITE FOUAD 1er. 

Qui sera 
.vice-recteur? 
Depui Jq nomi11ation de .E. le 

Dr. _\li Jhr:dlinr p_ae ha a11 minis­
ti>re de J'JI~· ~~ièlle l'u<bliqllP le 
1•oste ~~~ \ir.P-rreil'ur de l'l'ni\er­
~•:é Fnt>ad JPI' e><t Yacallt. 

I.P. l.,n1i! court datl if>~ milirnx 
1111i\ er~itaire~ que le Dr. olima11 
.A711l,\ pur ha, ~<Otl\ eau d.t,\ en de la 
1•':-trll(tc d" Médeti ne, ucccdera 
Ull n,·. Ali Juralrilll ~,~ru·ha. 

Cette "'""i!rulio11, si elle e"l 
emdiru1 re, ~oule' er<l ""'-' objecti"" 
lie pr.i11cipe d~ la !)art des autre,~ 
duy .. us . Ceu.\· <:i déc larent qu'o11 
11 'e:st pas ohlil(è de ··hoisir tou -
jour,; fp do:, t 11 d e la F:H·ulté d,• 
i\ lédet·ille rnnlln · vi~;e-rer.leur, bif'll 
IJ" e le Dt·. ~olill!an AZ IJI\· p:Jclla 
l•l:i" :~ p~11t, :suit tn11L à i;tit tjll!tli: 
fr' f.JOIIr oc.·uper ""e telle fonc­
tion. Il: r,,,·orol en o..orle que cette 
JJ0!'11ination ne confère plls à l'a­
\ e llll' ;,u.x tlo.' ens dt> la Vacuité de 
.\li·rfPcille un droit ucq11i . 

1 o11r le moment, les l•rofe seur·s 
de l ' t ni\'P.rsilé e eo nte11ler·ont rle 
dPo..ignf'>' 1>n autre ca ndidat parmi 
le!< cio.\ e n pour le poste de vice­
rertr ur. 

L'entraînement militaire 
IJe plus f'll plu , on pense à ren­

d>·e obligatnire l' entr:tin<>ment mi­
litaire parmi les ~•tuclillnt. des 
llni,·er;:ités dtr Caire et ci' AIPX:tll· 
li rie. { '11r pmpositi.1n :1 été faite 
l e,dallt à p>·i ,·et· des ~.wn1er.s cl~ 
lin rl'~11né !Ps étndillnts qni o'au­
raie >d pas assisté au moins :ru 
qunrt des reunions d'entraJne­
lllPilt 

tf'• de sa tradrllon histol'iqtie . .Be•·ceau 
.rme.~ su!Jsi.çte».t, Let gllcrre 110118 a de ill dvili•atiun. I'Eg-ypte, gardant le 
(/t'fe».c/1/ /'aq.tarellC, la peillt~t~·e (t lt!Spect du droit et de la jUStice , n'a. 
l'l11dlc, elle 11e 110tls tJermet plus que pa., c., • .; de me p••ocfiguer la •ympa-
1 Cali forte, le rlessin, le traH, les thJ< ~t la sollicitude dans nctre lutte 
JCIIX 1li'O[nll(/s et CO!rtf·aslés <le /'0111· pour· l'tndi:ptndlim'e de ma patrie. 
Ire Et elle brouille tout jusqu'cl let Pa•· I'Au~:u•te déci•ion de a Majeste J.r Cn 11 ~riJ dP J' { ·nh·er~itr r1 ciP­
t:olimt elu t em ps . Des nlminisce-nces le Roi Far·oul( l~r et Son nol>le ~ou· .!:' :lf'I·I'OII\P cdtf' prnpo!'ition IYlllis 
111011f e11t · cetfe 0111/ll'e Jrésitmrte, tl v;rnement, J~s 0.\ILOI'Ïlés égyptiennes Ji fR Il( IIIIP loi p011J' fa l'ol1dJ'o o,vo_ 

· . . . . , n ont nuh~nlt:Ol· hé~fté. à. 1·econnulLre ç '~;" ~ ,.H-
1111'8 c61~s, q1u ua t qw_ t'rent .. c est que 111 nutlon tchtkoslov11.que >ubslst~ cntoi rP. F.n a11enchnt l'entr:-~ln!' · 
Zr DeJ'(JII· ... Cet a>rtre. IIIWIObtle , le 1 maiK•·<! qu'elle soit P• ivée actuellement lOPIIt nhligatoire . !Ps· autor ités rn­
Sttf'rifioe. nu·est-ce donc que pOIW de •a pe!~Otl!lt/l(·•tion étatique. C'est r·nnragf'nt Jes é(ncJian(!l à .•'eni!'R­
(r·l>a]li'6T à soi-même, l'esprit ,,a aln•l <iue Je contonu• à rep t·ésenter la g~r clans le co rps ti'off ir i ers -ci e 
clle,cl1er à t1·at·ers se.~ songe ~ On Tchéco•lovaqule en Egypte. ro>serve. 
dcmrwde mt Shawlcy pottr j-i:ce1• ces J" n• peux 'tue souhllller le rehaus- • 
t•uits du CaiJ·e rn alerte. cette COll- s.em_ent du r•estlg• de l'Egypte ~ous ------.,.-----------

. . , 1 ég1de de son SOL \·e ratn b1en-anné. 
leur san 11~111 de la .QIICI·re, 011 tl n _y A\•cc tous mes compatriotes je !orme 
Il que le SI.QIWI fli'Oion.Q~ de la fm le~ voe·.tx les plu< sincères à ce noble 
qu1 jasse fnssormer le CIVIl. paya ami. de pourbuivre, fidèle et dé­

B.F. --
A toutes 

Demain. mardi. de 11 heures a.m. 
à 1 hf-ure p.m., Zette recevra au 
journal les lectrices désireuses de 
conseils. 

••••••• 1.' •••••••••• 1 ••••••••••••••••••••••• 

11111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 

Demain, mardi 29 Octobre 

ROTONDE GROPPI 
GALA 

D'OUVERTURE 
t•ar le Prof. Spiro 

CONCOURS VARIES 
lllllllllllflllflllllllllllllllltlllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 

••••••••••••••••• 1 •••••••••••• 1 .............. . 

.. ,.oué A. .son Roi, l'Jon esso1.· dans la. voie 
du progrès moral, économique et poli· 
llque. 

Le Co.ire, 28 octobre l9i0. 
(s.) B. Szalatnay-Stacho. 

SOUS-PRESSE 
La Grèce annonce à l'Egypte 

l'agression italienne 

Ce n1atin, en l'ausence de S.E. 
~L Cap ali , minis! re de ·Grèce, qui 
. e li'OI I\' e à Alexaudrie, ~1. Cal!er­
ghi., pretnier secrétaire de la lé'­
gat io11, ·e-t rendu aux a!fai res 
I•:IJ·angàn'"' olt il a aunoncé à ~lo­
hanred Clrat·ara. pacha, sous-secré · 
ta>re d'Etrtt, tjU'à panir de ~e jour 
la Grèce e t eu guene a ,·ec l'Ha· 
lie. 

De l'argent soudanais 
en Egypte 

l'ue ,;onlrue de lUO.OOO L.E. en ar­
gent, c,Jont 1 gourer)tement ouda­
nais Jr·a pas bPsoiu, a été envo) ée 
eu Eg,' pte. Elle e t arrivée au 
Ca ire ce mat in et a été couslgnée 
au miui t ère de Finances. 

Pas de taxis pour 
les fonctionnaires 

l ' ne nole du miu>stère des Finan. 
rr>. au~ div er depanemeui de 

l'Etal 1 s informe 411'eu au~:tul ca 
Je miui tère ne reeounaitra les 
Irai de ta~i tait par le foncüon­
uaire . 

La Cour militaire 

lES DROITS DE TRANSIT 

DU CANAl DE SUEZ 
Une déclaration au sujet de 

la majoration qui sera 
imposée en 1941 

Le ministère dee Fina.nce.s est en 
train d'étudi<!r les problèmes fi nan· 
~:ers qui conft·ontent la Compagnie 
au Oanal de Suez à la suite de Ja 
mainmiSe allemande sur l'économie 
el le11 finances de la France . 

MOUI<htar Rasm[ bey, liOUS·I!eCré· 
tah·e d'Etat aux Finances. a fait aux 
représentants de la presse la décla· 
ration suivante: "En date du 19 août. 
IP Conseil d'administration de la 
Compagnie du Canal décida de ma­
jorer les droits de transit du Canal 
de P.T. 28.03 à P .T. 39 la tonne pour 
les navires qhargés et de P.T. 14.015 
à P.T. 19.05 pour ceux voyagent en 
ballast et ce à partir du 1er janvier 
prochain . 

" Malg-ré cela )es droits demeurent 
intérieurs aux litnites minima fixées 
par le gouvernement égyptien qui 
sont de P.T. 63 par tonne ou par 
personne ". 

En ce qui concerne l'arrêt de la 
Cour ordonnant 1 e paiement en or· 
J:Ollr les obligations, le sous-s-ecré­
taire d ' Etat a rappelé que la Cour 
c~ans son jugeme n t n'avait pas fixé 
le taux de l'or et que par conséquent 
un arrêt en interprétation a.v8Jit été 
mtrodult. L'affaire tst venue le 17 
octobre et a été renvoyée au 19 dé· 
cembre. 

DEVANT M. EDEN, QUELQUE PART AU DESERT 

La grande parad'e de 1 

la brigade polonaise 
Q11PI(JtiP part d::ltl<\ le r!PsPrt 

d'Eg~ p!P. ~1 .\nt hon_,. E•!en pa. ~a 
l'Il I'E'\'111', fa SPlll::lÎIII' dPrnii•J'P, 
Ir ~ lrotlflf' pnlo11::ti~e , qui pnnr­
~IIÏ\'Pn! 1:• ltdtf' dans ks rnng" 
des Allié~. 

I.e minish·p anglai" prit plnrP 
.1 1r une e,:;tradr p:nni!léP a11x tOII­
IPrll·~ ég_,· pfil'nnes, brita.JniquP>' rt 
polm.ai~P~. li étai t en!o11rP dtt gr 
nPral fopn11sk1· , ronllll~IHlanl rlr. 
II'OIIJIP" polnna i~P~ , !tl :.:'~llf'· 
n d Si1 llPnn· ,\1. \\ïl ·on, 1'011> · 
ntarHiant en che f des tro11-

·----------------------
1 

,·i!·l' polonais et rC'r11eilli1·ent :~insi 
ciPs cl t'la ils fort inl(•rP!;~31llf< • til' la 

. siiiiH 1 ion cl P. trou pPs polona isrs 
dPpnis la donhlr tragédie d11 nrois 
dt' seplf'llthre I~J:39. 

CoÎircés entre lf's .\ llf'ntands !'l 
!r•s Hus,;r;:, le Pol on ai!< nP pou­
vaient pas hallre en rf'lraite. Il 
Sf' clirigère11L vr1· les lruutièrf's 
rotnnairH's el hc111gi'Oisrs et tlprou­
,è,·enl de lllttlliplrs dlffintlté- pour 
]'!.I~Sf•r soit Pli J10IIIIItlllif•, soil Cil 
II 011gi'Îf'. JI Sf'l'<lil inlrrP F-altt de 
signaler ans i l'exploit dt>s aYia,. 

M. Eden et Ica autorité, offic ieHes passant en r~vue les force• polonaises. 

J'PS brilanniq11es en Egypt•', cl11 
l~wa J br aiti n1 Allal ah pacha, 
chef d'Etat-major de l'arn1t>e 
ég-yptienne, de LI..EE. i'-L Zuzu · 
Jin'"·', Chargé d'Affaires de Polt• 
gne,, ~[flha nrerl H n~sf'i'l p<l!·ha, 
gouverneur rllilitaire d'Aif'xandrie 
et Ahmrd !\amel paella. directeur 
général de 1» ':l·funicip >Jlité. Un 
graltcl ll•)ll!brf' cl'nffki!~rs supt\-
riem·s tlg·,, ptiens, angln is et po ln­
nais, ain!;i tiiiP IP, corrPspondant~ 
de gueri'(' et les repré~enfllnts de 
la pres><e ég_, p!ieune et e!ra11gè1·P 
assistaient èg:-~ I Pment h la paraclr 

La ren1e 'ouvrit ·lllX accent'\ 
des h \· mue. nationaux èg~·ptil'll, 
a llg"lais et polonais. Pui , If':- 1 n'tl· 
pPs passèrent cle,·ant la lribtii!P 
officil'lle clan. l'ordre sni\ant : 
inf::1nlerie aveC' son t>quipemrnt 
complet antnÇ'f.lnl d'un p3!' saccst­
clé .aux son~ rl'une ntusiqttP mili· 
taire polonnisr: ortillerie rie Cfllll 
pagne Ce r11t e11stlite ;rn hNltl 
, perl ac](' qttP d'n!'sister au ,f~filt> 
riP C'Pllt' •. a,·a le rie pulon:li~!' dont 
le~ exploit!' sonl lflgend<J.irl'!': . r.e~ 
rantliers él:tir>nt monit's ~Ill' d'" 
S\1 pP l'bf!S COIII'!':ie I'S 'rl';l hf'S l't 
hnrnrli~saiPnt Jpn,·s Ppéf's. Yim·ent 
Pl1!ltlitP. If' !'P.clinns motnri~érs 
tr<'!n!<podant dP~ ntit•·aillf'uses ~t 
fiPs r« nnns df' tnnt C'<l lihre, clP~ 
C'anon~ :tnli-flrriP.n~ t an1i-lfrnks: 
If'~ section!' (lr T.S.l•. cl IE's ambu­
lance~ de la C:roix-Rougè. 

leurs polou:IÎs rtlfug-iés r•n R.numa­
ni!> q11i réussirent, alors true le 
Hoi Carol s'apprt-'tait à lrs pas~er 
en ren1e, à s'en,·oler Yers la Fran­
ce. 

Depuis le rnois d'oclohre I!J:l!l, 
de;; éléntt>JIIs dr l'amrée polonaise 
comll!enrèrent à ft rriver en \Tic . 
Le général \\·e~·gand les Ol'gani­
sa, les rquipa ('(. IPs in.·talla aliX 

em·irons rle la C'rli>hrc ville de 
Homs (S,,•rif' dtt nord \. En juin 
rlet·nicr, aprè, la capittrlation de 
la France, ··e fut rlP llOll\·eau J'e­
xode vrrs la PalestinP oit lrs lron­
JH':> po'onaj_ PS- l'joignirent à ]'m·­
IIIPe anglaise. 

Lll JIO[Hlllltion dr !Torn~ fil aux 
Polonai~ de. adienx lour·lwnt!':. P1r 
jr>une Libanais....,.. ~lahtllnlltl J\h;l!lr 
-- pan·i111 à se JH'OCurPr un nni­
fonnl' polnnni. t"t à sP glis:<Pr J1flt'­
mi ]P!': partnnts tant il admirait 
la valf'nr rlP rr" cotJr<q~Pux soldnt~. 

1':11 »ninlnl en PalrsiÎllf', il fut 
dèrnasqué. ~Iii is 1le\ a nt S<'!' snp­
pl ieat ions. IP gr11éral romtHanclalll 
le" troupPs fini1 par lolérer sa pré. 
ence el l'autorisa à srnir snns 

:;(', 01'(11' !'~ . 

r·n àntre Cil!' l.\' piqUP PSI ce'ui 
dr Cf'l nffic-irr 'flr \ Br\ rnnth de 
pRrPnt~ polonais. l.orsqtÎ P l'an11re 
polonaise ftrt rrfonnrf' ;1 RP~rnnlh. 
il ~·-'. en~·llgra. JI np I'Oilllaîl de 
!'a langur matrrnelle f[UP drs mots 
c'pnrs. Par rontrf', il parle con­
ramment. l'arahc avre 1m aecent 
lihanais 

Le mnral dr. ti'OIIf\P~ t)oJonaises 
C!<( Oll !!P prnl plu , rlt"\P, 

YOLY et RODNAY, 
les excellents danseurs mondains qui viennent de faim 
leurs débuts au Kit-Kat où ils ont obtenu un vif succès. 
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Cl E-JARDI E 
llUE El.FI BEY 

(Même 'direction que les cinémas Royal et Métropole) 
------------------·-------------------

.>\. partir de ce soir, lundi 28 Octobre 
DEUX GRANDS FILMS AU MEME PROGRAMME 
I•AitAlUOl·. Y1.' t•tC'.fL'I&ES 1•résente 

CLA0DETTE COLBERT DON AMECHE 

JOHN BARRYMORE MARY ASTOR 
dans 

Ml G 
,, 

(JAA BARONNE DE ~IINUIT.) 
La plus spirituelle coméd:e-vaudeville que Hollywood 

ait jamais produite 
Au même programme : 

rNIT:J~U .. \ll.~fiSTS J•r~st"nte 

Stan LAUREL- Ol.iver HARDY 
dans 

A l'is snp df' la rP,·ue, unr ré­
replion fut offerte en l'honneur 
df's invités au rues des officier. 
fH)Ionais. On servit Pn , uite 11' rlr­
jermer qui se composait de plats 
ual ion aux polonais rpssPmbla nt 
bPf'l11C'Il11p a Il X JnE'IS Ol'iPJÜBll.X. J.P!' 
officiers polonais fur rnl plcin3 
d'égards pour leurs im·ilés. 

Il suffit pour fp r/Pnronlrf'r dr rfl­
prtrr rellr dtic 'n ration énrrg-iqur 
faile Jl.'ll' Ill! offiriPr polonais : 
" l\'ons rlevon!' nou. Yt"llgrr drs 
nazis aux chenri"r IJrunPs. , i "A CHUMP AT OXFORD" 

Les représentants ciP Jq ru·rsse 
Purent J'occa~ion de parlrr, pen­
rl,ant le cléjermer, à plus d'un offi-

Une création d'un comique monumental des 
célèbres «Princes de l'Humour» 

--------------~--------·--------------------------

Chaque jour Matinée à 6 h. 30. Soirée à 9 h. 30 p.m. 

La LlJtlr militaire poursuidt çe 
llJatin rexam.;Jl de affaire. qui 
lui sont soumises. Elle e 11tendit 
le~ pla irloiries de la 1 ïense. 

J li er, la Cnur reudit !.Ou anèt 
rl:-~ns J'affai1·e d'uu villagPois in­
culpé de clétention de m11 tiilres ex­
plosi\·es. Elle le condanrna à six 
n•ois dt-> l"·ison a' ec traYail. 

LE PA YS EST DIVISÉ 

nou" combattons a11jounl'hni les 
che>nrisf's 11nire., c'rst clan!' l'rspoir 
de renconlrf'r un jour lrurs mai­
tres, nn. réels eunenris. :\nus rs­
phm1!' atrssi f]t>P Romp !'rra la prP­
rnif.rr PlilpP su>• ill routr qni ron­
rluira nn. pas n>t·s \ ' iPnnP rt Rer­
lill a,·ant de rcgaguer notr11 chèr 
paiJ'ie. , • Changement de programme chaque lundi 

·"'~.IJT.A?.Ar41'A!'.I,-_,--",.-,...,_-v.-.4TI.I'I.II.1'.1'1'.1'.6T4'A'AifiT"lr. ......................................................................................... • •••••••••••••• •••••c.••••• •••••••••••••••••• 

LES PRIX 
DES TISSUS 

TARIFÉS 
La :Mai•on Cicurel a l'honneur de 

publier cl-bas quelques-uns de ses pr1x 
li~tuel~: 
Oxford rayé coton (marque Cl· 

cu•el) le mètre à. ............ P.T. 
Vi ch,. coton bleu 150 c/ms. le 

mètre à .. ........ ............... P.T. H 
Vicb · coton bleu 100 c/ms. le mè· 

tre r\ ............................. P.T. Il 
To1le rle lin !antalsle pout• robes 

90 clm•. le mHre à. ....... . P .T. 9,5 
Madapolam Achmounl blanc 90 

ct ms. la plè<·e d • 30 yds. P.T. 90 
Madapolam Achmounl éct·u 90 

c ms. la pl~ce de 30 yd•. P.'L'. 715 
Duwla.s coton 200 c/ms. le mètt·e 

à ................................... P.'l'. 13 
D owtas coton 2~0 c/ms. le mètre 

à. ....... ............. ...... ..... P.'l'. 17 
Se1 ' ·iettes épnnge tM.ssrl) la piè· 

e il. .. .. .... P.T. 7 . ~ 
C·<.•tor C>l-ll•rl le m~<t•·• à ... P .T. 6,5 
Cr~pe de Chin~ arllflci~lle lo.rg. 

90 c/m~. It mPtu à ........ P.T. 9 
Jeney lndo'mA illabl~ !antal~le 

l•ri. 80 c/m•. le mètt·e à P.T. 8.~ 
Voll~ uni c-ou ~ur lrug. 90 c/ ms. 

le mfotr• à ........... ...... PT. 4.,S 
Piqué mate!A.••é lo.rg. 78 clm•. 

1~ mHr• à . ... .. ... P.T. 10,~ 
Tulle brodé ùorg. 90 c/ms. Je mè· 

tr~ à . . ...................... P.T. 28 
Lainage armuré larg. 80 c/ ms. le 

mètre Il ...................... P.T. 21 
Sergln~ pure laine larg. 80 c;ms. 

1~ mètJe è ............... PT. 17 
T.""lnag~ fantaisie !'ouleur la1·g. 

90 c m•. le mHre à ...... P 'r. 1~ . ~ 
L1nna~f" nout· mf' nt~a ux hu·g. 140 

l'lm•. le m"lre A . P .T. 32.~ 
La inA;: P rour mA ntf"AUX, b .r$:'. 

HO r 'm•. le nt~lr• A ...... PT. 20 
Grandi "h.gu lno Ctourel, S.A.E. 

. 
EN QUATRE ZONES DE 
CUL TURE COTONNIÈRE 

-------------------·-------------------
Le rn inis!ère de J'Agriculture a el· 

Jectué dernièrement de nombreux es· 
•ais peur déterminer la période la 
plus propice à la culture du colon. 
Pour cela, !es aulorilês compétentes 
ont divisé le pays en quatre zones de 
culture: 

.Première zone. - Gharbieh, Da­
kahlia et Béhéra: pour les varié tés 
Sal:el, Sal:ha 4, Gui-zeh 7, la culture 
se lera pendant un mois commençant 
Je 25 f-évrier. On commencera 10 jours 
plus tôt peur les variélé's Zagora el 
Karnak cultivées ordinairement au sud 
de ces moudiriehs. 

Deuxième zone. -- Charlcieh, Me­
nouli-:.h et Calioubieh: la culture de­
vra se laire durant le mois commen­
çant le 15 lévrier. 

Troisième zone. -- Guizeh, Fayoum, 
Béni-Souel, Ml'lleh, Assiout: la période 
la plus propice à la cul!ure commen­
ce à partir du 1er lévrier el se pro· 
longe un mois. 

Quatrième zone. - Guirgueh, 
neh et Assou~n: la culture se 
du1ant quinze jours à partir du 
février. 

Le transport du coton 

Ké­
fera 
!er 

S.E. Torra! Ali bey, directeur gé­
néral de l'administration des Chemins 
de ler, a ordonné que 16 trains de 
marchand ises soient ré,,ervés au trans­
pori du colon des divers centres de 
produclion jusqu 'a Alexandrie Ces 
ra;ns sont compo•és de 1.120 wa­

gon• 
En outro, d,.s '-cmls l nclionnaires 

ont été délégués pour surveiller ]e3 

opérations de transport et pour étu­
dier les plaintes dos producteurs. 

La tarif ica ti on 
des • 

llSSUS 
-·-C.---

Une réunion au ministère 
du Commerce 

Nous avons anncncé hier que le mi­
nistre du Commerce avait signé un 
arrêté olaçanl les tissus sur la lisle 
des pr~duils tarifés. 

Hior, une réunion eut lieu au mi· 
nistère du Commerce à laquell,. a•­
!==is aiP.nt outre le mini:;tr~ Pt un c~r­
tatr. nombre dP. hauts fonchonnaires, 
les reorésenlanls des filatures égyp· 
ticnnP.s et des groz importateurs de 
!Issus. 

li lut décidé que d'ores et déjà une 
réduction serait laite sur les prix des 
tissus de consommation courante. Le 
minislPre examinera ensuite les prix 
pratiqués et si ceux-ci sont raisonna­
bles il les confirmera dans le toril, 
~inon il impo,era ·es prix auxquels 
les n~qocianls de·,ront se conformer. 
Le m:n!~fer,:. examtnf' a egalement l~s 
pr!x ci.? r•vif!n' de!" autres tisses: co· 
lonnades. lainaqes, "lC qUl ligure· 
ront également sur le tarif. 
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Votre corvée matinale, 
transformez-la en plaisir ... 

UE E L.A Ft 

La 

Adoptez la lame O.K. 
dont l'acier souple et 
tranchant a reçu . une 
trempe incomparable. 

lam~ en avance sur son 
A~•nts: STROSS BROS., S. A. C .• T&léphone 55449 • U CAIRE 

... .. .................. .. ...... .............. .......... .......... ............ .. ...... ..... .. . 

MARDI 29 OCTOBRE 1940 

0 1! V E R . T U R E 
de la 

ROTONDE GROPPI 
Tous les mardis, jeudis, s«medis et dimanches 

THE: DANSANT 
Chaque soir : 

TJlNER DANSANT 
NOrVEAU JAZZ. BAR AMÉRICAIN 

Pourquoi Hitler a marqué un temps d'arrêt.- Les répercussions des concessions faites 
par Vichy.- Où est le libéralisme d'antan?- L'Italie ne supportera pas une guerre 

1 de longue durée. -Les saadistes et leurs projets.- L"umon des leaders au Baïram. -
La sécurité des forts réside dans leur courage. - Les recommandations d'un pacha 

octogénaire. 

Un arrêt de l'axe 

Les nourrlles réclamations o<Lrcs­
str.s à la France temoignent d'une 
p1·écipitafion i11ustra11t le ait que 
tes Etats de l'axe >l 'CspèreHt plu.s 
o.t·oil· raiso11 de la nisi.slouce britan­
nique. Nos con/rèr~s erJ"yptiens ne 
s'.v sont point trompés . L e " Balctgh" 
er.rit dcws tm éditor ial : 

Si l' AIIPmagne était sure de la vic­
toire, elle n'aumlt pas eu besoin rie 
mettre aujourd'hui la mai n sur le ter­
ritoire français. Elle aurait pu avon· 
ces concessions après la guerre. :\Lais 
l'Allemagne a pPrdu tout espoir dans 
le résultat de la lutte. Ell<' ~e heurte 
en Angleterre à. une déterrn!nation 
ferme qui ne tardera pas à. evoluer 
en une offensive redoutable. Cepen­
dant, la menace des nazis dresse con­
tre eux la Turquie, la Grèce, la Rus­
sie et même la Yougoslavie. 

De toute façon l'Allemagne n e ga­
gnera pas ]a guerre en ~ettant 1~ 
1nain su r certaines possess1ons, cet­
tains navires ou quelques avions dé­
modés. Hitler et Mussolini !e savent 
fort bien. Mais ils ont poussé leurs 
peuples clans une impasse. Ils ont be­
soin de renforcer leur tnoral en pré­
tendant qu'ils ont gagné quelque cho­
se, afin de ranimer les esprits . 

Les membres du Rolcnstag sont 
prêts à siéger pour entendre Hitler se 
vanter d'avoir découpé quelques par­
celles du territoire de la France. 

Le 
( 6té : 

" Dortstou1· " écrit de son 

_4,U TOURNANT 

Le gouvern<'ment français d.e Vichy 
sait fort hien que Je peuple ne voudra 
jamais marcher contre son ancien al­
lié. Ce peup!e sait fort b ien que son 
avenir dé pend de la victoire anglaise. 
Du reste, tout€' concession faite par 
~e gouvernement de Vichy accentue­
rait l'extension du mouvement du gé­
nérai de Gaulle. 

De toute façon, les nou,·elles récla­
mations alle1nandes n"!ontrent combien 
Hitler est dans une situation délicate. 

La FTance se tro11ve à la croisée 
des chemins, écrit le " Mokattam " 
dans un a1·ticle de fond : 

'tEPERCUSSIONS 

Après Ie relus de J'Espagne de mar­
cher, les nazi s n 'espèrent plus que 
dans les concessions françaises. Mais 
en acceptant une partie des réclama­
t ions allemandes, le gouvernement de 
Vichy s'expose à des révolutions à 
l'intérieur et à un revirement de l'at­
titude des Eltats-Unis à l'égard de la 
France, à l'extérieur. 

Du reste, la Grande-B<"etagne suit 
les événements avec beaucoup d'éveil. 
Ses forces navales, terrestres et aé­
t•iennes sont prêtes à agir pout· parer 
à toute éventualitÇ du côté des colo-
nies. 

AUX PORTES DE LA SYRIE 

De leur côté, !es Turcs sont prêts. 
Ils se trouvent aux frontières de la 
Syrie ou tes forces françaises sont en 
t1:ain de fondre lentement. Ces trou­
pes françaises ne sont plus en état de 
défendre les f1·ontières s~·riennes. 

Le" amis de la France dan~ tous 
les pa~·" espèrent toujours que la clé­
faite militaire ne ser·a ,!"'aS suivie rl'une­
cléfaite morale . Si la France saura pa­
rer à la défai~e tnilitaire, nous n e :-;·"' 
Yons pas co1'lment elle pourrait être 
sau\·ée des conséquences d'u•1 a.tUtu-
de démoralisa.nte et qui la l!;ar•!tH~­
rait pour toujours ·Ja ·13 l 'histoire. 

Dans 101 cwtre éclitorial, le meme 
jour11al corlclltt : 

La France réelle n'a pas cédé. La 
France n'es t pa morte . La. France il­
lustre son enthousiasrnc et sa bravou­
I'C séculaires dans le mouvement des 
Français libres. 

i.JNE REACTION 

Pm· ro11tre, les dernières mes1t~·es 
anti-racistes du. gouven1ement Pé­
tain son t sévèrement crltiquées par 
le journal " Al Shams " : 

Le gouvernement 
le dans le racisme. 
dresser les torts en 
l'injustice. 

Pétain s'embroull-
11 essaye de re­
ayant recours à 

• Il y a tout lieu de croire que Laval 
et ses partisans ont poussé Pétain à 
la persécution des Juifa.Quelque temps 
avant la promulgation de cette nou­
velle loi, ~;aval écrivait au gouver­
neur de Ja Tunisie pour lui dcrna.nder 
de soutenir les journaux attaquan~ les 
Juifs. 

Les autres Etats d'Europe qui ont 
essayé la lutte anti-raciste ont eu à 
le regt·etter. 

Le même jour11a1 constate combten 
l'Orient est prêt à repousser to1~te 
fiven tualité. 

"Al RAGES 

Les menaces qui planaient sur les 
Etats d'Orient ont engagé les pays 
orientaux à prendre des mesures effi­
caces pour assure1· Jeur sécurité. Il 
suffit de Iit·e l'ouvrage intitulé: «L'em­
pire allemand», ouvrage publié récem­
ment, pour saisir d'une manière net­
te comment les Ailemands ont élaboré 
leurs pians pour occupe t· l 'Afrique et 
]'Asie et afin d'orienter ensuite leur 
activ ité Yers l'Amérique. Ceci en vile 
de réaliser la domination du monde 
par les Allemands, conformément aux 
théories fot·gées par leur imagination. 

Les Allemands se leunent s'ile 
croient po uvo ir asse1·vir les pays d'O­
rient. Ces pays sont aujourd'hui unis 
et solidaires. Ils représentent une for­
ce avec laquelle il faut compter. 

~====== 

Le temps qm oasse 

La revu.e " Al Thaqafa " écrit dams 
ut~ éditorial 

L'évolution sensible des événements 
à l'ouest a obligé les Allemands e.t les 
l.:aliens à tourner les ,regards vers 
les Balkans et le Proche-Orient. 

:Mais les temps des attaques-surpri­
se· sont t•évo)us. Les événements ne 
pourront pas se succéder en Ot·ient 
avec la même rapidité qu'e n Europe 
Centrale. Il est établi que la guerre 
sera de longue durée . L'Allemagne et 
l 'Italie devront s'y faire . Après l'é-
chec de la tentative d'in vas ion des 
1Ies britanniques, les opérations mili­
taires évoluent en une guerr~. lente et 

destructrice. Aussi, l'Allemagne es-
saye-t-elle de consolider sa positio n 

""' Eu1·ope ct <le régler a vet la France 
la. question cl<' l'armisti ce. 

II n'y a pas de doute que le temps 
f'St un raC'lcttl' important dans l e sort 
de la gue1·re. Le temps qui passe ac­
croit les posslbiiHés de la Grande­
Bretagne, sa suprématie aérienne et 
ses espoirs dans la victoire f!nale.Cer­
tes, l'Allemagne dispose des ressour­
ces de plusieurs Etats d'Europe. Mais 
Il manqu~ quand même des matières 
premières indispensables à la machi­
ne de guene. Le blocus anglais pro­
du it ses effets avec le temps. Alors 
que les signes de la résistance passi­
,.e se manifestent dans lee z·égions oc­
cupées d'une manièt·e qu i inquiète les 
conquérants . Cependant, la réélection 
du Président Roosevelt pourrait cons­
tiLuer le signe précurseur d'une par­
ticipation effective des Etats-Unis à 
la guerre. 

t===== 

Les projets des Saadiste5 

Le " Doustour " publie en article 
de fond de récentes ctécla1·ations fat­
tes pa1· le Dr. Maher paella : 

Nos ministres ont démissionné par­
ce que le Conseil de Cabinet n'approu­
vait pas notre point de \"Ue. Comme le 
Parlement était ajourné, il ne nous 
restait plus qu'à affronter l'opinion 
publique et lui parler de notre ma­
nière de concevoir l'attitude du pays. 
Nous éclail·ons la route, nous réfutons 
les accusations qui nous sont adres­
sées. Et cela nous aid<' à persuader 
nos compatriotes et nos dirigeants de 
notre point de vue . 

Notre attitude à l'égard du Cabinet 
actuel est cel le d'une· opposition ami­
cale. Certes, Ie président et les mem­
bres du Cabinet ne partagent pas no­
tre manière de voir. Mais ils sont tous 
nos amjs, 

t·--.,-====~ 

Le Wafd se 
• 

Jéfend 
Cependant, Te " Misri " nlpond fi 

un ort·icle du " Messawa1· ". Il SC!o'srt 
l'occasion pour expose1· l'attitude dlt 
Waid : 

Il est curieux de voir un écrivatn 
co1nn1enter sèchen1ent un voyage com­
me celui de M. Eden et l'opposer à 
l'attitude du learler égyptien assis dans 
~a demeure en attendant la constitu­
tion d'un Cabinet neutre. Nous ne 
voyons pns ..:omment on peut se per­
mettre de pareilles considérations. 

Le leader égyptien a fait son de­
voir. Il a proclalné avec va llance, Iar .. 
gesse d'espt·it <'t fidélité qu'il accep­
tait de collaborer avec tous. Que vou­
lez-vous qu'il fit de plus ? 

Qu'il se présente pour réconcilier les 
p:ntia ? Il a déclaré qu'il était prét ~ 
collaborer. Il n'est pas juste qu'on lui 
demande autre chose. Le rédacteur du 
«Moussawat·» ferait 111ieux de se tour­
ner Vè:rs les autre'3 leaders. 

L e " Wafd el Masri " expose ainsi 
la méfiance des Wafdistes à l'égan1. 
des manoeuvres de leu1·s adversm­
,·es : 

l•••·· .. ··························~·············· .. ······'"'''l••••~~'•.f!: - r- --
-.. -, .................................................................................................. . 11 vaut mieux pour le croyant cou­

cher à. la belle étuile, plutôt que de se 
réfugier dans un antre où un scor­

' pion l'~ déjà m ordu. 

A PARTIR DE CE SOIR, 

au 

Phones 

47068 - 47069 

Deanna a rendez-vous 

avec DEllX bommes à 

la fois ... sous la lune 

a·omantique de Hawaï! 

BRITISH 

KAY FRANCIS 

MOVIETONE 

(Prop. RAISSI Frères_ 

WALTER PIDGEON 

NEWS arrivé 

N. B. Choque jour 4 spec· 

tccles à 10h30 c.m. 3h 15, 
6 h 30 6. 9 h 30 p.m. 

par avion 

J S'ii a au tt efois pu échapper par m!-
"'â.cle aux suit2~ de cette morsure, 
peut-être qu'à l'avenir ii ne pourra pas 
être sauvé. 

r=====""' 

Les surprises du Baïram 

La 1·evue " Al It11 ein " annonce : 

Certains milieux aff irm en t que la 
proch<.t•ne fête de Bairam ne manque­
ra pas de réserver d'irr1portanles sur­
prises politiques. Ces surprises auront 
une r épe l'cussion dans un nvenir pro­
~hc 

Dans les différents milieux. on s'at­
tend :\. cw· "' nne:;c~. 

Une enquête 

A la veille des électi.on•s dr~ nou­
veau president de Ta Chambre de.s 
llêptttés, la 1·emte " Al Jtnein " a de­
,,landé à quelques pe1·sonnalit és SI 

elles p!·éfémient avoi1· à la prési­
dence un homm e de ]lOI"ti on u.ne 
pe1·sonnalité i?!dépendante. 

Molwmed Ali Allouba pacha a ?"é­
pondu : 

Peu importe que le président soit 
Indépendant ou membre d'un parti. 
Tous les membre~ de l'assemblée. doi­
vent sentir qu'il est !t'Ur président à 
touR ct qu'il est indép~ndant de tout 
~sprit de parti. Il ne devra pas se ser­
vir d~ ~on influence pour appuyer fa­
vorablement J'opinion d'un parti con­
tre un autre. 

L'lton01·able sénateur Jb1·ahim bey 
el H elbaoui a déciMé : 

Tout dépend de la pereonnalité du 
pré;;;dont et de la manière avec la­
quelle il s'acquitte des charges impo­
sée.- par ses fonctions. sa force de ca­
l'AI .. lère devra l'é-lever au-dessus de 
toute conoidé1·ation de parti, de toutP 
consldf·ration personnelle et de toute 
considération intére$sée. 

L'honoral>le député Abbas Mah­
moud el Akkod a dit : 

Je crois qu~ IP Dr. Maher pacha est 
le pius qua!if't' pou1· pré•!dcr la Cham­
br~ des député• au l'Ours de la pro­
chaine ses~ion. 

''~- -=,..---.,--.....,= 

Vox 
]• 

pop un 

Dans nn éditorial, la méme revue 
écrit : 

En ca• de danger, tout Egyptien se­
ra un soldat Jte~~é pour d?fenclre sa 
"llgnitt'~ 8\'I.'C' tdllt J'hl·! oï.·mw, tont ]P 
th.·!-!:ntt•res~ern ;-nt et tout le ~ncrifi<'e 
que l'on !-;(! ;>la~t ù rcronnh.ilrc nux 
Eg-ypt :("nr-:. 

Le- ff"lln h da"·"' Je ch<unp, J'ou\'dt"r 
dans ~On Usine, lvU:; etaient autrefOIS 

Hitler. -Je serai chPz vous avant décembre ... 
M. Church ill, - V ou s n' .... vez pas l'habitude de tenir vos rendez-vous. 

Restez chez vous ... je viendrai vous rejoindre. 

des soldats va!llauts dressés contre 
tout envahisseur Ils n'ont pas ménagé 
leur sang au aerviee de la patl·ie. 

Ces Egyptiens sont aujou• d'hui plus 
que jam<tls à méme de lutter, de bra­
,-er tous Les dangers et de répondre 
avec empressement à l'appel de leur 
mèr ~: l'Egypte bien-aitnée. 

Ecoulez la voix de l'Egypte qui ré­
eonne partout: 

- Il n'y a point de vie possible 
avec l'humiliation. Il n'y aura pas de 
servitude pour des hommes libres et 
u•gnes. 

Le com·age est le premie1· factel~r 
rie sécurité pour les civils, dit M. 
Abbas el Akkad dans un article de 
fond du " Doustour " orl il passe en 
1evue les mesures indispensables à 
1n·end1"e pour la sauvegarde des Cl­

vils : 
VAILLANCE ET SECURITE 

L'expél enc > des Etats d'Europe a 
permis • établir que dl?:, abri~ ne de­
vaient paS( être ~ménagés seulement 
pour· les pas!=>ants c..an.~ les rue~. n1ai~ 
au:=-.si pour 1eR habitants à domicile. 
De· là la nécessité de s'intéresser à la 
s1\uvegarde des quartier . ., populaires. 

Il convient aussi de \ignaler que 
l'intérêt porté aux abris pré,·aut sur 
l'intérêt manifesté aux masques à gaz. 

Les expert.~ ont aussi re1narqué que 
la force d 'structrice des bombes alle­
mande·. dépassa;t de beaucoup ses ef­
fets m ortels. 

De toute façon. il est reconnu que 
les abt'JS et les cr:>uloîrs construits sui ­
vant Jps procédés te~hniques moder­
nes constituent le moyen de précau­
tion le plus efficace qui soit actuelle­
ment 1.:0nnu. 
Il :·este que le courag-~ clain·oyant 

~onstitu• "un moyen formidable de sé­
C'uriti' une fois que l'on a conscience 
d'avoir fait tout lE' possible CP. cou­
rage protège des méHiits et des in­
~onvénients de la peur et de la pani­
que. .__,.-----= 

Nationalisme 
---+<>"--

Le COI"I"espondant cltt ·· ld:okattam " 
à Istanbul a annoncé 

L es Juifs de Turquie se sont réunis 
dans !a grande synagogue d'Istanbul, 
a près la pt"iére. Il• ont demandé au 
Tout-Puissant de sau,·eg-arder la Tm­
qu:e oü ils vivent heureux. Après Je 
Ren•ice religieux, ils ont fait le ser ­
ment de ne parler que la langue tur­
que. 

D e cette infO!·mation, ·voici com­
ment le " Doustour " en a ti!·é 
parti : 

Nous étions au cinéma lorsque nous 
avon.!:) lu cette information. Autour de 
nous, ies spectateurs parlaient toutes 
les langues, e>.ception . faite d_e la lar.­
gue at·abe. Des ,l,;gypt:ens meme par­
Iaient une langue étrangère. Le film 
et le:s textes surimpressionnés, de 
même qt .., les di:5ques de l'entr'acte, 
étaient en langues étràngèt·es. 

Nous nous son1mes d n1andé avec 
amertume pourquoi !'Egypte serait-elle 
le seul pays au monde où la langue 
du pays est relég~ée au second plan 
dans l'enseignement, dans le comn1er~ 

ce, dans la politique, ainsi que dans 
tous les autres a s pecta de la culture 
et de l'activité 'de l'esprit. 

Les mobiles d'un succès 

Voici les demières lignes écntes 
paT feu Ahmed Cha/lk paella. l·écem­
me~>t décédé au Caire. Un message I 
à la jeunesse publié par la Tevu.e 1 
" Al Itnein " · 

J'ai su ivi les instructions divines en 
!n 'éloignant des bois~ons alcooliques. 
Je n'ai jamail; fun1é. J'ai bu fort peu 
de café au lait . Je savais "l'influence 
peu heureuse des stilnulants sur les 
nerfs. 

J'!l.i été accoutunlé à 
dans tbus I zs plaisirs de 
~implic1té a toujoun; été 
1non ex1stence. 

la sobriété 
la vie. La 
la ba:e de 

J " rn« suis accoutumé à pratiquer la 
marche une, deux ou trois heures par 1 
jour comme un sport. J'ai toujours su 1 
employer mon temps d'une man1~1·~ 

utile ct or,;anlsé~ .. Mon temps a tou­
joul·s Hé trop préci~ux pour ,;ti-e pe1·du 
1\u ~afé. 

J'ai loujours ve1ilé à m'acquitter deh 1 
tra\·aux. qu'on 111C' confie, avec pré­
CI~io:l soin et honnêteté. J'ai cherchè 

<Rose El Youssef). 

re de la cBourse•, jointe à une lettre 
oit il nous demandait de citer les noms 
de ces soci(•tés et de ceH banques qui 
ne font pas cas dPM fCtes égypticnnPs. 

Nou" lui réponcli"Ons qu'il part la so­
ciété qu'li repr~sente. toutes les au­
trPs suc:h.:.tcs ne> font pas <·a~ des !éteM 
égyptienne•. 

~·---===,.. 

Féminités 
A propos d1~ 1·ejus des Cadis a:a((,. 

rnetf!·e des a1·ocates éyyptiennes d.e-
1·ant le Mehkémeh Charei, ltne jeu· 
nto demoiselle éc-tit rl l"· Ahram" : 

Beaucoup plus que les Tr!bunau" 
Nationaux, les Mehl<émt>hs Charcls on1 
besoin ùes (~ffurt~ de~ avocates. Parce 
que ll's affaires examinéeog par lPs Ca­
dis de cette jt.nidiction roulent sur les 
difU·t·ends 411i ~épnt·ent l'homme de la 
fpmme. Or, l'avocatP plus quP l'a· 
Vot'at-est A même d~ mieux compren· 
dre la. natu1·e de la femme et dPS cir­
constances. L'épouse devrait avoir le 
droit de choisir une femme pout· la dé­
fendre. 

!)QXTRE LE CELlB.\T 

.uw•s te même jow·nal. un at·ocnt 
P1·opose ce moye'Yl de traite1· la crise 
a,, mal·iage : 

Le gouvernement devrait s'empres­
ser d'imposer une taxe aux célihatai­
rps ayant atteint un àge déterminé et 
diRposant des moyens de se marier. 
Cel te taxe aerait affectée aux su b­
vcntions que le gouvernement accorde­
ratt aux familles pauvres. 

A propos de ma1·ia.ges, des jeunes 
gens se pla-ionent de ce que Tes 
je-mmes d'anjom·d"hui manquent cie 
s>mplicité et de naturel. Le "Rose el 
Youssef" écrit : 

C~tte grande pPrsonnalité OCCUpant 
un rang distingué nous dit que l'hom­
me qui se laisse faire par une femme, 
l'homme qui plie à ses caprices et à. 
son influence, n'est pas un homme 
Tous les malheurs de la famille vien~ 
nent de ce que l'homme cède devant 
la femme t'l accepte son influence 

No:re interlocuteur <lit que I'hom;,H~ 
est à méme de fo1·me1· la femme et de 
la modeler comme il Je désire. Il suffit 
de savoir faire. 

Mon a,·is était que 1a femme a une 
très grande influence sur l'homme. El­
le peut l'élever, le pousser, l'encoura­
ger, comme elle peut l'amener tJ·èa 
bas. 

lETTRES REÇUES 
Moralité administrative 

argentine 
Le Caire, 22 octobre 1940. 

M. le Rédacteur en chef 
de <La Bourse Egyptlenn~•. 

Mons1eur. ... 
Votre honorable journal a publié, il 

Y a que!qu.e temps, l'information rela­
tive à la démission présentée par M. 
le Prés.aent .de !?- Republique Argen ­
tine, à la suite dune enquête ouve1·te 
Pllr le S ·nat au sujet de l'achat do 
tt:rratns pour compte du ministè1·e de 
la Guer re. Postérieurement, votre ho­
norable journal donna la nouvelle que 
c_ette démission a v ait été rejetée par 
1 Assembl~ Législative, contre une 
voix. 

Dans le désir d'épuiser ce thème qui 
se rapporte à la moralité administrati ­
ve du gouvernement de mon pays,· je 
vou· prie de vouloir bien me permet­
tre de porter à votre connaissance le 
texte de la r·éponse quf" 1::'. le Pré~ident 
ÛI'tiz a l"'nvoyée A l'Asse1nblée Législa­
ti\·e après que le vote qui reje"te sa 
démission lui eut été communiqué, tex-
te que j'al reçu avec un grand retard. 
Cettt: n:•ponse dit : 

J'a• décliné le mandat qui honore 
ct oblig~ plus. dans les Etat9 démo­
cratiques, répondant à un appel de ma 
consç ;en ce. 

cPoul· l;tre le premier magistrat d'u­
ne nation. H faut a ''oir unP autorité 
mora le qui ne doit pas seulement ~tl·e 

c~rta:ne. mais qui doit être .H.ussl dans 
la v!s.ble conYiction du peuple. 

<La r~solution de I"Honot·able Assem­
blée Législative que lii. le Président 
tn'a commun·quée dans sa note du 21 
couJ·unt, et le~ expre~sions populait·pg 
spontan~es de ces jours. manifc~tél"S 
dang toutes les ré-gions du pay~. me 
portent à conve-nir que, malg'l'é le~ cJr ... 
<'Onstanres citéPs dâ ns le texte de ma 
dém1.~sion. je peux conttnuer à ~ou­
verner la République a,·ec la certitutle 
que celle ~onYiction populaire exis:e. 

cPour ces n1otif!-t, j'nct•ept<' la ctPc -
sion de l'Hnno•·able Assembll'e. Que 

à combler les lacunes que je !.'elevais 
dans !cs entrepnses nationales. Cha­
que fois que j'entendais pari''" d'une 
contribution heureuse, d'une idée de va­
leur, j~ n'l'cmpr·~ .... ~·ais d'envoyer à l'au­
teur J'expression de 1na cons:dt?ration 
et de mon appl·t'ciation. persuadé que 
de tels gestes réconfortent ct encoura­
gent ceux qui :sen·ent le pays. 

1 Dieu gar·de M. le Président Roberto 
Ortiz 

Qu.~ ces princip+"'~ qui ont l'égi tnon 
exio.;tcn(•e ~oient lu~ U\'~C int'rèt par la 
jeunC'S'ie qui y trnuvet·a peut-étre des 
éléments de:- succès 

~--------,. 

Nous sommes en Egypte 
Sous ce titre le "Rose El YousM'- /" 

avait publié 1111 arlic'e dont nous 
o:vons reproduit d.e:s extra1ts dans 
(es colonnes .Reproductwn qui a 
pe1·mis à des sociétés étrangè1·es 
tl adresser à la rePue fies rectifica­
t<ons : 

Veuillez agTéer, 1\Ionsieur le Rédac­
teur t'n chef. mes salutation~ le:-- plus 
distingw:es. 

Alberto curidi Bazerque, 
Consul ~ent-ra! tl' \rgentine. 

DEMANDEZ PARTOUT 

L.IIIJILE DE FOIE 
UE ~IORlJE 

MORUTO~ 
Notre confro;re In Bourse Egyp-

rl,•n ,u·" Il r···u· •<Iuir rlrs <''<fi"Oit~ rl~ no- Indispensable à tous les 
u·;s article. C'~"st C'P qui n unlt"'nL- - I 
JPRII Hurt. mpmhrP <ill Con,.•il ,\!uni- En vente partout 

âges 

dpal d,.. Zifta f"t in~t niPur "11 c·h("r de j ~§§§§ 
la Société X. à nous en vo)·cr la cOUJ.)U- : 
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CIN~MA 

METROPOLE 
Téléphone ~7061 

NOS DERNIÈRES NOUVELLES DE L'ÉTRANGER 

EM.J~1 

DE SIDI· ~t\. KAN 
P i\R LA FLOTTE 

BRI ANNIQUE 

l 0 LA R.A.F. MULTIPLIE SES COUPS 
CONTRE _ L'INDUSJRIE ft.LLEMANDE i 
Londre~. ;n_ - (Heulel'). - Le 

urrni~lt'I'P de 1'.\ ,. ''"IllfiiUlliqnr : 

Lonclrr~. '27. - fR.O.l'.' - 1·n 
COillOIIInicprP dr 1'.\Jillrall!(• pnhiJt• 
un tues~ag-r du cntnnt:lnclant PH 
çhP! fie la ~lrrli ternnrèP d1""'nt l[llr 
l'es fm·rrs 11:n<liPs, en rollahnl'llt ion 
·à\·Pc 'a R. \.F. ont attaqutl a\·ec 
'!'I!CCèS lille l'OIICPllli'A!ioll l'nllr!llie 
prè!' dP ln cr\'P •'!'1 de ~idi-Barrnni, 
le '2~ odohre. tM daus la ma lrrrér. 
'!!'n transport !llPr•anisé enl!Prni fut 
d'!91ruit et nn gnmd incrn.dir f~1t 
V.]l!lllé dall. 1.1n grand l'PSPI'\'011' 
d:e sence. ·os fon·ps n'f'tti'Pllf à 
déplorer ni \ iclimes ni dorrnnnges. 

Le-.t homb.-trdlcrs britanniques ont de 
nou\·cau e)..ecut€: d:.s Httaque~ sur Ber· 
lin dun• la nuit d~ "'"ne<li. :Des objec­
iils péuolier~ dan~ d'nutz·es parl·e~ de 

l l'Ailr>mA,...ne, de..: a'"rqcfrom "~ en terri~ 

bre n'ont pas bougfl df' ~idi~Blltrb~l. tulre o~t·up(· et db' ports ù'in,·aslon ont 
Il ~ouligne IPs cdifficult ·"~ ~uorrr.es aus~t ~té attaquPs. 

d'a1·inn~ dan:< 1111 fanhnu rg au 
lrnrrl-on!'st dt' BPrlin. De!' homhl'·< 
cl~ "'l'OS CAiihrr- fiii'Plll !:!;PIPes 5111' 
ln .t:llion PlP<'lriqnr cc.\f,;hitu l'nn r> 
rJps pins inlpnlt CJn[Ps 0 0IIl'L'f' d'c'•­
IP ·lric·ilc'• "'' l:r rn pila le. 

1·11f' n1Jir·p srl'lrnn .Jp bonr!Jar­
!lirt·s 1'1"]"''''1 la fahnq11P rie nro· 
trnr~ rl":r\·ions ~P'I11<1n•J rlrms lc' 
RranrlPbour~. Pt ;olfrJ']'I:J. IPs nte­
lif'r' n\'f't' rif':< homlws '1 hnut ex­
plosif Pt d"" hnn1hrs incPncliairr~. 
[,<>~ f'Xjllo. inn:'< (111'1'111 ~11ilies pnr 
d'nlllrP.· P\ldn<:iono. "<rcnnflAirr:< 
finn.;; tn11te la ZOitP dr l:r rihle et 
1111 g'nr1d i11f'rirlit> s' :-ol l>una . 

M. Gayda ch ange de ton 

Londres, Z7 (N.E.B.l. - La presse 
italiPnne continue "on singulier chan­
gement de ton. 

A la suite de la brèche allemande 
sm· la M~use, le Duce estimant qu'il 
poui'I'Bit J.JJ'endre sa. pa1·t du butin sans 
a , ·olr du toul à oe battre. prit finale­
ment le rl"qu~ d!' déclarer la. guerre à 
"n a.dverHalre abattu. 

La guerre devait tre de courte d Ll­
r~e: M. Gayda, le porte-parole" de 
Mussolini, l'avait promis à ses compa­
triotes. 

Depuis lors, M. Ga;·da a eu à se ré­
tracter·. Au cour·s de ces det·nières se­
maines il se vit dans l'oh!igation de 
dirP aux Italien~ que la gul~t-ri~ ~f\ ··a:: 
)on gue et dure. L'En1pire llt it.1nn ique 
qu'il s'était plu à décrt1 e <·IIH( muis 
p\us tôt comme croulant. il 1t.· qtHthftë 
aujourd'hui d'adversaire p~U.!i5ant et 
redoutable. 

Dans son dernier artlcl~ ~[ Goyda 
tente d'expliquer pourquoi les for ces 
.. .xictodeuses italiennes q·Ii deYaient 
se trouvet· à. A lexandrie 1., 15 5tP}>terl -

............ ~······················· ........ . 
MAUVAISE 
HALEINE D~NOTE 
MAUVAISE SANT~ 

S i le foie n e déve r~e pa~ chaque jou r !.On 
Jil l"e de bde dAns lï n te~tio, le-s ~elle' devien ­
u e nt dt ffict le!) et t r r eg u lières. De lu cousti­
pa h oo r ésulle lfl décompo~tlioo des Altments 
d a n s no~ 8 m ètrt:l;; d" tnl ~!>. l t n . Cette putrCfoc­
t io o r épand les lox•ntos d~tns notre on~anisme 
ent ie r toutes les stx mt n t• te~ . Nous devenons 
morose11, g r ogno n .,, abi\Uus Nos am•<o re­
atllrque nt ce t te o d eu r fétide qui se dégttge 
d e not r e b ouch e el \'oppe ltent mnuvnise 
hal e in e. L nxatd .. et lavages de bouche 
a e son t p u't d"un grand secours. Prenez les 
P e ti tes Pt! ules C•u- le r s pou r Je Fou~ . Elles 
foçilite~t le li b r e éCO lt~em en t de b ile e l vous 
r 'èm étl ent d ' ap lo m b. Dê-mande :t p tu· leu r n om 
Jea Pe ill e~ P ilule s: C a r te r e t r e fusez tou te 
Jmita tioo . P r ix P .ï. 5 1 2. 

attX(f'li(~JIPs les trouprR i s 'iPYlU""''i ont ft. 
fairE."' face à trayer~ l<' 1t."~f':·t Pt leH 
cpr~paratifs fo1·n~idables Wlt p&r les 
Anglais. 

1 
C~s PXphcation~ au p.~Liple itoli~u 

contra~tent singulièrPnH"'nt a \"P~ le flot 
quoUdiPn de- \"anterit?s de H >me dan~ 
~es énlisslons df" propa::{IU\tle ù l'in­
tention des pays du Proche·Orient. 

Commun iqué 

Le Caire, 27. - (Heuter). - Com­
nruniljué : 

EGYP'l'E. - VIolente" tempêtes de 
sable dans le désert occidental pendant 
toute la journée d'hier, 

SOUDAN et KENYA. - Nos pa­
trouilles de chaose ont de nouveau été 
:l.ctlves, 

PALBS'l'I 'E. - Rien a signaler. 

Dans l'Afrique O r ien ta le 
Angta ise 

'lirnbi_ '!7. - I HE>nlrr). - Pne 
de 110. patnnrille a été ntlatpl,;e 
par dl'S lor'l'c'S eurJr'IrJIP' supérieu· 
n·~ prc•s til' la frou! iere t•lhiopit'll· 
ne a 70 ruil'es a !"est du luc Ho­
dt~lplw, d(><.:JuJ·e till CUIIIIIIIIIIÎ!(II~. 
La palmuill!' pun·int ù • 8 twliJ'<' I' 
dl' ~ou po~l<' sans encnlclhre, iufli­
geuut des pel'lt•s ù l'ellllewi. 

Les m enées de la 
Commission Itaîienne 

d e Syrie 

Londres, 27. (S. Sptlc . . "·\.1 
,\.hn1111 11 . - J.r corl'e~poudant :pé­
cinl du uTill"'"" a11 Laire rnit : 

La commission italienne en Syrie a 
cessé de ('hen·hel' à irnpose1· ~es ôe· 
mandes politiques et elle semble s'>tre 

1 
attelée mantenant à la. lâche de ga­
gner la sympathie de la population. 
Elle recourt pour cela à la propagande 
que les lttLiien& ont ·déjà essayés uans 
le Proche-Orient. D'une part. il essa­
yent de convalncre les Libanais et les 
- yriens qu'il es~ de leur ln érét d'é­
changer la protecllon française contre 
une protection i\alienne D'autre part, 
Ils font ,·alo!r aux Chréti~n• qu'ils •ont 1 
ven11!=1 les protéger dans un paYs tnu- ~ 
sul man alors qu'ils se prévalent. de­
vant les }.o!usuhnans, de ce que ~{'usso­
linl est le protect~ur de l'Islam . 

Bombardement des bases 
navales a llemandes 

Lnndres, :?7. B.O.P . - De 
llllll\"f'Hl/X rit'lails Slll' IPS al\a![IIP. 
faitPS par la H .. \.F. 1« nuit der­
uièrP nit\ Plo; f11Ji>li~s. 1'., ré\·èiPnt 
!JIIP IPS Cll!ld il ioiiS aflliUSJII!èl'iqllt'S 
\ <tf"i.Jbit•s dHIIS il'S<JI!f'lc•. f'PS l'HidS 
flll'l'lll entrl'pris ;.idi•r<'llt il la foi 
llo: Hil<l<JIIHIIIS <'l les tfdellSt'lll'S, 
tuais que liiHigTe !cHI Ir,; irrcll!l\ é­
rtieul~. IPS upènlliu11S s t Jroudit·f·nt. 
depuis la llalticJill' jnsqu'il la côte 
fran\·aise de la \l:wclt e .,. ù l'in­
lériPIJI', 'tll-tlc-SsiiS de la Hnhr. 

LP clrlllltiJ:>r uantl de l\ie l, à 
I'P1drèe dl) catrl, du tôlé de la 
Haltiq1re. l11t sout11i~ ù 1111e aiiH­
l[lle coti('f'ntn"P qui rlura plus de 
dPux lll·un·s. 011 pe11se tple des 
t!oJJIIItages t:unsidéraùlt'"i u11t Hé 
iufJigé RIIX ÎIIS'<tilatinll. d!'S 
r!twks, t• t aux na\irPS. t•Ds llll!lgeil 
?lf'n;s et 111re bollllt· visil>ilist& pf'r­
nJirent HIIX altaquards dr rPpérer 
fat·iiPitll'lll leurs ohj<·tlifs, mais lrs · 
conditimrs Hllli<ISJilrrriqlll's fanl­
r isè r·<'nt tlgale iiH'nl de p u i,.,sHIIII' S 
rtt:lfrnsPs 1111 sol J:>t les n>s u 't ats d~s 
hntllhardt'IJJPJ!Is frrr<'lll rliflïeilt's à 
OhSI'r\'el'. 

Df' itlllg'IIPS lig'llPS ne fP11 . 111' les 
rltarrlif'rs rra\als plll'l'llt cr·pend:1111 
è(rf' lf'IIJarqiiPf'S flHI' pJnsil'l lrS f( p;; 

ali ufuants. 
l.r ra l'fi nPt·it• . cle pPtrnle et IP. 

dépùrs cle ca r hnl'allt d rr ll at JOI'I'P 
fu rPJJI ~~~<rlt•JIIt'JJI <1 tlnrptt>. lmtlgré 
!PS diffil'iles roJJdi l iow: nlnrnsplrf.­
riqu,· . . ll:lJJihoi Jrg' 011 sp !rm1\e 
nne granrle t'AffinPriP rlr l t'otrnle 
frrt Pg'Hil'lllf'lil s{•rit'IISPIIII'Ill hfllll­
hnrr!Pe 11P11dant pri•s rl'm1e hru re 
et lf's rPSIJIIats \" flli"Pill p'1•s ap­
pan•lll . l'ru· s:tl\'r de bombe fut 
.1!11\'i<' d'1rnP YiniPJJie rxplo io11 et 
rl'n11 irlr'endir. 

D 'nnt t·rs hnn1hanli ••·. attaqnè -
rrnl 1111 ltonrht·c inrposanl rl'ohirr­
t ifs en .·\ ill'lll<lg'llf' Pl da11s lPS -IPr­
ritnirr>. O<'r·upf's. Par111i res der­
niers sr !l'flU\Pn! les· docks !'! lPs 
naYin•s dr llnrnhourg- B r Pnre 
llf'llhrldrr, Oster1rlP, ains'i (fue de~ 
ohjc'l'iif~ indn.lriPls prè de Ca. -
sri. ct d'0~11abrurk. 

Slc•ltin, C:uln!{ll<'. L P1111fl fu rent 
J'lllr11ri '"" nnln"' nhjf11·liîs dr 1:1 
Jl. ~ .P. ('( dP IIOltlhl'eiiS ><; jo1111e 
dr lullnhPs rxplnsin•s et inrf'nd ini­
J'P" (lll'PIII jpf<•rs s11 r lrs raftïJJP­
' ' iPs de pt'trolr 'rp·dde1Jf cliP fh ·­
dl'iP\WI'kP. DrS 111l'enflipc; r;r r·Pnt 
<t iiJrn!fP,, A C:ulogne, de~ inrt>nclir 
fll rPn f nllnnrt's elAns l' l ' n io11 Hhl'i­
nisl'h<' Hl'>~llllkr·hiPn . A l.l'lll18, rlP~ 
l'RrriJrf'riP. dr pf.froJe rlll'l'll( :11'1'(). 
(·<>~ dP no rnb r PJ r ~es ru n~(·r~ tir 

IJnmi>P ~ dr g-n•t; rnlihrP. qui 
tnnr],;· rr>n! ~Ill' le t'Pn!rP rt la par­
tir nord <IPs inc;1n11Htionc;, prm·o­
fJIIHIII clr gi'OSsrs PXplo~i,)flS pf fl,•s 
inrrntliPs. 

La RAF. inflige de graves 
dommages à l'industrie 

allemande 

L onrl1' s. '27. (B O.P ) Dl' 
source rlig11e de foi, il apparaît 
cl' lill!' ftll 'll ll t'\ idPrJie 1 11 e Ja pr!·­
!Pr rl illll dP la IL.\ F. tl :~1uir inflr-

· g(·, Lh ... gn-t ,·e.s dcl fl l li J:tg. ·s il :el~ t·~ 
(• l,;f'l'i ils dDJt S Pt aul cll ll' d e Be riHI, 
u'est 1•11llt>I I1Pill ~'"Jg•'rée 
St>lun .nrre nou l'elle ·- dP ~un rce in­
rJflprnrla nif', l e~ >J. ill l''< Siempns 
qr1; follrni..,,ent 1111e ~1':111rlt> partie 
ries rqllipC!JJPII!,_ l ni li:::r.irCS Olll 

LA GRÈCE 
A ÉTÉ 

ATTAQUÉE 
(SUITE DE LA PAGE 1 ) 

Athène , 27 (Agrnce Athènf'. ) . 

1 
Faisaut suite ù nos denx p récf'den­
tr~ conlllllfllicalion concernant le 

1 incidents rL\ llianie . .ca blés par l'a-
Il ne parait pas que cette propagan­

de ait produit de résu.Itat et on peut 
en ten ir pour preuve la fin de non­
rece\·oir opposée aux Italiens par Mgr. 
A rida. ............................................................................................ 

De. bntril>i'~ furrnt égalrmPnt je­
t&es prntlHnt la rJnit contre lr~ af>­
rorlmmP~ de ()nha\ Pll, Tl amn~trd, 
F.\Prt>. pr/>s riP Rnn~llrs. Trois aL 

1 
taqnrs di -l i net es furrnt faitrs ron­
trr :';l'hipn'. Ir principal atlmpor! 
d' \llt~!r·nlam, ol1 dP~ \·o ls nniiPnt 

gPllt't> Stefard, no11~. onrtnrs e11 me-
l sure ajouter IPs rlrilail SIIÎ\·ant 
four11is par 1111e source cOIIIJil'terrtc 
tard dans la u11it: 

MODELE 

JE-51 

5 lampes 

-
Le General 

• Electric 1941 

Ajuster le ton est bien plus difficile qu'on ne se l'imagi­
ne :chacun a sa manière à lui de le faire. Le nouveau 
récepteur General Electric l 941 vous donnera pleine et 
entière satisfaction quant à la sélection et l'ajustement 
de la tonalité, grâce à son Sélecteur du Ton, qui vous 
procure pas moins de 4 différentes positions pour la 
tonalité . 

MODELE 

JE-81 

8 lampes 

Les radios General Electric «Golden-Tone» (au Ton 
Idéal), reproduisent si parfaitement la musicalité et la 
richesse des programmes, qu'ils justifient vraiment la 
place de la Radio parmi le~ Arts Supérieurs. 

GENERAL 8 CT IC 
Seuls a gents : 

THE BRITISH THOMSON-HOUSTON Co. ltd. 
44. RUE MADABEGH - Téléphone 59593 

lren .an munlrnt oit frlt·rnt lin·èrs 
rt•s at t aq u .. s. 

. 11r la <·ùt~ frnnrai~e de la \!an­
rlrr, lrs bollrbarrlit·l·s lancrre111 III!P 
forte atlarplP <'OIJtn• lPs Plliphr·p­
IIIPI!Is rles ('flllt)IIS !11lc•IIH11llls à 
Jongup ]Hlr!r;,,, pn'>s d11 ''"fl Gri.-

'r'7.. IJc•. fiiSC't'S )>al'll.!'irrilt•S r11 J't'Il( 

ntili><eJ· pour· lnealiset' f't'S c'lllpl<~rP­
IJJPII s, q11i fnrPIII s.Sri<'I ISf' llH'llf 
a!'I'CISPS fJHI' fies J.nmJ.Ps :~ ltAIII 
Pxplosif, 111algré l'nppusit inn in­
li'I!SP c!PS fJl'OjPf'tPIII'S Pt dPi! IJ:;I­
terirs anti-atll'ielnJrS. 

Raid sur l'Allemagne 
T.orrrlrP~. 'li. (B.O.T>.) Au 

rntll'>' d'nn rnid qni <lnr:) !JO min ll­
fpc; "III' Brrlin, rlimarJchf' tnatin, 
Ir-; gros hnrnlmr·dirr·s <Ir ln R .. \ . P. 
honri.:Jrcl io rrnt ln crnlnllf' r lrrt r i-
IJIIP prinr·ipnlr rt lPs rlc'pt.t rie 
cliPI1lins rlP frr an r·rntre tle 1:\ 
\ iiJr. l'Il g'l"flllfl illr'f'Jl,JÎP rn( flil ll ­
fllf' <Inn. nn~ f:dcriqnr rlC' mntrnr~ 

• 

LPs coup rie fPll enlenrln par 
]P ,' pu~tf• , grc·,·~ pl'cJI"Pna ir ut d11 \il­
lagp dt> \ rrnik en tenitoi r e a.lha­
nuis iJ disla n ee de t·inq ki lolllP!J'I' 
dl' \ ig]i,.,ta ri i1 quall'e ki lon rèf rcs 
dP IR fl'llnlii>n• gr<'CtJIIE' . 

1 

l ."offiric> r hrl lf>ne colJll l1a tHiant le 
i'''~te fn•ttlii·I'e grP<' q1li c•nlellrlit )o•s 
Cl!lljiS de !Pli fJl't'\ itll J 'llf'fiei~ l' iia­
lit' ll du po,;te d 't> n lace rl t'.s c011 ps 
d<· fen entPJlÙIIs c>n ft'l'l'itoire alha­
llHi et conror ll t? rnertt aux rt'>gle­
lllt'llls mi li!ai r·rs concel'!lant. lP. 
frt111l ière , l'officier g i'Pt' de111an da 
à e l'PIICilllti·er 8\"PC J'offil'i!'r iiA· 
]iPll afin dP SP J'PilSt>igii Pl' Slll' lp, 
faits et s't>nlendre a\'PC lni à c·e 
jPI. J usqn'ici l'officier grPC JH' 
çut pas de rPpollSP, 

Mission milibire turque 
I.ond rrs, 27 (R entr r ). - Le po. ­

fp de \l nsron rapporte qu' u ne ::lfi. ­
.inn tnil il11i re Llll'(]Ue e t partie 
pon !' 1 a Gr èce . 

L'historique du différend gréco-italien 
------·------------------

( SU ITE DE LA Pfl.CE 1) 

Et pourtant, quelques jours plus tard à peine, l'Italie accusait la G r èce 
d'a'·~ir foment.é 1~ meurtre d'un certain D>toud Hoggia, sol-disan t pat r iote a l­
banals. La Gn .. ce dément1t avec lndignataon. ~:t.:voa· p1·is part au meurtre de ce 
bandit notoire, r~connu coupable par les '!·ibunaux d'avoir con11nis au moln~ 
qu_atre assus~inat!-1, san~ pal"ier ùeM cl"'anh,ges. deM enlèvt:ments et de~ actes de 
l.H·r~undage en g~néral --- _ _ _ _ __ 

Malheureu>jem.,nt, Daoud Hogght é< happa à ta justi~·~ ~~ s'enrl;yant .. e~".Ar­
bame où 11 continua "Il. vce de brig!l.ndagc>~ et fu.t tué, d'après les Gt·ecs . au 
cours d'une qnt.~relle avec des gens de "'a tr·empe --... - ... - .. . -

L'Italie s'est posée depuis, en prvtectr!ce de l'Albanie Indépendante et a 
profité de l'oc·c:.~:tsion pour réc-lan1e1' ln p1·vvince de '1'samu1·üt., autrefois alba· 
na lse et annex.;e par la Grèce en 1913. Quelques millier" d'Albanais muslO ­
mans à peine ,•!ve nt dans ce territoire, au not·d-oue»t de l'Epire et Ils s'ac­
cordaient parfaitement avec leurs vo.sins chrétiens. Mats le comte Ciano, ou­
bliant avec une rapidité étonnante ce qui s'était passé le Vendredi aint p t·écé­
denl, proclama dans un discours qu.e les fl·onllères dt I'Alban:e étalent sacrées 
pour l'Italie et que celle-ci se faisait un devolr, sacré également, de les défen -
dre. • -- .- . - .-. - . . - .. - ... - ... - ... - ... - ... -

T...es journa1n: italiens ne ceR;sèrent plu~. dès 101 s, de menacer Ja Grèce, 
l'accusa n nolamment de violer sa neutralité en rournbsa.nt d•s bases à la 
flotle britannique. - .. ,- - .. -. --- .-. - .. - .-.. - .. . 

L'Incident Hoggla, entre-temps, n'éta it pas clos, et res Italien" firent tous 
leur·s efforts pour obten!t· Corl"ou à tilre d'Indemnité pour le meurtre du «pa­
triote Albanais. La Gr~ e rut quel<tue peu •tu·prise par celte tcrnpèle, mais 
le gén~ral ~1ctaxas g-arda tout son rufme. Plusieurs classes de l'armée et 
de la marine furent rappelées. Le général MMa:<as eut un ent1·etien avec le 
ministre britannique, Sir Cl1a1·1e~ Palatr·et, qui réitéra. ia promesse de la Gran­
de-Bretagne de lui venir en alde avec sa flotte t't son aviatio n si jamais elle 
étai attaquée et décidait de se défendre ---... - ... - ... - .. -

Quant àla Turquie, elle suit les évènements avec at:enlion. Elle a con­
l!'arté une alliance amicale avec la Grèce, ma1s, !'n vertu d'une clause spéciale 
du traité, elle n'est pas cobligé~ de p1 endre part à une guerre éventuelle con­
tre l'Italie, mois l'opinl"n générale e'l Grec.. ~st que la Turquie mettra ''a 
force A la dispo!-'ition de la n:ttlon ttmle. - .. - ... -, .-... - ... -

T~t' l'OU"'""~' til' Gr·pec 
L'histoire moderne de la U1·"ce l'ommence en 1821, dale à laquelle les Grecs 

obtmrent leur Indépendanc-e nationale Au r·ours de la gu~rr-e de 1914 1918, la. 
C:r~ce se rangea aux cOrés des Aillés et elle se rt'lontre aujourd'hui, une fob 
de plus, rlciHe à ses anciens amis. - ... - .. - .. - .. -. - . - . -

Le Roi George • U qui avait su cérl~ à '''" père, le Roi Conotantcn, en 1922, 
fut l'appelé en 19:!5 sur le trOne pa1 un plét.!so lte lr·I0111phül qui meltall f'n 
aux on~e ann~e~ .de lulle~ de pHr·lis qui cai·ael~risi>renl la ouut·te vie de la 
R~publlque II•llc'ne. Depub le ·1 aotlt 1»:16, bien qu<' la Con•lilu!ion de !911 
onlt th<·nrl(]uement Pn vi!(<Wlll', le !((•né..al M~laxfls a établi en Gn'ce un ,~:ou­
\"C'l"I1E'1lll"nt unitAire. raffrrmissant l'unité nationale dH pan; et me 1 tant dMïnt­
th·emcnl f"n R\lX lutt~s Intestines Devant l't'pr U\'e qui l'attend, la Grèce se 
icnt clone ferme et unie et inébranlement attachée à sor idéal de liberté et 

d'indépendanre. ...-.-. -- - .. - .. -. -. --. - -. 
La population de la Grèce est legèrement inférieure à 7 millions d'habi­

tant-= les deux tiers &l ce t~ population !!'occupent de tra\'aux agricoles. Les 
r ·tc lw~~e~ ugrlcole-.: dl' la C1·t-{·e ont prinripalemtmt : II?'H (·~•·ftt.les. If'~ prairies 
littlflcielle•. lea légumes, le tabac les vlgn•s, re~ ollvlet> 1•~ mucler-, etc T.a 
Grèce a un assez tm portant cheptel; •on ·!Jdustrle, de créa lion r~cente, s'est 
rapidement développée depu:s une trentaine a années. -- - -

Pav• •ssentlellement marlttme, la Grè•·e po•~ède u1.e Importante marine 
marrhànde de prè• de deux millions do to. ue•. Dan• ce rMffre ne sont. pa• 
<'nmywiR Jp~ nnYit{l~ tif 111o~n~ dP 100 tonne'i, d'lnt 1~ OrPre po=-- ~lie un nombre 
ll'SJI(I tablt•. s .. "l. por·t ... fli"HlllpHllX sont Cnnd .... Ln C'ant't', Crt\";tll.i, )f' Pn·é-t• 
Pat1Hs :-::alonHJU(t, Vnlo .. 1~ 1,-.tlt' t't Cmfou. ~llP c·otnpte .;b •. a(•roport~ f!. Atht.\­
neti, Agdnion, Co1·!ou, Janul.t:, D1aP1a et Stalonlf!He. --..• - ... - ..• -

-,ouff 1l cnn ·i<lérni.Jentt'nt Pt ont 
reçu •:l<"s cn11ps din·d- sur re 
lran.formatPur pl'iJwipdl. ll P llli·-
lltC', 1111 lH'I'S Hll llii1Ïrl rfp ruSÏHfl 
LlH'\\'t' rl'flqlllJlPIIJPil(S PIN'II'i<[liP" 
et fip J"lldifh U t'tf' ('0111pliotP IIIf'llt 
détruit, Pl, ~PI1111 •rrr >hwrv;tiPrrr 
nt>utn·, Ir plincif.:li dPpù de nw­
!Purs dr l:1 fahriq11e dP tnrhirH·-; 
.\ . 1·:.(;, a Pif' gra\Plllf'nt r·lltlnrnma­
ge pa1 dr grossP;; hnlllhe>s t'xplnsi­
Yf',, et drs liornhcs inct•ndi;; 1r·es. 

Les nb Prvatrur. neu!rPs dtl-
mrrdrnt l'!!llt;gat ion ul1Prn3nde 
qu1• l'lroflilal 1\nf'lr <tnr:1it é[p ton 
clrP par de. bo rJJhe'l. Crs m~rn .. ~ 
obsrn·ateun; prtl .'isPJit nul' ce ont 
d.s ro:wrnf'>' nrilitoirr<; pri•s de 
l'hùpif;ol <JUi flrn·nt (c)liClrPs 

10 b . 30 a .m. 
3 b. 15 p .m. 
6 b. 30 p .JD. 
9 b . 30 p.m. 

J .r f:Jit qnP lP. dt'l1llllflgP faits 
à BP1 ~ in sont hPallcorrp plu'! 
grnnd>< que t'PliX qu'adnrPttrnt le~ 
arltorilt' nllf>JllOJI(lf'~ .. ~t Pvidf'nt 
e n rrcison ries pffort~' qui ~ont 
faits pour nlni~nrr lP'\ rurif'UX clt· 
tous IP enrlroitg bomhardrs. BRITISH MOVIETONE NEWS arrivées par avion 

Ce que les correspondants 
de presse obtiennent à Berlin 

• ••••••••••••••••••••• 1 •••• ••••••••••••••• ••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

·······································-·.-.·.·······-·.-.·.·····-· ................................... .... 
XP\\'-York, '27. - ( l'!.O. P.). Actuellement, il y a une demande croissante de sténo-dactylos. 

Pt~r!ait de la lllflttii'J·p rlmrl il rst 
pi11~ diflïciiP d'n!JIP!Jir dP. \1011\'el­
Je~ rll .·\IIP111Hgnr ·q11'rll \ 11g'rtrr rr, 
IP ~e:\P\1- Yurk Ti ii ii:'S" éf'l'il : 

En quelques mois d'études, vous s r!! rez à même de pourvoir 
à ces postes largement rémunères. 

COURS DE STÉ 

A. ALBAGLI 
Réc~mn1ent nou~ avons demandé à 

notre co t·respo ndant de Berlin p l us de 

1 
détail s au sujet du bomba1·dement par 
la R.A.F. d'u ne fabrique d'esse n ce 
sy n thétique. Il "'irrita et not1s répon­
d it one ooyez pa td lols. Je vous al 1 
envoy~ toute~ les informations qui 
m'ont Hé données et je ne suis pas 
auto ri s~ à. allt:r voir pat· mol-même. • 

Dn ('Ôié !JI'ilanJJique, )> fil' COlt rr , 
nous anllls u n e mrile1 11·r i J11ag-e 
dE' re 411i se pas~e. On Jlt>lll llf' )Hl 
11ous dire tont dE' .uile 10111, 111ai 
011 obtient infini rn ent. plus de non­
l'elle en Grande-Brelagne qu'en 
A llem agne. " 

Leçons particulières P. T. 120 par mois 
Leçons par groupe (2 élèves) P.T. 80 par mois 
Leçons par groupe (3 élèves) P.T. 60 par mois 

I.. .. e(_"ous de J)uctylo gratis 
Renseignements tous les jours entre 2 h· et 5 h. p .m. et 8 h. et 9 p .m. 

···························································-. ............................ •••············· 
•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• , •••••••••• 1 ................................. . 

ATTENTION! 
Le p11blic ne tif!'"" 11 11 e ll V f'C Ill qll a COJlflbOI'I'I' 

U:f.:FENSI~ ... . \ s s 1 , - ·~ 
fflllt-il lui (!Il les moyens ! 

Ces moyens existent! 

L'u.n meJIJeurs l'AB 1 E AC E 

Il constitue 

CONTRE 
~a flhts sÎ~ ~~._. ftrot f.~ctïon 

BOMBES INCE~DIAIRI~S 
ou 

DE GROS CALIBRE 
Dimensions: 2 mètres à 15 mètres de long et 2 mètres de diamètre· 

Vous le trouverez chez: 

11 FI'RE EXTINGUISHER AND METAL WORKSII 
M. GATTEGNO 

17 Sh. Saptieh, Le Caire, Tél. 50844 
Agents d'Alexandrie: GATTEGNO BRO'l'HERS. S. rue de la Gare du Caire, Tél. 22730 

• •••••••• 1 ............................................................. 1 ••••••••••••• •••••• • •••••••••••••••••••• 1 ••••••••••••• •• ••• • • • • 

CINE -JARDIN ST5- JAMES 
Programme du lundi 28 Octobre au dimanche 3 Novembre 1940 

COLUMBIA PICTURES présente UN FILM EN PREMIERE VISION 
~JACK IIOI.'r G·~llTRrDE !UICII.\I<:L 

dans 

ID E p w 
Un épisode dramatique de la lutte contre les marchands des armements. Un 

courageux savant qui risque sa vie pour aider l'humanité. 
Un film au sujet original, plein d'action et émotionnant. 

.t\u 1nê nu• n o~•·=• !ltnau~ : 
METRO-GOLDWYN-MA YER présente au même programme 

FR.L\XK 1U0Rf •• \'X f"lf'EL , ,. f"OrR'rNEIDGE 
dans 

T 
Une comédie fine ple-ne d'humour et d'esprit. 

~1.\TI:\' "f: l~ fi. !10 1a.m. SOIIIf.:E 9. :Ut ...... 



-LUNDI 28 OCTOBRE 1946 LA BOURSE EGYPTI~NNir • 

. , 
tnemas 

fOUVERTURE 
! : : : ! !!!!!! !! 2: ! == : = 22 

R .... E ·x .. ., EH PLEIN . " ~ ). .. '·' 
' ·.;.· .(!t . ;~ ~~ AIR 

• r T~ •• • ~ • 1• =- ' . ~ , ~ 

llu lun<U ZH nu dhnnnchc 3 • u\·. 

CLAUDETTE 

COLBERT 
DON 

AMECHE 

Au même programmP. : 

\. CHUMP AT OXFORD 

2ème SEMAINE 

Ou JC11rli 21 au mcr<·rcdt 30 Oct. 

HADR LAMA • AMINA RIZK 
BADRIA RAAFAl 

'&:!:i:~ ........................... _,,,,_ .. __ 

J.nndt 2l! au Jeudi 31 Octobre 

Au même programme! 

LOVE ON THE RUN 

Ou d manohe 27 au mer. 30 oct. 

Cinémas / Music-Halls r 
Casinos-Cabarets 

Du ma Cio 22 " lun<il 28 octobre 

Musique 
SOCIETE DE MUSIQUt:. 

D'EGYPTE 

Le conc~rt du « P:t lestine 
Chamucr Orchestra » 

WA LACE BEERY 
AU TRAVAIL! ---Coup ur eoup, \Vallace Beery 

- acteut Jont le foiUCcès demeure 
é~al anpt·ês tlu public - vient de 

vo ( 1 w JH ogratn!llC du premier touuoer trois films dont deux, 1 
C't' · Ct.:rt (Jth.: dut n(r.t, mt:rcredj ocjà ~orti;1 aux Etats-Un•s, out 
prut han JO oC'hlOt , :\ 9 h. 15 renCfJntré un a<·cut'Il enthou~iaM-
lJ 1n •. drn 1'1' .. \\U! l .. lenwr nl Ho.,, t . Çc~ fthn~ ~ont eThe rn~n Cron.'l 
le .Pul tl c Chamh<·r Ot<'h<'. tru Dolwta•, a\·ct· Dolon'!'" ùcl R.o, Cll 
w J n he t1 t' de Pale L ne. T'' t•nty n•ulP tentn 1 Vut~l mu-

Ha 1 1. - <..:onl'CrhJ g• oHso en 1 t·l ll''.ll' nw.HrC') dan~ lequel 
ré rnJneut C' t réfnrmë le ctcam• cêlt-hrc <.le 

VI\ ldi CPnccrto pour -1 v1o- V1va Vtlld : '\\'nl!ace Bcery-Léo 
ons t'l co1 des. Car1llo 

J nt t \:t 1 • ~·,.uace Bel·ry termine actu cl-
D htts. Danse r;ncren et }('mcttt c\VypnliHA' tl\'ec Ann Ru-

proJ llt p htr tl"p(' t:t ('Ordr:;: Sn-,lh rlurd. f .. <•c .Buwman, Bobs Wat­
JJ të .· n1c !\.hua S"'-Hl'\'a~-Pata- CJnn et Jo~cph Cnlléiu. wyomin~ 
kt. ~.r.hevé, Berry con11t1cnccta. ausRt-

'l'<·h:llkowt~l<y. Set éna<lc pour tOt Combat Car dont le titre 
co~tk' . fr:lnr;alz;; . ca·a :;;an~ doutP Char 

:STUDIO·· MISR· 
Du lluHJi 28 Ot't . uu dlm. :l ::-.(,.,·. 

Pl"ix dl"'s pla(·t~s, - }i'Hul~uils 1 d'afi:-;l'\ut", ct dtlnt l'ActiOn se dt!-
PT .. ;.JJ, tiO, aO, 10. 3n, :tnllc:i P.T. roule entiè-r·rnl("nt au cours de la ... !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! 
~o, H~ cua ·JO, :10: Entrée 15. gue nP actuelle. JI 

1 
1.<.'. menthrc~< tic la Soc été de 

l\.lt, l<)t.c d'T·:,;~ptc <•t lco mlltlairc• r ' 1 =i ' ·~·~ !!!!!!!!!!!!!!!!!!~·~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!-!!!fl•!!!!!!!!!!!!!!!!-!!!!!!!!!/ en unlfot•nc lo<'neftctlltt d'uno ré- DIT l J 
du tmn u~ ::J o o BUL Jch pl'Ix dt.~ CE QU'ON A • ' 
lal.t~uils, et de mente Je, pot teurs • 

ue~ <artc'il, d'abou cmcnt contre ET CE QU'ON FAIT pn· t'ntatJo~ rlu coupon No. 1. 
J,o.atton ·w g-u chct de la So-

Ctdé rlc Mustque, 9. rue l\Ie;;hra- A HOLLYWOOD 
1 h:" IPapa. '"" t Co) cl, le soir 

nov. dn ennc·ct·t, à l'Ewart 11cn1or nl 

IHnll. 

Du I.J:I<'ii za I'JCI, C1U dtm. 3 

Le portes s rnnt fermées à 9 h. 
1~ pr.·ct. e~ et rlurnnt. l'exécution 
tiC'~ morceaux. 

Nous llltbltcron 5 pJ·ochntnement 
le ptogu.tntlllC elu fleu.·ième con­
cct·t. 

LP turban est trè~ à la. 111ode 
entre Hollywood ct Beverley 
Hill•. Helen Gilbert, que nous 
verrons dan s Florian», pnrtalt 

!l'autre après-midt, au "Vendôme" 
uu turban en taffetas vert ct cy ­
'-la.mcn. Il as~orlissait une sévère 
robe <.le crê-pe noir. 

•!• +:•. ·=· LA PALESTINE CHAMBER 
ORCHESTRA AU PROFIT 

DU CROI>iSANT -ROUGE 
Nol'lna Shclirer reste fidèle au 

tailleu r D ' un tr•su très souple de 
Juine !(t'is da•r. égayé d'une très 

ÜUt I'C )es deu. · COncerts de la r fine ligne I'OUg'C, la jacquette est 
~nclüt~. du ,.\lUI:'Iquc d'Egyptc quJ 

1 

Jt.ngue :J.\"CC de grande~ poches. 
'aut·ont 'tcu le mct·ct·cdt 30 octobre La jupe est ample et pltssée sur 

l't le lundr 4 nuve1nbrc. la. Pa.le::;- le <levant. 
Une Çhumb r Orch tra donnera Norma Sheatcr a choisi pour 
gwcicuscu eut, au Jll'Oltt du Crms-J ii ller avec ce charmant et dts­
.-uut-Rottl,'· eg) pll<>n un concert cret tatllcur u n chapeau grtH, 
supplétnr-ntau c le ~amed 1 2 no- goél.rni d~ ba.nd~::-~ qoircs et , ·iolct-

1 vc!lJI:lt~. a ù h. 15 p.m. duns la tes. Sur le revet·s un de ces eolli-

1 

mlle de l'!oJwart Hall. fkhets '?-uxquels. Hollywood reste 
Le progt tmnh· de ce conc<'rt, déseopérement ftdèle. 

uJ ganjsé pat la Sociélé de Musi- •!• •:t •:• 
1 que, a Clé 1ixé comme suit: Hcdy Lar.lat'l' aime utiliser pour 

--'-'-~ 1 Ua end el. - Concerto grosso No. J ses toilettes l'u.mon du blanc et 
11. 1 du noit'. Cette splendid• àctrice 

Je·m-Sébasticn Bach. - Slnïo- portail au studw. le jour où com-
nut 1nen~a1ent ies pr.:-;es de vues de 

• tozart. Petit<> Sérénade. "Boom Town", son nouveau film, 
D\'orak. -- St•rénade pour cor- un elég~nt pyjama de ;.atin dont 

de . h jaClJUClt. l•lanche contrastait 

SALLE D'HIVER Le" b11lcts sont en vente près avec le p>llltalnn noir. 
la. Soc1éte cie )lUSlquc d'Egypte, •:• •:'!. •:• 

Du lundt 28 cet. au di m. 3 nov. 9, rue l\laghrab ·. Dtan11. Lcwi~, la jeune et très 

Au mêm" ;;. ugr·.1mme: 

WOMAN WANTED 
R.C. 27286 

CINÉ .' . ' • ' 

JAftDIN DE L'EZBEiiÊH 
Du lundi 28 oct. au diJ"'', 3 nov. 

L.t\. R ... "-IHO 

jolie femm~ cie William Powell. 
•· ut a dcbuté dans "Andy Hm·dv 
M<·ets Debut~ nte" conséille de 
r·ehaus•er le chic d'une robe nol­
re en la g-arni:-;sant d'une bande 

Ce •oll. ·ntre 9 h. 10 et 10 h. d• piqué blanc à l' ncolme. A 
10 p.m. !'l;~,;yptmn stntc Broad- cette bande vou~ suspendrez de 
t·ast .ng radiorliffttfif'r,"\ une :.<.>lee- la1 gcs initia.leR. Les 1némes initia­
tl n Jo Eala al< le prochatn les pCUV'•ll drc r~pétée" sur le 
I lm de J. ·el:-;on r-:dd:\ ('t Ilona sae à main ct IC'S chau~sures de· 
l\1 ~ y · nont être noires a' cc un ïilet 

na llaJl<n cornprC'nd notam- 1 blanc. 
ment les :urs de nnnsl{v-1-(•n·sn- •:• •:t •!• 
i<r>fl', tic l<'ranz Lchar, ;le Bizet "Si voue vouler. que vo• cils pli-
et du cmnpos;teur ami'ricatn Hcr· rals,cnt plus longs. conseille Vir­
b rt Stol hnrt . · gtnla Grey, dont l'élégance et Ill 

Bn .- laih: 1 passera au dnétna beauté ont conquis Hollywood. 
Jllctro à part.r rte jeudi prochotn. e>oeayez cette méthode: 

"Bros:-:ez vo!'-1 cils aYec du mas­
<' .J.l't~ marron ct ensuite avec du 
rïmn1~l noir rebrossez les bords 

Savez-vous que .... 
_..,.._ 

... \l.tr B<1l,tnd P t 11110 rlrs 
iufPrprèlr'i rif' •<l'rid,, <1nd prr 
Jl~<lict• '· rlmrt le tilrP fran<;a.is 
s 1. s. J<; do11IE', •Les c 111[ dc­
Jnni<;r[lp<; Br Jltf't'"· rf'I 1P<; ci 
in •:tt'tl!'t•, p. r r;rcer Carso\1, 
\1· 1 rcc p !l'Sullii.I 1, \1111 Hu­
thrrfnnl, \T.r rslm Hu ut ct 
H li ltr r .\ ng 1 ? 

da \'OS cil~. Cette petite opération 
lt'Cfoo ~in1ple leur donnera l'appa.­
r en c d'être long-~< et recourpés 

•!• ·:·. ·:· 
"Ril~·r de plus reposant après 

ttn(' d~uc JOut né de travail qu'un 
ho:1 l,ain UP mousse••. Telle est 
l'cp td• ·n l 1E- Rita Jffhn"!'"on que 
no11~ n,·on~ y11e (lans "Niclt Car· 
ter l\fnster Dete~tive" et qui t•st 
la \'edett~ féminine de "Edison 
Theman" avec Spencer Tracy. 

Et amlis qu'elle goûtp les déli­
ces d'un bain, Rita .JGhrson trou­
Ye le m'Jyen de hrOHRer les ongles 
et de masser son visage. 

.... ·· CINE.-·JARDIN 

PA;R·'·A ·D 1·5 
Du mardi 22 au lundi 28 octobre , Du lundi 28 oct. au dim. 3 nov. 

1 

~ans un film 

d'ERNST LU BITS(H 
le maitre de 1 humour 

2éme SEMAINE 

D11 j!'udl 21 au mor()retll 30 oct . 

. 

.; 

Dt 1 r .... 1 ?~ oc1 n.,l dirr.. ~ nov. 

L'HOMME. 
DU NIGER 

avec 
VICTOR FRANCEN 

ANNIE DUCAUX 

Du lunoi 28 oct. au dlm. 3 n()v, 

Au même programme: 

The Perfect gentleman 
S?iâ i â u üi 

CINEMA-1 HEATRE 

PROCHAINEMENT 

Nin&tchka 
t~ hhh IC:. "i.~.: 

Au meme programme: 

Les trois Mousquetaires 
1 INAUGURATION 

Tél 56413 

Du tundi 28 oct au d1rn, 3 nov. 

Au m~me programme: 

THE BUCCANEER 

PA.TlN ilGES 

RI iil!l(lll'i ~tlfi~HJ l~!1:1tt.1rl~lll~lfl 
BAB·EL.LOUK 

Vendredi ler Nov. 1940 

INAUGURATION 
D LA NOUVELLE 

E 
G 

Pl G-PONG 

AVENUF. FOUAD 1er 

PROCHAINEMENT 

R[OUVERTURE 

:Restaurant 

1 ;111!11:1;1-
TOUS LES SOIRS 

CONCERT 
& DANSE 
AVEC LE FAMEUX 

1 - . ·.-· . ·., . ·.·_, . 

F~IT~~AT> 
LES 2 R \YS 

attraction amêrical ne 

KAISSA ROBBA 
ved~tte du chant 

.JUADG \ & .IOHNNY 
attraction excentrique 

et acrobatique 

YOLY & UODJX.\Y 
attraction mondaine 

RENEE DA V ELLY 
diseuse parisienne 

TElŒY ET SHI\.LLEY 
danseurs excentriques 

lLY PE1 'TEK 
danseuse de genre 

l\lllc AGA 
danheu"e classique 

AMll\A MOHAMED 
danseu!::e orientale 

ITSA & El\1Y 
dan seuse s fantaisiste,. 

PIRRY GINGER 
d anseuc:;e de genre 

ILO:\TA KORNICH 
danseuse de genre 

KIKI 
da'nseuse fantaisiste 

Olmànche, matinée à 6 h. p.m. 

R.C. 1602 

Le week-end sportif 
PING-PON'G 

MARCEL GEORGEOURA 
VAINQUEUR DU TOURNOI 

DU LIBAN 

E n finale du tournoi orga.ni:;é 
pa.J le Cercle du Libnn, Mttrct-1 
(;pm·ge-:Jura a battu F;:tc Geah­
g'Nlll par 3 -ets à 0: 21/14, 21/16. 
21/15. 

1 
•:OO'I'B~<\LL 

ARMEE BRITANNIQUE BAT 
SELECTION HELLENE 

1 

Hier après-midi. de vant un pu­
bite très nom breux, le XI de J'Ar­
mée Bri annique a battu celut 
cie" Gre~s du Caire 1-0. 

S.C, DE P O RT-FOUAD BAT 
HESPERIA 

A Pott-S,id, en motch valable 
1 pour la Ll;:ue d u Canal. le s.e. 
1 de Pot t-Fou;rd a battu I'Hesperla 

pHr 4 buts tl. 2. 

DASKI~T -HALL 
LE COLLEGE FRANÇA I S 
REMPORTE LA CO U PE 
AZIZ PACHA EL·MASRt 

H1 J npt~!'>-lf 1dt, a. ~atlonal 

fiporttn~ Cluh. le C >ll~g<' J.o'rHn­
C:~IS rt'!mpmt:-ut a Coupe Az~a 
plH·ha t'. :Ma!-on f'n batlant le Ha.· 
lwah B par ~·1 a 17 16·3). 
LE CA1RO INTERNATIONAL 

BAT L'ARARAT 
• Vrnnnt aprè~ e mat~..:h pn~(..é­
dt"nl eut lieu h.(·r, toujourg au 
N.l..tlonttl, un màt( h de •111a Jfica· 
tlon pour la Cot:!JI' Cherbtni 19·!0-
41 entre le Cano Jntf'lnatiOnft.l Pt 
l'Ararat. Le premi('r nommé l'em ... 
J·Orta a pré>< une pat ue plutôt 
houleuoe. 

L'EQUIPE CATZ VICTORIEUSE. 
DU 'T EWFIKIEH 

Battant hier 30-22 l'équtpo S~ul 
Zr..vell, le t~a.m G.H Cntr. a rem• 
porté le championnat int~r-m•m­
br~, du Tew!llueh Tennl• Club. 

Pour la même compHttlon, 
l'équipe L. Simha a battu cel~ 
de W. aphlr: 15-11. 

.t\11 Cerele Récr éatif 

1 
L 'après-midi aporll"e qui oppo- \ lui-ci résista farouchement aux 

1 ~ (t{lfl11] 1-'
fi Hl l,li~n· . les ~eilleures raquettes aU:tquc5 tout en g-a rda.nt le "ou-

rle 1 'l.in10n ;:,porrh·e Nubar à ror~. Et Lumbroso enle\'& le sc-
' c~lles du Cercle Récréa tif d'Hé· co nd "ct: G/3 • 

lliopo lis ob mt un franc succi>s · · 
malgré l<"c: déS'ag rémertts de l'a· Avec un us:_suranc:c dP "'' ain-RODICA llr rte. En eHcl, les sirènes firent ~ueur, Lumbroso poursUIVIt ~on 

1 

Pntendre leur mugissement RA.cca- J_"'u rapide !-;'attnbuant ~ut·.cessi-
Chanteuse fantaisiste d(• au moment où la lutte était \ement 1•• ~:ames les uns 1\ la 

menee à fond entre Lumbroso et SUite. des autre$. Il rem pot ta ta 

FRANQUITA 
ET RAYMOND 

danseurs mondains 

1 

Doc he. vrrtmre par lt scor '5/ï 6/3 s,o 
A none ltds, la dHalte de Do-

En lever de rid eau, Edmond che doit èttc attribuée A un 
Zcmokhol ( Z tm pour les tntJme!J) manque :-~ubit de ma.ttr1se. car il 

1 se mesura à. Berge Sarklssian (U. anra1t souvé la face en s'attri-

) 
SN ). Les deux adversaires étalent bt ant au moms un gn.me du d~r­
hnndJca pés par une c.hal ~ ur , tour· n·er set. A un moment donné, il 

BALl .E1' 1\II'EDGYESSY !ante. Aussi , la partte se dt•roula n'avai t plus le contrôle <le sa ra-
• n.t l C~ lmcment, Zim se content:'llt de quel te. Il e<t ,.1 at que cela arri-

.Auna 

Mary 

Aida et Fifi 

Georgette 

Mimi 

· CASINO · ' 

EJ .. ·A.·O ·I .A 
Punt 1.1es Angla13 - Ghizeh 

ACTUEL•LEMENT 
UE NOUVEAU GRAND 
SKEfCH POLITIQUE 

LONDRES-BERLift 
le 16 Septembre 
BADIA MASSABNI 

et ses girls 
Grande rf'vue où paraissent 
M. Churchill, l'empereur Guii­
Jaurno, M. Hitler, M. Musso­
lini, le maréchal Goering et 
l'espionne allemande Martha. 

Après-minuit: 
CABARET - DANCING 

!! :; ! ! ;: == == s:s: _!;!§! : == 

THÉATRI!: · 

MA.JESTIC·: 

TROUPE BÉBA 

w 

LA VICTOIRE 
EST A NOUS 
AMOUR 1940 

ENSEMBLE MUSICAL 
ET CHANTANT EXECUTE 
A V EC LE CONCOURS D E 

TOUTE LA TROUPE 

LE PARADIS 
DE L'Jf~OUR 

N.B. - Durant le mo1.s dt) 
Ramadan, matinées chaque 

vendredi et dimanche. 

Roof - Garden 

AJ & Val Reno 
dans('urs amérlcatns 

Ballet Sandys 
Troupe ""Sphinx" 

les 4 r~lèbrea acrobatat 

Mlle Seva kaya 
danseuse fantaisiste 

Princesse Tabou 
vedette excentrlqu~ 

Madeleine SzekeiY, 
d.anseuse fantaisiste 

Juan and Betty 
amerlcan duo 

Lovely Ladies 
danseuses américaines 

Hekmat Fahmy 
danseuse orientale 

reu,~nr de~, pla~t's raisonnable ~ ve aux meilleurs joueurs. 'l'ou te-

l snns tr~p s e~qtnnter La cao leu- fol~. ("Ct i nciCJ('nt ne din1inue en 
te6 ~e dtmlnua ?"~ t?utefois l'in- tien la "ictnlre remportée par 
t r('t du JCu qu1 ~ an1ma au coutR Lumbroso. 
du ,;econd s_et, Tenace. et ferme, Doche reprit sa forme pendant 
Z tm dommatt le terram pllr sa le double qui l'oppMa !lvec z ,m ~ 
maltrtse habttuelle, Ii por,·mt à Ga71kian t Andrnntltian <U .N. ). 
enl~\·e •· les deux •ets à 6/ 4, 8/ 6. 1\falheureusempnt. en raison du 

L match vedette opposa Lum- ct·épuscule et de la nuit tombante 
hroRo (U.S.K.l à Raym~nd Doche on ne put as,i<ter qu'à un seui 
IC.R.H.l. . T out lalssart prévott ·'•t de ce match inter $•a nt. Il 
que l:l,o~he at:ratt raison de son faut a'oucr que Doche et Zim 
~:versan·e, car dès le _ pt·emier forment un d<>uble tt·ès homo"~"" 
J U, le poulam du C.R.E. affirma qui pourrntt ta tt·e des merveille.•. 
Ml ~résencc par des cou ps durs. A eux deux. '1~ ticnnen leur< 
li s adjugea facilement le premier 1 advetsairPs en r~speet et les obll-
s•t: .5.7. gent à être \igtlants. 

.Mats ce Cut ~out. Au gran<! Apr~s le match. le thé fut ser-
etonne.ment de 1 assistance, Doche \'i par petn'e• tabie8 au Cere·.,, 
céda 1 àvantag-e A Lumbroso qui 1 Le ,mn li dance qui suivit fit ou• 
parut alor. ~n pletne Corme. Il 1 Olier pour de bon l'alerte. 
IH~rt·Pla son adveor~alre n'lai s ce- H.A. 

BASKET-HALL 

l'INAUGURATION OFFICIEllE Of.. 

lA SAISON AlEXANDRINE A EU liEU 

•.. A quand celle de la saison cairote 1 
(Do notre redaction d'Alex.) 

. \ur~i qu ' il était Jll'(; l'll, le 
terrain de l'L11ion Het:rNJ lion 
ê~ c_ullllll, la ~t'luaitl~· pas ce, 
1 afllu!'rlce dL·:; grauds jour.·, a 
]\tl'l:H:; iOil ÙC 1 OUII'r!tJt'e de la. 
saisot t ùe lJasb.cl-IJall. 

\'rnu f'n grand nomùrP le 
public .ur ftrt llll.lleuiPnl d ~ç u, 
jltii:-<IJU aprcs <11011' aSSISIP à. la 
pre Ill ii>n• apparition oflït:tplle 
sur uos trrraiu dP i<'ll de~ 
tlla!'im; français, il lui fu! Jou­
né dr> suivrr> une partie r nlt'e 
Ir pr·incipaiPs \'Cdettes <fp tJO ­

tre hn,..kcl: partie qui , si rlle 
11 • fut pas ahsultrn!PIIf SPrrée 
ue tlon11a pas 11lOins liPu ù de 
.·u p r riH•s aL'Iiotr;;, tanlùl p e r­
'onnellrs ri hurlùt à la. suite 
<l'ingénieuses tac li<[Ue . 

En Je,·er ri e rideau, le:< ma­
rins fran~·ats nous lai ~ è rC'11t 
11111' IIHpr·rs:sioH f:11·orablr, due 
~t ll'lo u( flll fait qu'ils 0111 ini­
lit·~ a tous les secret du jeu. 

'l' lii iS bien IJàlis, il ' prati­
qlll'lt[ Lill jeu assrz viril, qui 
fl'isr sOli\'CIIt le jrrt dur bieu 
qur l'ott sente t:o.ntlnucll' ment 
IJU !' cela !t 'est nullr•tu e nl dü à 
lu tllt'l'hauccltl, 111ai · l;icn à 
lr•ur fu~·on de jouer. 

.comme tacliqLH' dP jeu, elle 
c!JfferC' ass:z de la no11·e qui, 
pil~s technrque, s 'av rr plus 
dftcacr . urt r111t e n CP qui l'OH­
l'l'l'Ile la t<lllUI'l]I ICn 0i1 \' i ihlt>­
llt<'ll[ rl<'ponnu~ d ' t'ni ra inP­
'"''.111. lrs Ill:.. ri us 111a lllftll'lll d<' 
Jll'l'l'tsl<lll. Lrn rs p a ss!'s ~nnt 
halll,·s rt sou1·enl ituat.t<·tldurs. 

L<'nr lltCillcur· hnllllllf' st in-

Fa ce it crtte fnt ·motinn, la 
.. r!PCI inn a nnén iennr cl P. not re 
Yille clnl . iucliner par le mi­
nillle rrart de un pauiPr ':l3· 
:{J • apr/>s III'Oir menp au re-

. po;. pnr 1 ,, 17, grâ.ce surtout 
ii \ ino 1\otchikian. 

Ce match termiutl, ce fut au 
lout• cle~ stllrP.lions l'nion RP­
nration, Pt :\la,•cahi, Pt .\1ilon, 

l lhrahlmll·h, ll rllenie cl't'lt·e 
a 11\ prisrs. 

firent ]Jt 'C lll' e de meiiiPnre n­
tt•rtu• et dP pitt. de coltt>.-rnu, 
l' p fLll'PIIt IP:- « \laccahi-HPl'l'!';t· 
lion .. qui s'adjttgerrut la 1 ic­
to in• JHtr le cure ~lt;nlfiratif 
de •li ù :.>!>. 

n s le dèhut, les Hl ('f'l~t) 
( ~lat:c alti-Hr·c rl':t t ion) dnmtl'll t 
toute IPtll' lllf'sure rt s'n~~u­
rrnt 111l HHIIrlag-<' a~~rz lllar­
quP qui sr traduit au l'l' J10S 
jJU.l' ;,>[ à 10. 

1 
:\lai,o; a ,.e<. la rrpl'isc, ll's 

~< rouge." ~lil ou- lltrahitnich-
l llrllrnil' ) .e rell'PI II Pilt rl 

!:tlll!IIICIICC!l lill I'Xt'rJI ·nt 1'1'-

lllOil(agc, ju~qu'a ramew•r 
l 'r\.:a rt à G poinls.. lei 1~ 
r<l('l'(,,. I'Pa[.(ISsPII( el dll!IS 1111 
joli <' l'ltsh .. fi11al rr-nrpnrtPnt 
la victoire par iü poiuts à :.>!1. 

En g-éuérnl, tou" Ir-< jnUC'urs 

lse lltOlllrè.I'Cll t a la IWUII'llt ' d,~ 
la silualion. JI COlt\'1<'11[ ,·ppPll­
tl:tHI de t'llrr r.. ,\,·Jtpr· rt l'ol­
nr, tJ'Ulle part, aÎilst llllf! le 
dun 1\rnl-l'ap:rrnh i <l~, r!P. 
l atl!re, qui fun·11t les meil­
leur~. 

Disons, it ln rlPclrargc dr'! 
,.p ]t·,·l inn nés rtrnnge,.;u qu'ils 
jouf>rrHt _ !iiiiiS lrs rxr·rl'rnls 
ga t'des RHrgi;:-li Pt \1 irhailid1 
qui, tous deux irl<li 1'"''~ ... til' 
]Hil'<' rtt· ]11\''lc r leur pn'cit:ux: 
co neon r . 

A\'ant rlP trrmin qr, il rnu­
\'iPIIt dP fPii<•itrr ]Ps <!irigr:tlll. 
pour· }'nq.{Hlli~.t tinu rt lP •1,... 
ronlrJnt'lll du gala t{tti fun·t•~ 
irnpcccahles. 

Rush. 

Au Gymnase Car ali 

Le "ymnasc Cnrali nou• !nfor­
m~ qu'à la. d· mande de ncmbrcu· 
>Cs personnes, li a décidé d'ms­
taller des bainn de , ·apeur. Enftn, 
des masseurs diplOmés seront à 11\ 
disposition des dames et des me~­
sieura. 

T • ., tn•tl"iptiou. ,. font tous 

TEA-GARDEN SENSATIONNEllE lAMBROU'S BAND 
-----------------------~ 

t 
.\ l fl ~uilr rl'uil" I'Prt<'Oilll'" 

r pl:-l . alli•' à 111\'1'" t>l :111 
------------- cours de laquelle les gagnants 

Réjane 
Zrlma Wr·i~IJt 

Marguerite 
R.O, W 

)p~ jours, sut t;Pt-r~tnrint du club. 
11. tu~ Kantarrt cl 0Pki<A. de 
9 he111 es a. m1d1, ct de fi h ;\ ~ h. 
p.m. 

Ptt.· SI c1aux pour group z; spor 
ti!S_, 
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MARCHES Chronique Hi LES • pl e 
0' nl,\J \ (\1' bon vendeur expé- J}O'J'L'L it Jouer sur lac Karoun 

. [.. l . . J[, rimenté pour ,ft 1 f.J ; <Fa) OUm). complètement CAIRE DU VALEURS DES BOt; liSE 
S é a 11ce du 28 octobre 1940 

FONDS D'ETAT 
J3ons du, Tréllor du Go uv. Eg. 4 1/2 0/0 ... ........ ... . , .. , ..... . P.E. (9700 a) 

BANQUES 

Land Bank of Egvpt., Act. Ord· .. ............................ P.E. 290 90 89 8_8 
Land Bani; of E~:~ pt, .\ct· Fnnd. P.E. 3000 .::'9~0 0 iU 90 ~l(J .'iO ï~_;!O 
l:lau4ue ~Itsr ........... , .......................... .. ...................... ,... l .E. (o.~~J) 

SOCIETES DE TRANSPORTS ET CANAUX 

Menzaleh Canal & !\av. C~. Act .................. , ........ ... ....... P.E· (150 a) 
SUCit:TES FONCIERES 

Sté Fonc. Dom. Cheikh Fa dL Act.......................... .. ............ P.~ . 388 
The Gllarhieh. Land Cr. 1 r . .. ..... .. .. , ..................... P·E. (12~ ,-~ 
The GharlJielt Land Cy., Fond . ............ ............ ... .................. P. l~. lv 
The Abouldr .Cy., Act ............. .. , ........ , ..................... .. .... .. ....... P.E. ·i8 

SOCIETES IMMOBILIERES 
Eg. Delta Land, & lnvestment Cy. ..... .......... ...... P·E. 82 2 81 80,5 80 

SOCIETES INDUSTRIELLES 
rrhe MR.nure Company or Egypt, A ct . .. .. . .. .. .. .. .. .. ,.9 ...... : . P. E. ( ~ 00 a ) 
Egyptian Sa lt and Soda Co· Ltd . ............... P .E. ~ 37 35 36 36 34 ~a2 
Sté Gle. Sucreries et Raft. d:Egy pte, Act . .......... .. ........... , .. 9;, ~jEcj ogo 
Sté Gle. Sucreries et Raft. d Egypt e. Pnv· .... .. ... .. . P.E. ·i-~ 2~ ~1 - 1 
Filatu re N ation a~ d'Egypte, Act. Ord. P.E. (1290) 1290 90 (90) ~~\ 

T he Cairo Sand Brickll Co .. Act. Jrd .. ....... .. .. .. ,. .. .. ...... . P .E. (350 \' ) 
Sté Misr pour l'Eg-;·enage du Coton ...... .... .. . _..... .. ........... .. P.E . (375) 
Sté An· des Ciments Portland Tou rah, Can·e . ...... .... , P·E . 880 exc. 
Sté Misr de Filatw:e et de Tissage........ .. ........ .. ...... ... . P. E. (:i30 v. ) 
Sté Financière et looustrielle d ' E~:. Act. P .E. (12i0\ (75) ' a \·.d. (1020) 

(:?0) ( 10-l.O v) CX.d · 
Sté Viticole et Vin ioole d 'Eg. (S.A E.) Act. ... ... .. , ........ .... f'.E. (260 a ) 

SOCIETES D'HOTELS 

Egyptian Hotels Ltd~ Act. Ord. .... . .. ... ... .. ..... ... ............. P .E. 96 95 
Egypti aD Hntels Ltd, Act. Priv. ..... .. ..... .. P.E. (78V v) 

LE CliiANGE A LONDRES 
Coure de Clôture com-muniquée par Reuter 

NEW-YORK 
CO:\GO BELGE 
BER E 
ATH ENES 
MADRID 
1APON 
INDES 

Achats 
Oollan a Lst· 4.02 I.ni 

Francs JI " 1 ]6.50 
Francs " 17.30 

Qrachmes " " -
Pesetas " , -

Pence, , U 
Shilling Ropee 1/~81/82 

Le 2G Octobr e 1040 
Ventes 

!.0:$ lf'l. orticleUJ. 
176.75 j 

17.40 ' ii 
37,70 .. 

525 i 
a 112 

l/6-1/32 officfeuJ 
Clôt· du 26 Oct. Clotu re précéd. 

Montréal sur Londres Dollars tl Lst. 4.65 1/2 
New-"l'ork sur Londres Dollars » " 4.03 1 4 
New-York sur Montréal Dollars JI " ~6 5/8 
Call Money à New-York • " n om. 
Or fin S. " fermé 
Argent , , 

4.65 
M 2 1/2 

86 5 /8 
1 0/0 
16 /-

Escompte à 8 mois d'écbéance 1 1/32 - 1 1/16 0/0 1 1/32 
23 Îf16 
1 1/lti Ulll 

Chambre de compensàtion du Caire 
Mouvement hebdomadaire du 21 au 26 octobre 1940 

!\"om bre d'effets Mon tant 

Lundi .................. . 
l\lardi ...•••.. • •.•••..••• • 
?.lercredi • • ...• . - .... . ..• 
J eudi ... ... ... . . . . . .. ... . 
\" elldrPdi .•• _ ......... • . . •• 
Samedi .............. ... . 

Total • . _ .. •••• • ••• • • • 

['ota! de la semaine cor­
respondante en 1939 . • 

1I'otal de la semaine cor-
r espondante en 1938 .• 

Total du 1er jam·ier au 26 
octobre 1940 ....... . 

1.287 
1.1·38 
1. 't:-i3 
1.:! }3 

flï4 
1.296 
7.691 

6.854 
---

8.244 

354. 13'2 

:rotai de la période cor­
respondante en 1939 . • 381.282 

Total de la période cor­
respondante en 1938 . • 297.371 

J" E. 711/ lnS, 
157,526,320 
170.505, 126 
157.825,012 
201.777,090 
17l. 922, 3Î9 
159.999,966 

1.019.5!.i,893 

925. 08'2, 188 

1. 241.945,885 

48.601.109,753 

54.904.279,645 

59.444.118,547 

1 

1 
La saison h ippique commença 

hier par une réunion fort réussie 
à ITéliopolis. Rien n'y manquait, 
mènte pas J'alerte aérieune qui 
vint de .~ heu J;Çs ;)() à 5 heures :20. 
Cela n'empêcha pas les course de 
. e courir sans aucune modification 
d'horaire. 

HUt:hetli gagna la première cour­
se sur Je toul hon Excellence qui 
semble de1·oir faire car riè re. Saa­
da fut vue en tète devant Excel­
leuce, Zisst, et Nahim. Saada fai ­
blit légcrement près de petites 
tribunes et Excellence passa en 
t te pou 1· gagner faci!emeut devant 
:\ahim qui terminait fort. aada 
o ·cupa uue houorab le troisième 
place précédant Zissi. 

~~ •:+ .;. 
Le fa\·ori Faùl remporta l'épreu­

Ye suh·ante dorwan t à l'entraîneur 
Per rera et a u jockey Illa nfredi leur 
premi er gaguaut de la saison. :\l eo­
wa da m ena à be lle a llure , .. ~vaut 
Salmon , Kiddy , ~ dl, Taya.r el 
Arak et Sardana1 _.e. Au mi lieu 
de la lig ue droite F a dl se déga­
gea a ll ant fac ilement. Il r a ll iai t 
le poteau gagnant d' une longueu r 
et dem ie deva nt Tayar el Ara~ 
qui précédait Salmon et l\l eowada. 
Salmou fe ra mieux pa r la suite. 
Dao nd qui pilotait Fa ra ha zo tom­
l>a llla is se r eleva sans mal. 

.:~ (• .;. 
Le selle r fut r·empor té de ha ute 

lutt e pa r Haye!, ce qui p ermit à 
Pcn era de r entp or ter son secon d 
s uccès. l ;h olem m ena 1arnbou r 
l>atta.ll t dcYa nt Golt a ra, Dick, Ha­
ye! >nec AlJ u l F ad l fe rmant la 
11J a rc l1e. Aux gra ndes t ribunes 
Gl10lem pa r a issa it avoir course ga­
gnée, tJlai 1-:l ayel bien piloté p a r 
111. Csillag le remo nta gra duell e­
IHent pour· lui pr eudrc une têtS~ 
sur la fia . Abu! Fadl termin a troi­
sième deYaut Dick. 

+.+i'+ 
C'est de bout en bou t avec une 

graude facilité que :\igma h s'ad­
jugea le Cairo 'takes. Elle m ena 
dès le départ et pr it quelques lou­
gu eurs d 'avance devau t Sinda bad, 
Mata rawi, Ursula et les aut res. 
Hien ne f it la moin dre impression 
sur Nigmah qui gagna de loin de-. 
van t Sinda ba ù. Sur Ja fin Ba drawi 
vint coiJfer de ju tesse Ursula pour 
la troisième place. 

.. \ + + 
Le F riendly Handicap consti­

tuait le plat de résistance de J'a­
près-m idi. Il rei"Înt à F adous qu e 
Johny semble avoir m étamorpho­
sé. Fadous vend u il y a deux mo is 
a u p rix de ~5 livres, gagna donc 
un handicap de L.E. 150. Bien 
mon té paz· le cadet des Csillag, il 
mena de bou t en bout. Il fu t su ivi 
d 'abord par Danube Bl eu Safir 
F edaan avec P et it Rayan dern ier : 
Da nube Bl eu ha issail pi ed au mi­
l ieu de la 1 igne d ro ite où Safi r de­
venait seconcl , m ais Fadou gar­
da it son a vance pour gagner de 
plu d'une longneu t·. Sami r Fer­
gan termina trois ième devant Fe­
daan. 

it++ 
Ab u H a did gagna l 'épreuve sui­

Yant de1·an t Je favori E l Nimr. Ibn 
'\\'adnan assura le t rain de\·ant 
Abu H a did, El Gebali, El N imr, 
Oxfor d, Ibn l\Iusmaa et Safir el 
Arak. Au milieu de la ligne droite 
E l 1\imi· se dégagai t a lors que Sa­
fir el Arak se débarrassai t de Nuz­
zolese qui se r eleva it avec de lé-

Le change à New·York 

-
Les cotons à l'étranger Glôture de New-Orl6ana 

Octobre 
Mar s 

9.59 
9.56 

Clt'lture de Bomba) 

Livre Sterling 
F r anc su isse 

2 

4.03 1/ 4 
23.22 

Le 26 Octobre 1940 

Olôture de Liverpool 

AMERICAIN 

F ermé 

EGYPTIEN: 

F ermé 

Clôture de New-York 

Octobre 
Mars 

9.54 
9.52 

POUR VOS ACHATS 
ET VENTES D'OB 

adressez-vous à la MaiaoD 

Abdel Wahed Frères 
SAGHA: l'éL 56419-52491 

Or fin 
Lstg. 

achat vente 
89,75 90,25 

261 263 

1 
2 

4 

F ermé 

Métaux précieu:x 

Le 28 octobre 1940. 
'. l': 

P latine pnr façonné, le grm.: 35/:r 
. \ r)!ent fin, le kilo; 3R:) 
l\ïtrate d'argent, le ki lo: :3:?0 
Li\Te ~terling·or, la pièce : 263/:.'GI 
·apo léons-or, la piece: 20.-, 

Or lingot --: Achat 

Gou,·ernement, le dirhem: 
P lace, le dirhem: 

Cou r• ro"'""'"' ' lll "• par 

7R1 
90 

THE SHEFFIELD SMEL TINQ Oo. 
Société Anon y m~ l ~gypti enne 

VE 'TES ET ACHATS 
0~ - ARGENT ~ PLAJINE 

Siège Social et Usines 
6, Khan Abou T.alda (Sagba) 

Bureaux de Ventes 
43, rue Maléka · Farfda 

et Okelle Gohargufa (Sagha) 
Téléphones: 403R.'> - n775A 

Achats Commieelon Britannique 

Ba lles 7090 dont: 
Lon gu e soi e 
Guiza 
Ashmouni 
Zagora 
Divers 

Communiqué par: 

Oostl Cozzlka 

303 
31Î:? 
1081 
2389 
145 

28, rue Malika Farlda - Le Caire 

~U CAIRE 

Ooure du Ohange, au Caire 

du 28 Octobre 1940 

Ooure pratiqu6e à 11 heures a.m. 

Livre Sterling 
Francs suieeee 
Dollars 

Aohata Ventee 

97 1/4 97 1/2 
558.24 565.697 
24.072 24.3144 

La boite · 
de 20 cigarettes J!rosses 

24 cigarettes minces 
à P.T . .. 5 

gères contusions. Aux grandes tri- / 
hunes .\ hu ll urlid alta']uait El 
"imr et après une Lonne lutte le 

battait d'une denti longnc1rr. lhn 
Musmaa occupa la t t·oi ·ièiue place 
devant l blt \\'arlnan. 

Îe1nr COl'R 'E 
Thr \Iuri" ~takP". pnnr chPvaux 

arabe" de 3ellll ci<Js c, ;:, furlnugs. 
) J\JondPI'Î !J.Il (,, (~iJlag , à 

i\1. \". Tnricl G. 21 
1\lwdPri P. 11 

\'Cnte de chaussures. Se présenter en- meublo!, chambres, sail ·s de b ns, 
t.re 11 h. a.m. e~ l ~· P;m· ou après 1 restaurant, bar, garage, grand Jardm, 
G h p.m. chez Saad s Shoe Work- cho.sse, pêche, excursion. cllmat Ideal. 
>hop. 177, rue Ernad-ei-Dine. Tél. S'adre3ser: Daira Wi"sa pacha 0 rue 
44S4.1. ( ·o. 7454) Doubreh. Tél. 50765. (No'. 2.1536) 

0' ()E \J !'!li; demo•selle sténo· l LOJ'ER villa. meublée ou non 
J Y :\. ,f.J dactylo français. tl J compo•ée de 2 éta~:,s 

connah.-~:lnt travaux de bureau. Débu~ et d'un ~OU~·sol. sa emlelt, garago ct 
r:•ntP. s o.bstenir. Ecr;re: B.P 543, Le jat·ùin ~ituéc, 33, ru~ Al Ikbal stnt10n 
(a 1re. <No. 215531 Palai,;, près du Victor·a Collège, Ham-:! lpti,;:tlll , . Il (\\'. Lis!Pr) P. l!J 

.'3 Yaslam !).(1 (\1. C"illag P. ;?Il 
La jotll'néP e tt'l'lllilla p:u Je fn- ~ lhn (1];:1} 1 'J.:{ B:rrncs. 

cile ucrès de l~hod ri qui meua :\on plw·ê,; : 1\ntnllr x.7 Rochet-
0, 1}1,\J \ ·()L 1111 expert dans l'•n- lch, Alexauctr :e. S'adresset à la Dai­

~ . . I'J <lu•ttic des conser- ra o11 b'y Bahnc~. Hélouan, Tél. 
'~s d·' P"'"'on'. S'a dr sscr :\ B. P. 691, 226 Hélo,uan. (ùo. 21559) 
Alexandrie, en indiquant réf~rences. l \ J Of~"~R 1 ou 2 grandes chambr s de bout e11 bou~ donnant à l'en- ti). RPggt e x.7 ,\, Lis 'cr. 

!railleur John~· :\I ichuilidis son " t c · 1 T 1 1 No. 6844) : • I'J v1des, "erandah, cuisine, 
t · .. t d 1 . • .,on partan s : o.o1n ,o, aJa-
!'OJsten?e gu~uan c u JOUrnet'. wi ('O'JP'f \81~' dip!Omé ~t •pec•all· s.d bain Rue Emad-ei-Dine 187, • ·a-

f • JIJ sé, Se charge de tout dressPr au eoncr·r~e (NO. 21!\51)) 
h..hoden partit en tête -~P \'flll~ Heg-

1 
Gagnée ]lill' : 2 long., Pnrol. 

gTe,, Ip tisam_,. lhn Okab, \ asla111 Entrninrnr : J. A. ~Iichailidis. 
et Kan~ar. H ien ne put approcher T\\'ill tote : 2!)3. 

tt·avail comptable· OrganiRation de L \RGE (10{ S-SOl ou r~'z-d<'­
comptabliités. Tenue de Livres, Mise . .J ,-, • • J chaussée pour 
1\ jour. Bilan, Vérifications, lmpOt sur atelier de nv>nhge es demandé. S'a­
le Revenu, etc., Méthode rapide et d1 ss•" à B P. 1940, Le Caire. 
économique. Conditions avantageuses 1 (No. 747·\l 
et à fot fait. Ecrire: M . Albert Hal m. 0'1 0~''J ''DE d'occasion. a) Un 

I<hoden qu • gagna tres factlemetrt 
devant l ptisam avec Yaslam bon 
t roisième et Ibn Okab quatriènrf'. 

1èr e COURSE 
The Pon~ Beginners ~takeg, 

pou r polle) s a ra bes ma iden, 6 fur­
longs. 
1 Excellence 7. 12 (Rochetti), à 

Sayed eff. Farag G. 38 
Excell ence P. 15 

2. Nahim 8.1 (A. Lister) P . H 
3 aada 7.13 (G. Csi ll ag) P . 15 
4 Zis i 7. 11 (lbr Saab). 

on placés : El Mutawakkel fl.2 
(M. Csi ll a g), ~loneim 8.1 3 (Daoud), 
Haggam 7.8 (A. ~Io n stapha). 

'on pa rta nt . [asa nova. 
Gagnée pa r 2 /1 long. , 1 1/2 long. 
F.n tra iueu r : Propr. 
Twin tote : 166. 

2ème COURSE 
Thf' Ara b Begi nner Stakes, 'flOllr 

cheYaux a rabes m a ideu, 5 fur­
longg. 
1 F a d t . Î ( ~lanfred i), à ~!. R. 

l'oriel G. 29 
F ad l P . J3 

2 Ta\·a , el Arak 9.0 (N'uzzole-
se) P. 17 

3 Sa. ln•on 8.Î (Roch ctti) P . 15 
4 ~leowada 8. i- (S ha rpe) . 

·o n pl acés : Sa rcl a napa le !l.O 
PI. Csil 'ag ), F anthazo !l.O ([laoud), 
Kidcl \- !1 .7 (Bogda11 ish ), ~l crcLH'~· 

il. 7 (W. Li ster ), ~lo u l k 8.7 (G . C il ­
lag) . 

:\on partants : Al i\ lunir, Anti -
lope, Hemrein. 

Gagnée pa r 1 1 /2 long., 2 long. 
En tra îneur : P errera. 
T\vin tote : 255. 

3èm e COURSE 
The Arab Sell ing Handicap, pour 

ch evaux arabes, 6 furl ongs. 
1 Ha\·eJ 8.12 ( :'11. Csilag), à :'IL 

Alec Hindi G. l!l 
H aYel P. 11 

2 Gh.olem ~.10 (G . Csillag) P. 11 
3 Abu! F adl 8. 1 fRochet ti ) P . 11 
4 Dick 7.11 (?\1anfredi). 

!\on placés : Goha r a .4 (Tu r tle), 
Gabl'r 7. 1~ (Garcia). 

)l"on pa rlan! : T ut ma . 
Gagnée pa r tête, :l 1\. lu11g. 
Er.t r a!nenr : Ferrera. 
Twin lote : 49. 

4ème COURSE 
The Cairo Stakes, pour pone~·s 

arabes de 3ème classe, 5 fu rlongs. 
1 Ni gmah 7.6 (Manfredi ), it 

l\!oh. bC'Y Su ltan G. 1!1 
Nigmah · P . 1:3 

2 S indabad 8.11 (Bogdanish) P. 67 
3 Ba dra wi 8. 10 (M. Csil lag) P . 23 
4 Ursul a 8.4 (Roch etti) . 

Non placés : :\latarawi 9.1 (Sh a r­
pe), l bn :\ iger is 8.8 (Ibr. Saab). 

::\on pa r tants : Alcazar , Sakla -
wieh. 

Gagnée par 3 long., 2 long. 
T emps : 1.6 2/ 5. 
E ntraîn eur : J . .-\ . ~licha ilidis. 
TIYin lote : 682. 

5ème CO CRSE 
The Frie ndl y Ila u d icap, pour 

cheYaux ara bes de :?ème classe, 7 
fm·longs. 
1 Fadous 8.2 (G. Csillag), à ~1. 

J. evastopoulo G. 87 
F a dous P. 15 

2 Sa fir 7.12 (Turt le) P. 16 
3 Sami r F er gan 7.7 (Ga rcia) P. 14 
t, F edaa n 8. 7 (R och etti ). 

Non pl acés : Danube Bleu 8.10 
(M. C illag) , .Migh ty Atom 7. 9 
(Ba rnes) , P etit Rayan 7.6 (Ga r­
cia Jr.). 

Non pa rt a nts : Ira n , Ha~·el. 
Gagnée pa r 1 12 long., Z Joug. 
Temps: 1. :13 :! :'! . 
Ent ra ine nr : .! . A. l\fi chai l id is. 
Twio tote ; 8:J9. 

6ème Cm' R SE 
The ll éliopolis Stak ;;, pom che­

l' a ux arabes ne 3ème c l as~e. 1 mil­
le. 
1 Ahu H ad id 8.11 (Rochetti), à 

?\lme T . P. Cozzi ka G. 36 
Abu Ha dict P . 1\. 

2 E l :\im1· 8.11 (:'IL C illag) P . 12 
3 Ibn ~1 usmaa 8.1 1 (Sh a'rpe) 

P. 20 
4 Ibn 'Vadnan 8.9 (Tbr. ~aad\. 

:\on p lAcés : Ga ra hi fl.7 (AbriPI 
Kader) , Orford 9.2 (Barnes), Snfir 
el Arak 8.11 (Xu zzolese), Dicta­
tor . Il (l\Ianfr edi) , El G iba li 9.3 
(Garcia). 

Non partants : Abu el Samah, El 
Be k. 

Gagnée par 1/2 long., 1 1/2 long. 
Temps : 1.51 3f5. 
Entraîneur : S. l\lich a ilidis. 
Twin tote : 85. 

Rapport éventuel B.P 1622, Le Caire. (No. 21oo7) ' fi .Y • ' ~ - phono portatif: b) 
Un fourneau ciPctriquo à 2 brüleurs. 

J l'(l' l~ DEMOISELLE sténo-dacty· Ecrire: à cPhono-. B.P. 465. Le Caire. 
t fi . r.J lo fl'an~aise et anglaise (No 74~ 1) 
distinguée connaissant bien les lan - 0' D~"~'J !'fil~ d'occasion: a ) Une 

1ère COl RSE gues du pays, ayant bonne$ référen- Il I'J ' !\. I'J clarinette ml ou a1 
Excellence Î6, El ~Iutnwakkel ces, cherche poste. Ecrire: cSérleuse>, bémol; bl Un grand accordéon "Ohner• 

:23 \, ~loueirn 696, Zissi 2!8, 1\ahün B.P. 465, Le Caire. (No 21562) c) Un saxophone alto mi bémol. Ecrl· 
CHilJJSTE dipiOmé pharmacien re à cJazz• B P. 465, Le Caire. 

100, Saada 91-, llaggam 62. .Y jeune et ayant de l'ex- <No. 7452) 
périence commerciale et scientifique 

~ème COL"R'iE s'attacherait anprè• \organisation indus-
Sadarnapale Jt,G, Ta.nrr el .\rak trielle - hôpita l ou pha.rmaCiie, d~ 

156, Farhazo 10.t2, Kiddy 5XO, ~!er- préférence sérieuse. Adresser offres à : 
eun• 506, :\Iaulk 130. Salmon 90, cDiplomn>. B P 465. Le Caire. 

, ....... ·.················ 
Caractères d'imprimerie, 

Fadl 58, Ieowada 208. !No. 21554> 

3ème COft1~E ,JE( I~E nmnm di~~~~/~e"~~~~ filet de cuivre et autre ma-

TTa~·el 3~. Gholen• 5,•, Goharit dres !Ingénieur-chimiste), conna'ssant 
.j!)(i, .\ lm el Fad 1 120, Gaber 66 , . les langues du pays, cherche n'imp~rte 
Dick ~fl . quel genre d'emploi. Ec1·ire: ccUniver-

tériel pour impression de 
tout format et dimension à 

4èrne CO{'HSE sitaire•, B.P. 465, Le Caire. 
· (No. 21563) obtenir chez '' Boiec , Co. 

Boîte Postale 70L Jémsalem, 
?\!atara \\' i- lbn '\igcris ÎÜ, Sin-

ctahacl X;?O, l3adra\\'i :3:38, r·rsula 66, 
:\igmah 38. 

• mP COOl., E 
Safir !lR, ))flt111he Blrn 1:\0, Ff'· 

daan JO~. Fa1lons JÎ~, ~lighl\ 
.\ fom 2ÎG, Sa1uir Fcrgan :i6, l'elit 
Rayan 110. 

6ème CO'CI SE 
Garahi :178, El Gibali !)6, Ibn 

\\"adnan 501, Orforrl 11':20, Ihtr :\lus­
maa :3:20, Safir el ,\ rilk ;):JO, 1·:1 
:\imr t.', Dictator I l 6H, .•.bu Ha­
d ili ïZ. 

7ème COU\ E 
Jhn Okab '•U6, Yaslum :21:?. Khorle· 
ri .}:.', Iptisam :?30, Kamar :JZ, Reg­
gie 15.!. 

NOS DERNIÈRES 
NOUVELLES DE L'ËTRANGER 

AU-DESSUS DE MALTE 
Malte, 28 (Reuterl. - Deux a/>r.,pla­

n es f'nnrmi~ ont été, croit-ott, endom­
magés. à la suite d'un engagen"c"t en­
t re des chasseurs brîta:a·lit~lh! S et des 
appareils de chasse ennenlis, qu1 s:ur­
voJè r ent din1an che matiil 1'11 e .l lJne 
grande altit~e. 

LA R OUTE 
DE BIRl'tiANIE 

Chungking, 27 (Reuter) - Le pont 
important de la route de Bir manie sur 
le Mékong. que les Japonais préten­
den avoir atteint par des coups directs 
a..: cour~ du bombardement aérien de 
vendred •. est déclaré de source offi­
cie11t~ com1n e n'ayant pas été endom­
tn;;.yr.' Les autorités chinoise8 ajoutent 
quP le trafic se poursuit normalement 
sur la route. 

Shungl<ing. 27 (Reuter). - Un avion, 
affecté au transport des passagers el 
appartenant à la société s:no-alleman­
de Eurasia, a été abattu samedi par 
neuf chasseurs japonais dans le voi ­
sinavc de Kunming. Deux Allemands 
et deux Chinoi5, faisant pa•·tie. CI'Oit­
on, de l' éq ui p'Lgc, furen l blessés. 

L'opinion 
et la 

, . 
amencame 
guerre 

New-York, 28 (Reuter). - Soixan­
te-d iX pour cent des américains croient 
main tenant qu' il y a une chance éga­
le ou m~illeure de \·nir les Etats· UniR 
ent rC'l' en guerre, selon la d~rnière 
anal~·se de l'opinion publiqu<> à laquel­
le a procédé Ja r~vue ~Fo ttune» . 

Cinquante pour cent dC's américain~ 
conshlèrenl que 1~ moment PSt ve nu 
pom· les Etat~· Unis de pr nd re d'éner­
~iqucs mesures contre le Japon . 

'J ~:TIT \PP~\RTE\Œ~Tm~~; 
est demandé par çouple. Adresser of­
fre détaillée prix et conditions à: E.A.G 
B.P. 447 Le Caire !No. 21555) 

à prix réduits 
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ainsi qu'à tous les bureaux de THOS COOK é. Son, AMERICAN EXPRESS 
Co.. Inc., et aux principales agences de voyages. 
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IsmaJ!ta (Sous-Agence de Port-Said), Kafr-el-Zayat (Sous-Agence 
de Tanta), Keneh, Luxor, Maghaga (Sous-Agence de Beni-Suef), 
Mansourah, Manfalout (Sous-A gence d'Assiut). 1\lehalla-Kebir 
Mellawi (Sous-Agence de Minieh}, Minet-el-Gamh (Sous-Agenc~ 
de. :Zagazig}, Minieh, Port-Sai cl, Samalout (Sous-A gence de 
Mmteh). Sohag, Suez. Tanta, Zagazi g. 

KHARTOUM, El -Obeid , Omdurman, Port-Sudan, Tokar. 
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AGENCE DE LONDRES: 6 et 7, King William Street, E.C. 4 . 

...... ············· ................................................................... . • ••••••••••••••••••••• 11 •••• ; •••• 1 •• 1 ••••••• • 

A partir de ce soir A 
CHARLE S L At.:GD'fON 

lU Al.!UEEN O~HAII:\ 
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Cl 
Au même programme : 

JAMA CA INN. 
JEAI\"ETTE ~1."-('DO ... T .\1 .. 1) 

et 1\"ELSOX EODY 
dans 

SWEETHEARTS 
(EN TECHNICOLOR) 

CIGARETTES SALO c 



ES NOIJffllfS DE 'ÉIIl4Ntit:R 
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en go ern t 

' rg n;se 
e g erre 

----------·--------------------
( su.n: DE lA PAGE J ) 

1) e.~~ donc mamtf•nant en enau, a déclar~ Je ('hf:'( es Frnnça s L.hrc~. qu :­
lrf' C'l"'!lS d~ Vwhy. fon un pa de plu~ ctan:-; a. vo1c rie la !rah ~on . ._ 11. t..:~l 
eton{" matnt(t'nant rntendu que les gPn5 d,~ Virhy acceptent n.on eull·me':~ lan­
nexion pnr J·ennemt d unl~ partie du tcnit re, rn~ls ~neor: 1 cn•rce de 1 :n~eJni 
d:-tn~ 1 L'mptr~', JUSqU'.t ce jour l_llt:-t• t. Il Cs• \1~1 l].ù <'D ~·change~ }es h'~~~ .d~ 
Yic-hv s1•nHll ~an~ dou·p uutor,ses pur IPUl". mattrcs !t :;; m:-.1:\Hf'r ,\ Pard,., ~ur 
Ia rive )""8U he de la ~f'.ne, à qutlrp,l~~ mètres de::. ~oldats allt> lat d:' étahli::~ sut• 
~n rh p droite. cela n'emp,·C'ht·r·a pas ct·s gens d'a:-;surcr qu'Jl~ son et (~('omf?u­
J'~"nt indf:'pendant::; de i ennemf. mat:i cela n ('01 chera pa~ non p 11 bten au 
con rA!n"' 1<":-. a\· Jn Je:-:~ troupes c:t te:-:; fofl('tionnah·eo d'Hitler l'l dl~ :\1u~solinl, 
dt· pr~ntirt progre t ment pn~~e!isiOn dP notre .Afrique du nord, d.<.> n ·~re> ~-'rH', 
dP notr·f· Afn• ue nccidcnta!e. en ml.· me ten1p~ que Japona~!" et s.am01~ · ~ten~ 
drnnl en Indochtn~ 

On compr('nd maintenan tre b.en po'JI. quelJ('s rnl ons. et poul· le compte 
dr qu. }f'"' ~f·n de Vichy. en appelnu:ont si hl~'ammc.rlt a l un té de l'emptrc 
a prëo~ 1 a \•01 r dto .... a.tmt• . . • . 

On {'omprend maint<>nant très btC:'n, pour quclJcg taison!'> c .. pot.tr I.e con~.ptc 
rlr qLti. le~ gens de Vlch~·. on rat nun·t her P.t •trer de mulhetn.l?ux t~attnH: 
a\· ateur:-:, soldats (r·ança·~. contre IE."s mar·1ns, ayiateurs. soldat~ ir·ança~. qm 
prl!trnden· dl;fendrc l'empire rle a Fntnc:c contre l'ennemi 

0!'1 romprt"tHi main .. enant tr·''s b1en. et pout· lr comp'.; de qui, les ~en.-\ dt" 
Virh\', pour!-lui\·pnt. en1pr1sonnent et condan1ncnt ceux qu1 n(> sc rl·signent pa!-f 
à 1 mfâme $1"I'Vttudt•. . 

!\;''aiS on comprendra (>gall"'ment très eu.-•n, comn1POt et P?Ul'qUOI, le~ ~artll':'l 
riP. 1 r·mp re qu ont pu se d?gag ·r. sLnl_ ac uetlf'QJt~nt ~"Tollp~et-J da~s l lnebran~ 
IHhl~ ,.,.,nlution de combattre, pour libere•· la Fr0nce ùe 1 enncmt et de s~· 
nuxtl a.res. . 

on comprendra de 1n(•tne. qu'apl'l•s avoir parc-our\~ comme JC 
f;drP toutes }P.:-; parues de l' Ar 11quP ~tluatOJiu le fUt nçatl"e e: du ~ameroun. 
~près avoir constaté, C'Omme je l'ai const.1té, ch:z. tous.les .~rançats et tou51 
lE'~ lndlgènes. la n~,·mc arùt>"ur Pt la Jnl'n e .,:olont~, JC pu1s affirmer, la Franc~ 
Librç e:-.t une !oi·ep en pl('.tl ('S Ol'l 

0~ {'OIYipt·endra enfin, la façun dP rt''"' ~er. dt~ la pui ·~anC'e ct de la_ d.; <'_t~ 
minat 1011 de no. aùrnirahles alh(·~ bl·ttannt'-·ues. qtte, sachant {'C que Je s.:1ts, 
m•li qu.i parle ;t ùe..:sein dt.· L6opoldYillc l'c>:-;.prtt .qu . ~ni n'le • c ~~~ J"'"'l<'Y~ns .dont 
d .... posent no:-> V}\i!lant~ e· si <·heJ"s alll!-s nwmt•, Je pu.~se dttclut t:l que 1 Ad lque 
FratH;ai~e · L:bt"l.'', l('s {Olonit•s nnglai:4e. et le Congo Belge, fnrmcnt un hlt.c 
guen·ier qu1 p .era dans la v.cturn~. . 

L a victo1re c•est d'elle et d'elle seule qu•IJ doit s'ag ir aujourd'hui . Ce Jour 
es t un Jour d~ deuil, car un organisme qui ose encore porter le nom de go u­
vernement 'français. après avoir contrestgnt.. le m o rcel lement de la patrie , ne 
cr<..int pas de s'associer publiquement à l'en~erni.. , 

Mals cc jou·- est un jo u r tle confiance. ù espo11· et de combat, .parce qu u ne 
force nouvelle est née des ruines e des larmes de la. France trah1e. parce que 

·les forces ascendantes de la France Libr·e, son t _soutenues ~ar les ressou r ces 
iné puisaOies et le courage indomptable d'alliés f1dèles et pu1ssan ~ s. parce que 
les· Etats-Unis d'Amérique qui ont déjà solennellement condamne la no u ve lle 
t rahison des hommes de Vichy. se dressent au secours de la liberté du mor1de. 

I'J'I .... nt;ab de l't.•mpirc. ne \'l"\U:J lal s z égarer ni par dt• \'_<uns t:.~9polrs. nt par 
dr ('J'I?U!-;1"!!-' pa 1·ole~. Rappûlez-\·ous. En ti _mandant l'arml!it.C'C, les homme~ de 
Bot dcaux vou~ avaient pr-om·s poux étuufter votn:o révult(', de repousser toute_s 
}{'Jo\ exig-~nces contraire~ à l'hon!'leut. Après quoi. il_s ont tout c~dé,1.tou~ lnrt.·~ 
tout tJa.fu. Et !:'1. pttr tn~lheur, vous vous lau·;~Jez egarer par le~ m ~11es ~en 
f l't:"Ps. vous vous r(-o,·e lie-rez. ligotés et g-arrotés tl'-'C"C 1e rollter d escla\age 

a utOur du cou. 
F rançais. la patrie appelle au secour·s, a:u secours contre l'ennemi, a u se­

co ur·s contre les traitres, répondez-lui de tout votre coeur et AVEC T O UT ES 
LES A AM ES. ___________ ..;.:_ __ _ 

----------------------·-
.... o e a e 

. ~ 

e p1•otes a 10 t 

Au moment où Iiitler piétine 
l"Pnval·d.~~t"ut. <\Ol'i-R tl\'Olr pillé. 
fn:r,. dr~ Fran<;a1 1<· ('Omplit'es 
len?r dans le t!t:·nr(• gfncral. 

·bt•e 
rle la France. Au moment oit 
patl·!mnine nnttonal, pn''end 
eHclavag-e Une voix doit s'é-

rn~ fol~ 0,. pl : l't'tt.• \'u x sern ccllt- des Français r..~bre!'J dont nous allons 
falrf' entendre J a)•p(•} :\ ~ou:-; ]I'S :F'1'4Jl',a,S 

H tler veut par la. conclul-'.on d'uJl sol-di~ant t1·a1tts. de paix. imposer _au 
l!OU\'fll'llf'ment de Vich~·. non seulemen~ l'Mhanùon déf"nitil de ce-rtaines partie~ 
d(' la "I• !rn pole Pt dp l'Empire, Ma N·ore la li~ rat on dt' h~ eR navale~ et 
;Jt>nC'nnr-s JUg~•~s pnr luï néccasa1r~s à la pourHUite dt.:' HH. guerre de domtna­
tlot. monel aiP. 

. ·ou: ,-oulon ct·oir,... qu.'il tH .. ~e trouY('J'a pas un ~eul Fran<;ais pout· sous­
trrre à la rnat At rm et à la ,·n ... alisat10n de a patrie. 

Quant à nous, Français Libr·cs. qui p0t1vons exprimer à hé~.ute voix l'indi­
g nati on ete nos com patriotes courbés sous la servitude, nous déclarons au nom 
de la France, que nous tenons pour nulle et non avenue, toute cession de 

notre patrimoine national. Nous 1enons en ou•re po u r sacrilhge toute assocl:-.~ 
t ion directe ou indirecte avec l'ennemi mortel de la France. Nous avons deJà 
r é p ud ié u n e capitulation étendue à la flotte et à l'empire. Nous avons égale­
ment dénoncé les dispositions illégales de la constitution, qui permettent le 
dé m~mbrement de la patrie, sans consldtatlon préa lable de la nat1o n. No us en 
a ppe lons maintenant au monde, de la nouvelle violence qui se. prepare contre 
ta volonté d'indépendance et de fidélité de toutes les poputat1ons de la com­
mu nau t e française. PLUS QUE JAMAIS, LES FRANÇAIS LIBRES SE DE 
C LA R ENT RES O LUS, QUELLES QUE SOIENT LES NOUVELLES CHA INES 
QU E L' ENNEM I VEUT CHARGER LA FRANCE, A CONTINUER LA LUTTE 
A UX COTES DES ALLIES, POUR SAUVER AVEC L' HONNEUR ET L' INTE­
GR ITE D E LA P ATR I E LA CIV I LISATION DONT ELLE A ETE LE FLAM­
BEA U. 

\u momet1t olt au lHHI1 de- tou , • ._ Fr tJ\,;a la. Fran,·e Libre jt:.ttf" au 
mondP J. c·r de p1·,, "Nia on df' la FnPH't.~ unantme Il.'• gouverne-mert Ir- Ytch~. 
an(lnnt·e .1u· l vlr:ont d aN."eptf't' rl'mteJ:I'(:r a Frnn<'r> dan.-. le ~"~teme édlr' · 
prtr r mp(>rhtli~mc hitJI!tït·n. D'un 1 .. 1\'ai, ,1'un BAudoum. nou . .., nou attendion!-l 

À tour. ~t:us .1WHf11 tt fA r!trnft'r~ stwotHI nnu~ nnu r !ugtons od:tn.s l'espoir 
qu'un ult-mt> ~~~r~aut rPvt•ll!'rA lA con."' Ien<.'P 1Ps t<nltJats 

11 n'est pas possible qu'après avoir refusé de combattrf!' pour la France, 
on se l al~se e-ntrainer dans la voie. qu1 nous mène infailliblement à comb;\tt re 
pou r l'Allemagne. 11 n'e5t pas poss1bl~. qu'ap1·ès avoir Interdit a notre martno, 

victo rieuse, de déf('ndre notre ei'T'pire intacl on cho1srt de fa1re de cette mar1ne 
l 'I n s t rument et le complice du Uêmembr ment de cet empire. 

11 n'est pas possible: qu'apres avoir or;Jonné à des soldats français, de tir·er 
s u r un d'Argenlieu, sur un Bécourt ·Foch, q.J1 nnicnt sauver Dakar des co~· 
voit ises dllemandes, ce so1t aux All~rnands qu·on livre les bases navalt!a et ae ... 
r1e n nes sur le~~uelle~ flotte le: drapeau frdnçal::,.. 

Quoi, ,le l,t Tch6coslovaqul~ à la Holl.tnde, de la Belgique à la Pologne: et 
à la Norvcge, tou:) le:. p..ty::,. provt~olrcrncnt VHÎncus, duro"nl r'!'tU!.é d\Jbaiss.cr 
leur drupe.tu dev .. tnt 1 agr·e:):ieur. ri'l!I.Sernble lt!:urs armes 1 t:levé la tete. rt!:prh; 
l e con Uat. et c·t:~t la Fl'at'Ct: rn.utr ::.se d'un l'rn Jrr·c, for·~e de J'.dliance br1 
t:1nnlque ~t dd l',lmttu;, am~dc.unc:, nche enftn dt: Vtngt steC'Ies d'honneur, qui 
confu·mcr·a!t sa prOf)l't: mu t ilation. pir·e ênCort:, q1.H "'en•-olerl~tt sous la bannière 
d e :-es tyrans. 

Déj~'\ l<' gouvt•r nenwnt ùl• \Vn:-\hlng1ott 11 J d sav,,\r V dn qne !-{'11 nu 
t•ri.,.ait A l'inlamit~. il ne pourrait p!u ,. llnJltf'l' ~.o~ur .t\lf'une a 1 tauce alimen­
tAire, Hur aunmc aidf.' motlllP ùt~ la part dt·~ J•;tat l:nb. 

!\!leux t"nrore, qu'un prnhlr'>n"te de a HIUveraÎnPtl! fran ça \1'4e ~tU" les etn~ 
p:r<'"' si?' po .... <"ntlt Htls!'-litôt Or1 np saurn. • trarq.ter plus d liremen que racc('p­
t~tton du Dik,tat, trünaformera t la Jo,rarHP .eu pt'(JVIIlce ùu Relch grand alle­
Jnand. 

F RAN ÇAI S, VOUS N'AVEZ PLUS LE CHOIX ENTRE UNE PAIX HON­
TE USE ET LE COMBAT. VOUS AVEZ LE CHOIX ENTRE LE COI\1BAT 
PO U R L'AL LEMAGNE ET LE COMBAT POUR LA FRANCE. 

D'un côté, l'esclavage et le déshonneur dans le sang . De l'autre, comme 
l e R oi d' A ngleterre le confirme aujourd'hui dans son tl:légramme au maréchal 
P é t ai n, la restau,.ation de l'indépendance et de la gr·andeur de la F rance. 

Les entretiens 
Hitler • Pétain 

'lichy, 27 cH • .,.,t '· La Prltfl. d(~nce 
du Con::-c-il dt', nun•strr~ public Je com­
mun qu1' suivant 

l..'rntl'('t ('n du 21 octobre entre Hit· 
ler IP maréchal P<'tatn en pré•ence de 
:If \'On R bb~ntmp et de M La,·al. 
s'c:-ot d~roulë dan~ une atmogphère de 
hau.te cour·oi~ie. 

..:Le marèchal a ùtt~ J"cçu avcr les 
honneur:-. dûs à .·mn l' J ng. L·éntr~ ien 
entre le.· d~ux <;h<>f~ qui a s.uh·;, a don­
né Leu A un f"Xamen g-én~rul dP la Sla 

tuatton e-t en parltcullt"t· dPM moyen~ 
de recon~truir·f> ln pRix en Europ". I.r~ 
dP\IX lnte1·locuteur.._ . e ~ont m s d'nc­
C'Ot'd s.nr 11~ priiH" nC' dt> lo ('Ollaborat :nn. 
Les modalitéP d'nppli<'R.lion c•n ·cront 
!'xamlnl'·P~ u1· ~rie-u rem en 

Vlrhv. 27 1 n.~~utrr). A ln nhtnlon 
du ron .. -e.l df'.~ m.nistre:-c fr·ança,s, cet 
npri',-m,dl. le m1u·érhal PétAin et M. 
La,al nn· m·~ at~ rounlll le!* nl!nis­
tre:-~ du J't\su1tR.t df' leur ~n 1 1'{"vlle avec 
Herr H lier . .l laQuelle pri part Herr 
von Rlbhf"'ntrop. annone un commu­
niqué olficiel. • 

LP Con!-!t>ll d("g min !itl'!'S a approuve 
,;\ l'un:ln'mité }C"g d~clarations du ma­
ri'• al Pëtaln et rlr M. Laval. 

Commenta ires français 

Yit hy. 2 (Rf.uterl. S. lon des 
cnmtnf'ntai.rPs faitR à la racUo françai­
se au Huiet ùe l'entrevue Hltler-Pé­
.. in, lu t;tche du gou \·er-nemenl fran~ 
r-· •iH c:unsiste à roncJu t'P la meilleur-e 
paL· possib!e, qui ne peut è~re con~u~ 
autrrn:Pnt que dans une Eu rope ou 
t~~u~ IP~ intêrêt~ ~·hat·monisent. ou au­
tl'emf"'nt quP pa1· une collabo t·ation , 
dans J'honneur, avec l 'Allemagn e . ~ 

Dans la pres:;e américaine 
New-York, 27 !1\euter ) . - La presse 

sunPricaîne du dima. Jwhe se livre à. tou· 
t~s sort('s de :;upposlllons sur les et~ 
f ts qu'aura en l:.u rope un accord tt·an­
co-alleman d Le jout naux. new-yorkais 
du malin n.n n o n ':c n t e n man chette que 
le Pr~\~ident Roosevelt a envoyé un 
avet'tiJ~f:mc n t à Vichy. Cet·ta!n !-1 corn~ 
mcntuteut s de la radio critiquen t ie 
gouvern ement de:, -~~tatti· U n is parce 
ou'H ··ont nul"' h rt:Conna1trE- le gou\·er­
JlPm(:lnt. de Vi(•hy de même que la cpo­
lilesH~> de Wa"hmgton •\ l'~gard des 
possf':ot~hn:-c Jrança.i~~s ùe l 'hèmh~phère 
occident:~!. 

On estime généralement 4ue le no u · 
,. ~ \tt 1lrogrnmm~ d,... Hitler a été néces­
sit · par le fait que ses plans origine tH 
ont ét~ r~du ts Il. néant par la Roya l 
Air Forre. Ce qu'il cherche en premier 
lieu, 1 estime·t·on, ç'est u n e a ide n~va­
lc. 

Enfin, plu~ieur~ journaux croien t q u e 
1~ p~uple fr:>nçal• se rholtera si le 
goouvernemcnt de Vichy ent re e n 
~uerr~ rontre la Grande-Bretagne. 

Dans la presse suédoise 

Fa1sons confi nee à la Grècel 
---------------------·---------------------

( SUITE D~ LA PAGE 1 ) 

LPs routes y sont rares. d iffici­
les et to utes miné~s. L'é~al·maj or heJ­
léniaue y a d 'ailleurs é tabli la fam e;,­
se Üg ne d o fortification Metcxas q u i 
va d e I'A dri a ti q u" jusq u'à la Iron· 
tière turque . Solidement retranchées 
dans leu r ~ positi ons b.étonnées, les 
trou pes d e choc g recques - surtout 
l!'s mon tagn rud s d'Ep ire - n' on! rie n 
à craindre d es tanks e t d es bombar­
d em ents a érie n s. 

DèR a vril 1936, le généra l Metaxa s 
a va it E'n trepris la r6 a lisa tion d'un vas ­
te pla n de réarm om ent. C 'est I'A lle­
maqn<> qu i lu i four nit. e n écha n g e d e 
p ro<'l'u its g recs , po i.lr 6 milliards d e 
drachmes d e matériel de gue rre. 

Si l'on compte qu e la Grè ce 
peut m ettre s ur p ie d d e guerre 
800.000 s o ldat s. dont b e aucoup ont 
reçu un e n traîne m e nt inte nsif, et 
qu'e lle se lrouve abondamment four ­
nie d" maté rie l. il n 'y a aucun e rai~ 
son d ' a d m e ttre que les lrou p es italien­
n es massées e n Albanie -- 300.000 
hommes c ro it-on - pourront facile ­
m e nt triomp he r de leur courageux 
adversaire. DeEr s urpris es n e sont pas 
~xclues . Mus solini pourrait même re­
ce voir dans ces r é gions un e prem ièr e 

et s o le nnelle correction . Que Dieu le 
veuille. 

Sans doute, los vill es he lléniques se 
trouvent insuHisamm e n t pro tégées con· 
tre les r a ids a ériens et la population 
civilg aura à souHnr. L'aviation mi­
lil a ire nahon ale n'est pas suffisante 
pour ten ir en échec l' ennemi d a n s les 
airs. Mais la G rèce aura l' appui de 
la Roy a l Air Force q ui disposera d é ­
s orma is d' e xc~ll e ntes bases aér ie n nes 
pour ,bom barder d e s on côté Ifs villes 
italie nnes. Q u a n t à la ~~ cinquième "Co ­

lonne,~ . nous avons toutes les raisons 
d e croirP q ue la police d 'Etat, si bien 
o rgani s é e, n e sera pas wise au d é­
pourvu au ca s où u ne m en ac e in té­
ri~ure ve n a it à surgir . 

MQin tenant q ue la gue rre a éclat é 
d a n s les Balkans. q u1 peut d ire où elle 
s' arrê t·:>ra ? La Ycu gosl a vie et la Tur ­
quie s a vent que le ur indépendance 
est fon ction de celle de la Grèce. 

L'empire britan nique. )es Etats-Un is, 
tous le s hommes libres du mond e e n­
ti <'r s ' empresse ront d e prêter à la 
vaHlant e p e tite n a tion tout l'app u i 
d ont ils dis posent. Les Hell èn~s eux­
m ém ol', serrés autour du Trône, sau· 
ro ri t mon tre r ce qu' ils p euven t fa ire . 

Faisons-leur confiance. 
Les G recs ne s ont pas d e s lâches . 

J.L. 

LIBERTE, EGALITE~ FRATERNITE ' 
------------------·---------------------

(SUITE DE ~A PAGE 1 1 

SI l'on j~tte u n coup d'oeil sur les mo ur: Tout homme a deux patries : 
slèciPs révolus e t si l'on s'ar rête su r la sienne Pt pu1s la Fran ce>. 
111. période de persécution révoltante Les temps sont changés. Peaucoup 
q u 'a in a u g u rée la cruA.u t é monstru ~ cl'étres n 'aul'ont plus aucune pati·ie. 
eu~e du Fuehrer, on ne voit pas 4uel~ Chas~és, expropriés, molestés, insultés 
les compen~atio n s ce peuple étern elle-- oil von tRils d6sormai~ chel'Cher secout·s 
nlPnt opprim é pourrait, un jour, ré ~ ces hommes, ceH f~mnte~. ces enfants 
c lame r cl la. •Justice humat 11<": po,~r·o· dont le seul ct'ime est d'être nés 
mes sanglants, plllages.exodes en mas- Juifs? Dans le pays où s'est rérul!'i~" 
:-~e, t;>x.pro p riation s, h ostilité et J'l ,;f,a.r .. ~ ~a civilisation de l'Europe: éll Angle­
<"e gén é ral es qu i l'ont .;carté •Y•t~ma- tPrre. Les Israélites peuvent espérer. 
tlquement des hau te$ fonctions e t de Ils ont dù lire aYec émotion la décla-
c •rtain es activJtê~ . Que n'a~ t~il p a s ration de •"11. Arthur Gt'eenwood au 
souff~1·t, que n 'a-t-il pas subi ! Docteur SteiJhen Wise, relativ., à la 

La. monoma n ie de Hitlcl' a mis le question juive. C'est une assurance 
comble aux n1isères hahitu~lle~ des donnée aux Juif~ d'An1{-rique des bon-
Juifs. Il n'y a )U;lS d'avanies qu' il ne nes, intentions cie la Gr·ande-Bretagne 
leut· ait int llgées. De" rues. des salles à 1 é!(ard de leu rs coreligionnaires : 
de spectacles. des resTaurants leur fu- «Ce message déc lare qu'une fols la 
rent interdits . Hitler oublie que des < victoi •·e obtenue, un "ffot·t sera fa it 
m i ll iers d'Israélites o n t donné leur < en vue d'Instituer un n.ouvel ordre 1 
sang pou r l'Al lemagne en 19H-18 • dans le monde . basé sur les idéaux 
et qu'l'.~ on t pui ssamment ontribué de justice et de paix dans lequel 1;, 
à la cu ltu re genr:a n ique. C'est l'élite· • consc1ence du mondp ciVIlisé deman­
de so n pays qu'Il a chassée. FrPud, de rait que les Injustices Mtbies par 
Einstein, Stefan z ,veig et tant d'au- ' lE>~ Juifs dans tant de pa .. ·s soient 
tt·es ont <.:herché a..:iile en France et « z·épar·f.es . · 

r Stockholm, 27 (S .S. <Al Ahram ) -~ en Grande-Breta!(nt. La phobie de ce Les Allemands et les Italiens vont 
D'.aprè·~ le correspondant à Berlin du dangereux névrova.the ne connait pas e~saycr d'acclima·.er e:n France leurs 
cDagen~ ~yheter· ·, la F ran ce recevra df> bor·nes . Rau~t:hning nous a dit doct~·~neH raC"iales. Ils ne pourront pas 
des conce:is~ons cta n s les domaines in-l qu'au seul nom de Juif il entrait en le~ unpl~utter car elles sont contr~ir·e:; 
ùustr!el et agricole et ~dera en échan- trlinses. En Pologne un le:< traite plus à l'espnt d'une nat:on qui s'est fait 
ge quetoqueH bu~es eu Syrie . Le cStock~ od ieusemen t encore, fls ~ont massacrés a~r~er pttt· ~a lib~ralité et so n huma~ 
holms 'fidn!ngen est d'nvl:-c que le fait 1 dans les ~ynu.gogu~~ . dépouille:~ de nPe. Lf" pt•éjuge dt" n:t{'e e~t une plaie 
que Httler ait mené lrs discus!ilons sans leurs biens, obligé~ de qui ·ter· leur gang~·enée ~lu· les régimes totalitaires. 
:\!ugsoLni signifie que l'Allemagne a maison et san.s rien en1porter aprè>!-' On n en trotn·e presque plu:; ti·ace dans 
déjà as~umé à elle seule Je con trôle du un p réavis de dix Jninutes. Les fern- le pays où il a s vi penda nt des siè~ 
ront,nent, Ia;s:;sant à l'Italie le~ zon es me~ sont marquét>s d'un triangle jau- cles, aux Eta s-Un.s. Les noirs sont 
méditerranéennes. nP sur te dos. Il semble que leur mal- admis à toutes les· fonctions sociales· 

heur ne puisse avait· de fin ct qu'Il il ~·en rouve jusque sur les bancs d~ 
~·accro i sse, au contraire, de jour en Pat·lement. N'est-ce pas contre ce~te 
jour. déformation haïssable de l'idée de su ­

Les offres de Hitler 

Zurich, 28 tReutet·J . -- Malgré le 1 
silf'nce officie l de Vichy concet·nant u n 
accot~d franco~a.llcma n d, le cqrrespon~ 

dant à Vlc-hv du NelJe Znerichet· 
Zeilung m~n d<" qu' il a p prend q ue 1 
H~••· Hitler «a fait des of!r.'" excep­
lionn~llemens géné reuse~ a.u g"Ull\'tt•n c­
n'lf:nr du n:ar~<.:hal .P~tal n . On ~ou]igne 

patlil..'Uii~n~l'llt::nt lE:• retour (Ill gou ver·! 
nemcnt à Parts Pt la. lib rt~.tion de~ 
prisonnier~ de guerre français~. 

ETATS-UNIS 

UN DISC O URS DE M. CORDELL HUU 

Des pa~·R habituellement généreux, périorité . si contraire au Christianisme, 
mais soucieux de ne pas augmenter qu'a voulu réagir le Pape Pie XI, en 
le nombre de• ch6n eur" ou d'éviter appelant à l'épiscopat des prét re5 de 
des compli<'ations d'ordre politique.re~ r·aces noire et jaune? 
fusent de IPs r~cevoir. La ten·~ de Sion Examinée à la lueur de la raison. dé­
n'est pas assez gra.ndc ].)()Ul" faire vin·e pouillée de tout ot·guell individue l ou 
tou~ Sl!li enh:t.nts ùis:-;~mini:~ da.n~ lt•s t·ollectif, et libétée de toutes les vaines 
1·égions où on Its tru.qu~. Alo1·s,qu~llt: idéologie~. politiQUt'S et sociales, le pr·é ~ 
t:::st Ja ~ol utiun ts.u }JroblènH~ d'txl!itt"l' jugé de r·ace :i'~cruule su r ~es base$ 
puut· ceux. à qui l'un rt"pl'o('he ù't:tre a.l'tificlt'llt:!:i. Il :s'ovpose :\. ce qu'il y 
Juifs'! La t·a.l:ion ::J~ derna.nùe s'Il e:-~t a de me.lleur en nous. aux. be.:soinl::i le~ 
u.dml~s i bJe 4.t1P ù .::s humains n'aient plus nubles de notre âme, la justice, la 
plu~ le d 1·oit de ' rivl'e, de tra.vailler.de Lber té. la p!tié, l'amour. 
r"sph·er, d'ê t re tranquilles et s'il se La plus honteu&e des conditions de 
peut que d'autres, ar bi traii·ement et J•armi~tict? a été la re tnise aux YaJn ~ 
contre toute équité , s·arrogent ce- queurs des réfugiés qui aYaient fui 1 
lui de les Px termi n er, de les expulser l'e~c l a v age de~ rég-imes nazi et fasciste 
de• lieux oh ils na n t nés, de s'appro- pour •e mett re sous la protection de la 
prier leurs bie n s, de les couvrir d'op~ F r ance. 
probres. La dedse qui a fai~ ht grandeur de 

Washington, 27 (Reuter). - Après Il n'est pas quest ion d'~tre prosé- la RépubEque française: «Liberté. Ega-
avoll• fait un exposé de Ir. situation mite ou antisémite: il s'agi sPu lemPnt lité, F rater nité· . parait bien morte. El­
mondiale. au cours duquel il a décrit d'être humain. L' in humanité des t •·ai- le rest certainement pour les actuels 
la décade ('Omme nçant en 1930 comme tcments qui teur son t appliqués e•t in- dirigeants de la Ft·ance. qui ot.t violé 
une de::> plus tri!ile:i et des plus som- digne de peuples ch·ilisés. Ellt> soulèvt3 les plus ~acrés des droit~ de l'homtne. 

Un•s d~ l'h i!itolre:, M. Cordell Hull . d'hotTeut·. de colère et de mépris tous Ma 1s elle continU.e ·A répandre ~es r.n ­
!::i..-lJclu. t'c d'T!!tat, a déclare: 4ue les lt!s êtl·~s qui possèdent unt:: con~clen~ yuns lum.neux sut· le monde, ('ar e-lle 
Etut~-Unl~ cowvtai~nl fournir t~.ux na. ct:! tH• répond pas st~ulemen aux be·oins 
tlous :-tt.' dél"~ndant ('tHHre llllt: ~ttaqtle Un pa~·,:i ('onlinua.it à recPvoh· ces dt-· ('hHlt\lt" v~uple p ri s .i ndivlduellemen 
harbun· tuutc:s lt=s lul'ILt~~ ~rtn Ur huna1 1c:=~ r~:1Jv\l.:i.:it:-:-i dt:< }Jl't..· =Ht11e ).Jai·tvut · t·llr c..·on<Tt'·t s~ le:i d~~·dr:-~ de tous les 
lt•Uf' )J\.'lïlldll"l• dt! ~1: }Jt'U4.'lll't! l• ÙtlB:1 hL t.:'étuit fa, }1-,f'lUH'e'. IJ.: lJ l"" !til, d t" lOUH TJt:"ttpleo;: 
fJIU:-; I .. U~t· llll:..,lll ~ possible «:c:: duut d lt•mp .. ·la l~J'I'e ,,t'Hie dev }Jf'CJ:-j(•rits , Libt-l t~·· r~~~:..tlll~. Fndt:rn'té. Qu'elle 
h·!'4 a n.t t:nt lu·:-·'J~II. d..-:; z·u1:-> et c.. le.'i ]Jttl'iu:; t'Il e\il , dt· vt•ux f-t ail chtt'·ti •nne, r'Clte belle devise àe 

«'l'uu t s le:.; nat:;~un:i lJUdflqtte~.y <.:otn· l.JIIt· r·t-jt"ttu..it leur pat dt" ln~l'u.tc ou im- lu }Jlus hthue dt':i ~n~titutions! I\"~"ous 
prl:i la nôll'e, dit·ll. Mont gra ... em~nt pltc..'Ya.Ule. IJt> tous lt!~ points de l'uni- apprenon~ que lco ~uuverrietnent de Vi ~ 
oncnu{·t.:,·:-; pHr le danger n"•sultant d!!s vt"rtt, 11:-t JJ.ceount.ient cht>z elle, cornm~ chy. a !Jlit reven:r les congr·Pgani::o:'es. 
projet~ t•l dt.•s at·te~ d'un petit groupe ~uprès d'une tnère adoptive. compré- c·e~t b;en. ma!" ne volt-on pas là un 
de dll !geant~. qui :-tont par\· en us à hensi\•e, in dulgente, :jecourablr. Elle poradox~ cruellement ironique? On li'Ye 
frt-1n~rorfner lt>urs pe-uples Pn jn~tru~ le laissai t \'enh· à e)le san s di~tinction la p<:O~<'riptiÙn C'Ont r e les cong-réga­
ments de domination générale à l'aide de race ou de rel igion . La beauté de tlon.•. mais, en même temps, on souille 
de c·onqut\tes. !-!8. nature, la douceur de son ciel et le plus noble des principes moraux 

Les pri[5oterfdu!-t conqul-rant~ avalent ce char·me émOU\'a.nt, i nexpri mable,ré~ l'honneur On ~e détachr de ·J'e!;pr it, 
laissé tn\s clairPment ent('odre qu',l:-t 1 pandu sur IPs choses et les êtres,leur mais on :;;P cramponne à la le'+re. 
~·~aient a telés à la tâche (•onsistan fai~aient oublier leut's maux et ils se A ceux qu1 dolttPraien t encore de la. 
à lr·ansfot·mer le monde civlli~é e n deux confonda ient bien tOt a\'ec ~es. enfants \"aleur Fantomatique du gou,·ernen1ent 
mondes, au sPin desquel, l'humanité au caractère amène et à 1 humeur de V'chy . ~ottc vaj!ue d'anti"émiUsme 
serait composée d'une part de maitre" j joyeuse. Cette trad_it ion d'accupil, lar - suff;•·a!t à p1·ouver la vérité : la Fran­
et de l'llutt·e d'esclaves asservis par la ge et généreux. ftt naltre dans le ce qu'il représente n'es t pas la F ra nce. 
force brutale. ' monde .cette profession de foi et d'a- Jasée Seka ly. 

1 

D'un bonheur complet une tm age parfaite est . tou jours W einberg 

AV 
LE CAIRE: rue Azhar et rue Erna -El-D:ne 

ALEXANDRIE : rue Mosquée Attarine 

Grandes réductions 

P.T. 
Bat iste Unie , le m t . ... ... .. . 2.2 
Bat ist~ imp rimée ... . .. . . P ·T .3,2 
F lane ll ette U nie, le mte. 3.7 
Cas tor P iqu é Imprimé le mt· 5. 
Cas tor Imp ri m e, le mt. 5.5 
Percale 1 mp ri m é l e m t. 4.5 
Chit El Mehalla le mt. 5. 
Cre pe Sport le m t. .. . .. . 4. 
E pon ge Car r eau x ... ... 3.5 
Fan t ai s ie Dam2s .. . .. . 6 .. 
Piq u é Co rd 1 m p rimé 5.2 
Benga line U nie le m . 3.3 
Bengaline Façonné , le m . 3.5 
Cr epe Soie F a çonn é le m . ... 6.5 
Toile de Soie S.W. 200 le m. 7.5 
Cabot Muftakhar , la pee. d e 

30 · yds. . ... .. .. . 78. 
Cabot Mumtaz Blanc, la p e e. 

30 yds . ... .. . ... ... ... ... ... 95. 

Toile pour Drap de Lit 150 cm· 
qualité suphienre) 

Toile pour Drap d e Lit 175 c . 
Madapolam El Lata t a , la pee 

de 40 yds . .. . 
Essui e- Mains, la pee . 
Essui e-Ma ins Jacquard ( q ua­

lité superieure) la pee •. . 
Essuie-Mains Jacquard ... 
Essuie-Mains Jacquard (des:• 

sins fantaisies) ..... . 

9. 

9. 

135. 
5. 

7.5 
7.5 

6.5 

B .. 
... a tous e ayons 

P.T, 

Drap de Bain Jacquard la ... 
~e ... . ~ 

P pelinc pour Chemises le m .... 7· 
Mousseline de Lame Unie le 

mètre . . ... .. .. ....... 
Lainages Dames 70 ems. le ' m. 
Lamages Dames 85 ems. 
Lainages Dames 70 ems . ... 
Lainages Dal1':es 70 ems. 
Lainages Dames 85 ems. 
Lainages Dames 130 ems. 
Lainages Dames 70 ems. (qua-

lité supérieurE 
Jersey de Laine :e m. 
Laines Manteaux 130 ems. 
Laine Manteaux 130 ems. 
Laine Costumes (fabrication 

anglaise) 
Laine Costumes (fabrication 

7 .S 
13. 
1 1. 
12. 
11. 
12. 
15. 

15. 
11 .5 
25 . 
27. 

35. 

ang laise) . . . ... ... .. . 45. 
F lanelle Grise pure laine 45. 
Laine Costumes (fabrication 

anglaise) ........ .. 48. 
Laine Costumes qualite extra 

le métre .. . .. . . .. . . . .. ... 55. 
fd hr,<"tl nn J,wal" 

Laine Costumes (fabrication 
anglaise) ...... 

Laine Costumes 
a nglaise ... 

(fabrication 
70. 

75. 

R.C. 12205 
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L(homme élégant 
se fournit 

p 1 
18~ t~'ouad. lf"r. 
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''where there's win e, women and song" 

... 
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